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de la Direction Générale de l'Agriculture de la Commission des 

Communautés Européennes, a été réalisée par le Professeur Carmelo 

Schifani, Directeur de l'Institut d'Economie et Politique Agricole 

de l'Université de Palerme. 

Le Professeur Giovanni Cusimano, Directeur de l'Institut de Statis­
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questions d'ordre statistique. 

L'étude a été réalisée en collaboration avec la Division "Bilans, 
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L'analyse de la situation, les conclusions qui en sont tirées et les 
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I N T R 0 D U C T I 0 N 

La présente étude, élaborée à la demande de la Direction Générale. 

de l'Agriculture de la C.E.E. a pour but d'analyser les rapports existant 

entre les prix de l'huile d'olive et ceux des huiles de graines ainsi que 

l'incidence de la variation desdits rapports sur les quantités de ces deux 

types d'huiles consommées en Italie. 

L'étude est divisée en deux parties : la première, ANALYSE GDfERALE 

a pour objet de délimiter au préalable le problème sur la base des rensei­

gnements et des données disponibles, et à la lumière de tous les éléments 

qui ont exercé une influence sur la formation des prix, tout en cherchant 

à mettre en évidence des liens réciproques qui existent entre les deux ty­

pes d'huile. A cette fin, le document se divise en chapitres qui traitent 

de la production des huiles végétales, du commerce extérieur, de l'équipe­

ment de l'industrie de transformation des canaux de distribution, des dis­

ponibilités et de la consommation, ainsi que de l'évolution des prix. L'a­

nalyse, portant sur une période de 15 ans, à savoir les années 1950-51 à 

1964-1965, met en relief et permet de préciser quelques tendances de l'évo­

lution tant de la production que, surtout, de la consommation, et donne une 

première explication des influences réciproques qui lient les deux types 

d'huile sur le marché de la consommation. 

La deuxième partie de l'étude procède à une ANALYSE DETAILLEE des 

données d'une enquête menée auprès d'un certain nombre d'établissements 

de commerce de détail au cours de laquelle on a relevé les prix au con­

sommateur des huiles de graines et des huiles d'olives et les quantités 

correspondantes vendues à ces prix. 

La première partie de la présente étude porte sur les 15 dernières 
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années, période au cours de laquelle d'importantes modifications, qui 

ont influé dans une mesure plus ou moins sensible sur la structure de la 

consommation, se sont produites en Italie. Nous nous bornons ici à signa-

ler seulement deux éléments, que nous considérons d'importance prédomi-

nante, à savoir l'évolution des dépenses de consommation de produits 

alimentaires et les changements survenus dans la structure de la popu-

lation. Si l'on retient comme prix constants ceux de 1963, la valeur 

de la consommation de produits alimentaires et de boissons atteint 

entre 1951 et 1965 l'indice 185 et passe de 4,7 billions de lires à 

8,8, et son incidence sur les dépenses totales de consommation privée 

tombe de 47,0% en 1951 à 42,2% en 1965 (1). Les dépenses de consomma-

tien privée, dans leur ensemble, et toujoumaux prix constants de 1963, 

passent de 10,4 billions de lires en 1951 à 20,7 billions en 1965 con-

jointement avec une augmentation de 108% de la Vdleur du produit natlo-

nal net intervenue pendant la même période. 

Des modifications remarquables se sont également produites dans 

la population (2). On constate, entre les recensements de 1951 et de 

1961, en plus d'un accroissement de la populati0n résidante de plus de 

3 millions d'unités et d'une réductir.n de 20 % du nombre des analpha-

bètes des modifications qu'il semble opportun de signaler, dans la 

structure même de la population et dans sa distribution territoriale. 

On enregistre en effet une réduction de 32 % du pourcentage de la popu-

lation agricole. 

(1) Istituto Centrale di Statistica : I conti nazionali dell'Italia, 
nouvelle série, années 1951-1965 - Rome, mars 1966~ 

(2) Istituto Centrale di Statistica : Annuario statistico italiano, 
1963, Rome 1964 
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et ce phénomène se poursuit egalement, à un rythme plus ou moins 

accéléré, au cours des années postérieures à 1960. A côté de l'in­

tense émigration vers l'étranger, qui frappe tout particulièrement 

les régions méridionales 1 on note une forte attirance des grandes 

villes, qui pousse la population vers les communes chefs-lieux : 

celles-ci, qui comptaient en 1951 28,6% de la population résidante, 

en comptent 32,0% en 1961. Une autre variation sensible s'est produi­

te dans la distribution régionale avec une tendance de la population 

à se diriger vers le territoire du "triangle industriel" : la densité 

qui se traduit par le nombre d'habitants par km2 de supsrficie terri­

toriale, passe de 139 à 154 au Piémont; de 278 à 311 en LoDbardie; 

de 289 à 320 en Ligurie. Par contre, d'autres régions telles que les 

Abruzzes et Molise, la Calabre, etc ••• enregistrent une diminution ou 

une stagnation du nombre de leurs habitants. 

Pour bien interpréter les résultats de la présente étude, il ne 

faut pas oublier non plus qu"elle porte sur une période fortement in­

fluencée par la politique économique menée par Je gouvernement italien 

dans le secteur des huiles végétales. 

Les données correspondantes ne sont donc pas l'expression a•un 

libre jeu du marché dans le secteur en question, mais plutôt la con­

séquence des interventions visant à protéger la production nationale 

d'huile d'clive. Ce fait revêt une importance particulière en ce q_ui 

concerne les rapports entre les prix correspondants de l'huile d'olive 

et des huiles cle graines, étant donné que lesdits rapports, en particu­

lier, ont éte soumis à l'action des diverses mesures d'intervention 

visant à garantir l'écoulement de la production nationale d'huile 

d'olive à des prix considérés comme satisfaisants. 
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Chapitre I - LA PRODUCTION D'HUILES VEGETALES EN ITALIE 

A. HUILE D'OLIVE 

1. Importance de la production italienne d'huile d'olive 

L'huile d'olive est un produit typiquement méditerranéen,et c'est 

donc dans les pays riverains de la Méditerranée que sa production occu-

pe une place plus ou moins importante dans les économies nationales 

respectives. 

La culture de l'olive en dehors du bassin méditerranéen est 

négligeable, surtout en ce qui concerne l'extraction de l'huile 

(Californie), quoique l'on puisse noter dans la production des dernières 

années une certaine tendance à l'augmentation, en particulier dans quel-

ques pays d'Amérique du Sud (Argentine, Pérou, Mexique). 

La production mondiale d'huile penè.ant la période 1961-62/1964-6.5 

s'est élevée en moyenne à 13,4 millions de quintaux accusant des augmen-

tations importanns par rapport à la période 1947-48/1952-53 (10,0 mil-

lions de quintaux) ct par rapport à celle d'avant-guerre (8,7 millions 

en 19 34-35/ 19 38-39) ( 1). 

( 1) Sources 1 :Moyenne 19 34-35/ 19 38-39 : I. I.A. : Les grands ~rodui ts 
agricoles, Rome, 1944; moyenne 1947-48/1952-53 et moyenne 19 1-62/ 
1964-65 : F.A.O. : Production Yearbook, volume 18°, Rome, 1965, et 
F.A.O.: Bulletin mensuel économie et statistique agricoles, volume 14°, 
n° 10, 1965. Précisons que la comparabilité des données est incertaine 
en ce qui concerne les huiles de grignons comestibles. qui ne sont pas 
toujours incluses. La F.A.O. a évalué et conclu la production de ces 
huiles dans les totaux européens de ses statistiques pour tenir comp­
te des pays qui ne la font pas figurer dans les leurs. 
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Tableau 1 
Production mondiale d'huile d'olive (en millier~ de tonnes) ... 

Pays 19 34-35 1947-48 1961-62 19 62-63 1963-64 1964-65 
19 38-39 1952-53 

Espagne 369 360 361 316 638 116 

Italie 207 253 439 345 594 320 

Grèce 115 120 257 61 230 141 
Turquie 35 48 120 56 102 122 

Portugal 46 70 115 53 99 39 
Tunisie 45 53 38 52 89 105 

Monde 875 1.0 00 1. 470 990 1.900 990 

La tendance croissante de la production s'accompagne de fluctua-

tians entre des limites très écartées. Dans les quatre dernières années 

sous examen~ où la moyenne est de 13,4 millions de quintaux, nous trou-

vons pour 1962-63 et 1964-65 une production de 9,9 millions et en 1963-64 

une production record de 19,4 millions. Cette alternance de la production 

s'explique par les caractéristiques biologiques de la plante, ainsi que 

par le degré élevé de concentration territoriale de la culture, qui ne 

permet guère de compenser les facteurs îavorables et défavorables des 

conditions saisonnières et parasitaires dans les limites d'un t~r~itoire 

relativement restreint. 

Slx pays (Espagne, Italie, Grèce, Turquie, Portugal et Tunisie) 

donnent au total 89,5 % de la production mondiale d'huile d'olive. Les 

mêmes pays en fournissaient avant-guerre 93,4 %• 

La nation qui avait le plus fort taux de production (42,1% avant 

la guerre) était l'Espagne, dont l'importance a d'ailleurs diminué au 

cours des dernières années jusqu'au point d'être dépassée par l'Italie 

pendant les quatre dernières années, en particulier à cause de la très 

faible production de 1964-65. 
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L'Italie fournit 31,5% de la production mondiale et a au contraire 

renforcé sa po si ti on par raprort à 1 'avant-guerre ( 23, 7%); viennent en-

suite la Grèce (12,7%), la Turquie (7~ %), le Portug.al (5,7 %), et la 

Tunisie ( 5, 5%). 

La place qu'occupe l'déiculture dans l'économie italienne peut être 

illustrée par les chiffres suivants 

De 19 61 à 1964, la production d'oliviers a atteint une valeur moyenne 

de 232 milliards de lires~ représentant 5,5% de la production agricole 

vendable mais dépassant, dans les Pouilles et en Calabre, 1/5ème de la 

production agricole régionale. En effet l'oléiculture se concentre dans 

les régions méridionales qui, avec les Iles, réunissent 78,9 % de la supc~ 

ficie consacrée à la culture mixte. 

Tableau 2 - Valeur reduction vendable de l'oléiculture ita-
lienne millions de lires 

Produit 19 36-39 1959-61 1962 1963 1964 

Olives 474 37.695 40.884 70.734 48.832 

Huile 1.376 145.861 160.747 2)0.582 153.415 

Grignons 103 5.137 4.488 6.280 4.725 

Total des produits 
de l'oléiculture 1.953 188.69 3 206.119 307.596 206.972 

Production agricole 
vendable 41.278 3.597.410 4.165.099 4.229. 518 4. 574.59 2 

Souree I.N.E.A. 
années. 

Annuario clell 1agi'icol tur3. i taliana, Rome, plusieurs 

Il s'agit d'un ensemble de 175 mil ions d'arbres qui nécessitent 

l'emploi d'une main-d'oeuvre dont on a évalué à 65 millions le nombre de 

journées de travail. 

2- Superficie intéress~c et ses tendances 

En Italie la superficie plantée d'oliviers s'est élevée en 1964 

à 905.336 hectares de culture spécialisée et à 1.389.335 hectares de 

culture mixte. A la même date, 1a superficie plantée d'olivierc en pro­
duction s'est élevée respectiver:1ent à 861.000 hectares et à 1.303.000 
hectares. 
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55% de la superficie de culture spécialisée et 73.% de la superficie 

de culture mixte se trouvent en zones de colline. 

On peut suivre, dans les statistiques des publications officielles, la 

progression de la superficie des oliveraies pendant une longue période, à par­

tir de 1870, mais,on le sait,la statistique agricole italianne n'a trouvé une 

base suffisamment sûre qu'après l'établissement du cadastre agricole de 1929o 

D'autre part, vu le caractère et les finalités de la présente enquête, il 

apparaît sans intérêt de faire remonter à des époques éloignées l'analyse 

des tendances de la superficie des oliveraies. Nous nous bornerons donc à 

examiner son allure au cours des quatorze dernières années. 

La superficie de culture spécialisée a connu, de 1951 à 1964, une augmen 

tatien de 44.410 hectares, soit 5,1% (tableau n° 1). La superficie cultivée 

a été en augmentation continue jusqu'en 1962, année où le chiffre 923.685 

hectares a été atteint, tandis qu'on a assisté en 1963 à un renversement très 

net de la tendance, avec une perte de 25.000 hectares environ. En réalité, 

une analyse plus approfondie, sur le plan régional, montre que les modifica­

tions survenues, tant en augmen+.ation qu'en diminution, sont plus étalées 

dans le temps et qu'elles ont été introduites dans les statistiques officiel­

les à partir d'une certaine année à la suite de révisfons effectuées par 

intermittence dans quelques régions. Il semble impossible, en effet, d'admet­

tre que la superficie des oliveraies ait diminué par exemple d'une année à 

l'autre- de 1962 à 1963- de 19.430 hectares en Calabre, soit de 11,1% ou 

encore que des variations de l'ordre de 10% aient intéressé la Ligurie en 

1956 et en 1963. 

D'autre part, il ne faut pas perdre de vue que les diminutionsde la 

superficie de culture spécialisée ont parfois été compensées ne fût-ce qu'en 

partie, par des augmentations de la superficie de culture mixte, ou vice-versa, 

Ce phénomène semble expliquer, par exemple, la diminution de 30)7% qui ap­

paraît de 1962 à 1963 dans la superficie de culture spécialisée des Abruzzes 

et Molise, et l'augmentation de 10.569 hectares (soit 10 %) 
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de la superficie existante, survenue en Sicile dans la culture spécialisée 

de 19 55 à 19 56. 

Si nous prenons en considération Ies régions où la superficie de 

culture ap~isée occupe au moins 10% de la superficie destinée aux cul­

tures agricoles ligneuses, nous relevons les caractéristiques suivantes : 

La Ligurie et la Calabre sont les deux seules régions où la comparai­

son des années 1951 et 1964 montre des diminutions de superficie : de 

6.482 hectares (-15,9 %) dans la première de ces régions, et de 9.642 

hectares (-6,6 %) dans la seconde. Il y a eu des augmentations dans toutes 

les autres régions : de 7.794 hectares (+17,3 %) en Toscane, de 1.216 hec­

tares (+17,3%) en Toscane, de 1.216 hectares (+12,3 %) en Ombrie, de 

4.268 hectares (+5,1 %) dans les Pouilles, de 3.065 hectares (+16,4 %) en 

Lucanie, de 20.831 hectares(+ 21,1 %)en Sicile et de 5.101 hectares 

(+ 22,8 %) en Sardaigne. 

Sans faire pour l'instant de considérations particulières et passant 

à l'examen de l'évolution de la superficie de culture mixte (1.398.335 hec­

tares en 1964), on note qu'au cours des quatorze années en cause, cette 

superficie a subi une diminution de 59.606 hectares, soit de 4,1% par 

rapport à 1951. On relève également dans ce cas des variations brusques, 

moins 109.036 hectares en 1953 et plus 41.242 hectares en 1959 (tableau 2). 

Un examen par régions montre que certaines d'entr'elles accusent des 

diminutions sensibles :La Ligurie (3.308 hectares, soit 38,0 %), l'Emilie 

Romagne (8.280 hectares, soit 37,5 ~~~), la Toscane (41.418 hectares, soit 

18,8%), les Marches (117.241 hectares, soit 66,1 %) où la chute brutale 

de 1953 est difficilement explicable, et la Sardaigne (6.650 hectares, 

soit 21,3 %). 
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En revanche, les superficies de culture mixte sont en augmentation 

dans les Abbruzes et Molise, en Campagnie, dans les Pouilles, en Lucanie, 

en Calabre et en Sicile. 

En résumé, il semble que l'on puisse affirmer qu'au cours de cette 

période de quatorze années, compte tenu de la densité moyenne des plantes 

en culture spécialisée et en culture mixte, et des productions respectives 

{1), l'oléiculture a marqué une légère tendance à l'expans-ion, avec une aug-

mentation totale de 2,1 %~ 

Il y a eu en même temps des modifications intéressantes qui apparais-

sent avec plus d'évidence quand on en fait le tableau par répartition géo-

graphique. 

La culture tend à se concentrer toujours davantage dans les régions 

méridionales et surtout dans les îles, où augmentent aussi bien la culture 

spécialisée que la culture mixte. On constate en Italie centrale un proces-

sus de conversion de la superficie de culture mixte en superficie de cul-

ture spécialisée mais aussi une réduction massive de la superficie de cultu-

re mixte. 

En Italie septentrionale, les cultures déjà réduites dans le passé, 

ont encore perdu de leur importance. 

Parmi les causes qui ont contribué à déterminer ces modifications, 

on signale pour l'Italie septent~ionale la diminution rapide de la popula-

tion agricole et la hausse des saùrlxes dont l'influence s'est fait sentir 

sur la culture où la mécanisation est difficile et qui ne peut procurer 

que des revenus plutôt maigres; pour l'Italie centrale, la crise du rné-

tayage et le développement de la mécanisation, qui ont entraîné la réduction 

(1) La superficie de culture mixte est égale à celle de la culture spéciali­
sée divisée par le coefficient 3,5. 
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de to~tes les cultures mixtes; pour l'Italie méridiùnale et pour les 

îles, l'action ~es lois de réforme agraire. 

3. La production et ses tendances 

La production italienne d'huile d'olive a été pour les quinze 

dernières années de 3.160.000 quintaux en moyenne, provenant de 17.650.000 

quintaux d'olives, c'est-à-dire avec un rendement de 17,9 %. Les olives 

utilisées pour la transformation représentent 98,0% de la production, 

tandis que le reliquat de 2,0% va directement à la consommation (350.000 

quintaux); en ce qui concerne ce dernier mode de consommation, la demande 

paraît en 3xpansion rapide (tableau n° 3). 

Les problèmes déjà signalés sur le plan mondial que pose l'irrégula­

rité de la production sont encore plus aigus sur le plan national et 

caractérisent précisément cette culture dans le cadre régional. En ce 

qui concerne la production nationale d'huile, elle a évolué, toujours 

pour la période de quatorze ans en cause, entre -44,0% et +69,9 % de la 

moyenne, mais si l'on passe en revue les diverses régions, tout enœbor­

nant aux plus importantes, on remarque pour les Pouilles une production 

minimale de 328.100 quintaux en 1956 et une production maximale de 

1.522.900 quintaux en 1957 et pour la Calabre une production minimale de 

49.360 quintaux en 1952 et une production maximale de 1.253.200 quintaux 

en î9 63. 

Les productions unitaires d'olives des régions à culture spéciali­

sée, d'où proviennent près des deux tiers du produit, sont en vérité assez 

variables et, pour une moyenne (1951-65) de 14,7 quintaux, on a noté des 

productionc à.e 7,7 quintaux en 1952 et de 22,2 quintaux en 1963 (tableau 

no 4). Cas fluctuations accusent plus d'ampleur sur le plan régional et 

on se souvient, pour les 15 années en question, de minima et maxima 

de 2,2 et 40,7 quintaux par ha en Calabre; 5,4 et 25,7 q/ha en Sicile; 

2,0 et 16,6 quintaux par ha dans le Latium; 1,8 et 24,2 q/ha en Ombrie. 
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L'indice de variabilité, exprimé par l'écart quadratique moyen pour 

la période 1947-1964, s'établit à 32,8% pour l'ensemble de l'Italie, contre 

. 57,7% pour la Calabre, 53,8% pour la Ligurie, 39,7% pour la Toscane et 

38,4% pour les Pouilles. 

La tendance à la hauas·e de la production uni taire d'olives est mise 

en évidence par la progression des moyennes triennales au cours des dix-huit 

dernières a.nnées. 

Tableau 4 - Productions moyennes unitaires d'olives en culture spécialisée 

ANNEE q/ha 

1947-49 6,8 
19.50-52 11,2 
1953-55 13,2 
1956-58 13,4 
1959-61 16,3 
1962-64 16,8 

Même si l'on exclut les trois premières années, encore sous l'in­

fluence de la période de guerre, les progrès semblent remarquables, rr1ais 

on observe qu'ils sont en grande partie imputables aux circonstances sai­

sonnières favorables dont a joui l'olivier, particulièrement pendant les 

huit dernières années, et peut-être aussi au fait que les attaques para­

sitaires ont été moins intenses que par' le passé, plutôt qu'à une amé­

lioration décisive des techni~ues de culture. 

La production totale d'huile marque elle aussi une tendance à la 

hausse. En lirnitant l'examen au produit de première tr.a.nsf:ormation (c'est-

à-dire à l'exclusion de l'huile de grignons qui représente environ 10% 

du total) et en faisant une péréquatinn entre les données annuelles oèser-

vées,de façon à supprimer, au moins en partie, les fortes oscillations (1), 

on a obtenu, pour la pério'de allant de 1901 à 1964(voirAnnexei1 tableaun°~ma:isà 

l'exclusion des années 1940-1945 qui correspondent à la dernière guerre 

mondiale, un indice de tendance absolu de 23.000 quintaux 

(1) la péréquation des productions annuelles a été effectuée en utilisant 

la formule Yt =_1 (1 y _ 1 + + 1 y + 1), de façon à tenir compte, 
2 "2' • Yt "2' t 

ne serait-ce qu'approximativement, de l'alternance annuelle manifestée 
par l'évolution de la production. 
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(accroissement annuel moyen), équivalant à un peu plus de 1 %de 

la production moyenne au cours de la période considérée (1). Bien 

que nous considénons que l'amélioration des tecrilliques d'extraction 

intervenue dans la période d'après-guerre aura également contribué à 

l'augmentation du rendement en huile, les données stë:.tistiques disponibles 

ne permettent pas de mettre ce fait en évidence. En effet, le rendement 

en huile a évolué de la manière suivante : 

Tableau 5 - Rendement en huile des olives soumises à oléification 

ANNEE Taux en % 

1947-49 16,6 
1950-52 18,0 
1953-55 16,7 
1956-58 17,9 
1959-61 18,1 
1962-64 17,9 

4· Localioation de la production 

La localisation d.e la production d'huile d'olive suit évidemment 

de près celle déjà indiquée pour les superficies cultivées. L'apport des 

régions septentrionales est négligeable du point de vue quantitatif, mais 

parmi elles la Ligurie a une certaine importance,et en particulier la pro-

vince d'Imperia. En Italie centrale, c'est en Toscane et au Latiu~ que 

l'apport est le plus bTand; en Italie méridionale et insulaire: dans les 

Pouilles, en Calabre, en Sicile et dans J.es Abruzzes et Molise. 

(1) Pour trouver l'indice de tendance, on a adapté à la série des données 

mises en péréquation une fonction linéaire à l'aide de la méthode des 

moindres car~és. On a trouvé de cette façon la fonction y'= 1.628,12 + 

23,07 t qui a donné lieu à un indice d'exactitude d'adaptation égal à 0,62 

que l'on peut estimer raisonnablement acceptable en considération de ce qui 

a déjà été noté sur l'alternance sensible qui caractérise la production 

de l'huile d'olive. 
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Tableau 6 
Production d'huile d'olive par circonscriptions géographiques. 

moyenne 1951-54 moyenne 19 61-64 
000 q. % 000 q. % 

Italie septentrionale 136,9 4,.7 158,4 4,3 
Italie centrale 543,4 18,6 587,7 15,4 
Italie méridionale et 
insulaire 2.238,8 76,7 ~ ... 054, 1 80,3 

Italie 2.919,1 100,0 3.800,2 100,0 

En comparant les moyennes des deux périodes de quat~e ans considérées, 

on note quo la production Mezzogiorno tend à prendre plus d'importance au 

détriment aussi bien des régions centrales que des régions septentrionales. 

Rappelons aussi que la production d'une seule région, les Pouilles, repré-

sente, p0ur la période 1961-1964, 32,5% de l'ensemble de la production na-

tionale d'huile. 

Une comparaison en termes de valeur attribuerait aux régions septen-

trionales et centrales un poids légèrement :çlus élevé, leur production corn-

portant un plus grand pourcentage d'huiles d'excellente qualité. 

Afin de compléter la question de la localisation de la production, il 

faut ajouter que le rendement en huile se maintient normale;nent à un niveau 

plus élevé que la moyenne nationale pour les olives de Ligurie, de Toscane, 

d'Ombrie, du Latium, des Abruzzes et Molise, alors qu'il lui est inférieur 

en Campanie et en Calabre, et proche de la moyenne dans les Pouilles et en 

Sicile. 

5· Evaluation des quantités produites par qualités d'huile. 

Comme on le sait, la qualité de l'huile produite varie d'année en 

année en relation avec le climat et l'action des parasites. Elle varie aus-

si de région en région d'après les variétés cultivées, le climat, les mé-

thodes de récolte employées, les systèmes de transformation adoptés et le 

caractère plus ou moins rationnel des installations et des méthodes de con-

servation. 

Une partie de l'huile produite par pressurage des olives (vierges 

comestibles) passe à la consommation sans subir de manipulations de carac-
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tère chimique, mais le lavage, la sédimentation et la filtration sont 

autorisés. L'autre partie (huile lampante), qui ne se prête pas directe-

ment à la consommation parce qu'elle contient un pourcentage de plus de 

4% en poids d'acidité exprimée en acide oléique, ou parce qu'elle pré-

sente des odeurs désagréables, passe à la consommation après avoir subi, 

pour la rendre comestible, une neutralisation avec les alcalis et des mani-

pulations physiques (huile d'olive rectifiée). 

Aux huiles obtenues par le pressurage des olives s'ajoutent comme 

quantités disponibles pour la consommation, les huiles tirées des grignons 

d'olive, extraites avec des solvants ou par lavage (1), puis rendues cornes-

tibles par neutralisation avec des ru~alis et des manipulations physiques 

(huile de ressence rectifiée). 

(1) La production d'huile de grignon comestible est estimée dans le pré­
sent paragraphe égale à un pourcentage fixe de 10 % de la production de 
l'huile de pression. Il importe à ce propos de donner l'explication sui­
vante : l'ancienne loi portant classement des huiles (décret-loi n° 233 
du 18 janvier 1937) distinguait parmi les huil~s rectifiées comestibles 
l'huile d'olive rectifiée A (tirée des huiles lampantes ou de celles 
extraites des grignons par simple lavage et renduœcomestibles par des 
procédés chimiques et ne contenant pas de traces des substances chimiques 
utilisées et l'huile d'olive rectifiée B (tirée de l'huile extraite des 
grignons au moyen de solvants et rendue comestible par des procédée chi­
miques et ne contenant pas de traces de solvants ou d'autres substrunces 
utilisées. 
Vers l'année 1950, la diffusion des procédés d'estérification, et leur 
perfectionnement eurent pour résultat d'augmenter très rapidement la 
production d'huile rectifiée B, qui avait atteint auparavant environ 
150.000 quintaux par an. Cette production dépassa 300.000 quintaux et la 
production totale d'huile de grignons atteignit ainsi un pourcentage plus 
élevé que les 10% dont il est question ici. La situation est redevenue 
normale depuis 1961, à la suite de la nGuvelle loi sur l& classification 
des huiles qui a considéré comme non comestibles cellec qui ont été sou­
mises à des procédés d'estérification. Rappelons que pour les grignons 
à haut degré d'acidité (environ la moitié de la production), les procédés 
antérieurs de neutralisation à la soude peuvent ne pas convenir (alors que 
les procédés d'estérification peuvent l'être). Rappelons aussi que les pro­
grès de l'industrie du pressurage réduisent de plus en plus les quantités 
d'huile laissées dans les grignons résiduaires. 
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La loi( 1) interdit que soient comMercialisées 8n vue de la 

consommation alimentaire des huiles qui, tout en provenant des o~ivcs 

ou des grignons d'olive, ont été scmmiscs à det"> procédés autres que ceux 

qu'elle indique, et en particulier à des procédés d'estérification ou de 

synthèse( 2). 

La même loi distingue, pour la consommation 

Les huiles d'olive vierges : c'est-à-dire les huiles tiréGs mécanique-
========================== 
ment des olives sans avoir subi des manipulations chimiques, mais uni-

quement un lavage, uneredimentation et un filtrage. 

a) huile d'olive extra-vierge : huile vierge ne contenant pas plus de 

1 %en poids d'acidité exprimée en acide oléique. 

b) huile d'olive vierge surfine : huile vierge ne contenant pas plus de 

1,5% en poids d'acidité exprimée en acide oléique. 

c) huile d'olive vierge fine : huile vierge ne con~enant pas plus de 3 % 

en poids d'acidité exprimée en acide oléique, avec une tolérance maxi-

male de 10 %. 
d) huile d'olive yierge huile vierge ne contenant pas plus de 4 % en 

poids d'acidité exprimée en acide oléique. 

(1) Loi n° 1407 du 13 novembre 1960 contenant des normes pour la 
classification et la vente de l'huile d'olive. 

(2) La loi n° 1104 du 24 juillet 1962 a étendu aux huiles destinées à 
l'alimentation humaine, de quelque espèce qu'elles soient, l'interdic­
tion de l'estérification. 
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2. Les huiles d'olive rectifiées: c'est-à-dire les huiles tirées des ============================= 
huiles lampantes rendues comestibles exclusivement par la neutralisa-

tion au moyen d'alcalis. Ces huiles ne peuvent contenir aucune trace 

des substances chimiques utilisées. 

a) huile d'olive rectifiée : huile d~clive rectifiée ne contenant pas 

plus de 0,5% en poids d'acidité exprimée en acide oléique. 

b) huile d'olive : mélange d'huile d'olive vierge et d'huile d'olive rec-

tifiée ne contenant pas plus de 2% en poids d'acidité exprimée en aci-

de oléique. 

3. Les huiles de grignons d'olive rectifiées : huiles extraites avec 
========================================= 
solvants des grignons d'olive, ou obtenues par le lavage à l'eau des 

grignons d'olive, rendues comestibles par la neut·r.-alisation uniquement 

au moyen d'alcalis et de oanipulations physiques. Ces huiles ne peuvent 

contenir aucune trace des substances chimiques utilisées. 

a) huile de grignons d'olive rectifiée : huile de grignons rectifiée 

ne contenant pas plus de 0,5 % en poids d'acidité exprimée en acide 

oléique. 

b) huile de grignons et d'olive : mélange d'huile de grignons rectifiée 

et d'huile d'olive rectifiée, ne contenant pas plus de 3 % d'acidité 

exprimée en acide oléique. 

Pour les raisons indiquées ci-dessus, qui font varier d'une année 

à l'autre -parfois dans de très vastes proportions - les quantités d'huile 

d'olive des différentes qualités, il n'est pas aisé d'indiquer les pour-
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centages que représentent les divers types d'huile produits. 

Pour dresser un tableau, ne fût-il qu'approxi~atif, nous avons 

mis à profit les évaluations des techniciens et des praticiens de la 

branche et les données provenant de sources diverses(
1
). Les chiffres 

qui seront cités ci-dessous peuvent être estimés assez conformes à la 

réalité des années normales, surtout en ce qui concerne la virulence 

des attaques du parasite (Dacus oleae) qui conditionnent en grande partie 

la qualité de l'huile produite. 

On peut évaluer que pour une quantité éeale à 100 unités d'huile 

de pression il y a 55 unités environ d'huiles vierges comestibles et 

45 unités d'huiles lampantes. L'huile vierge comestible (55%) comprend 

pour 15 ~des huiles extra-vierges et surfines, pour 20% de l'huile fine 

et pour les 20 % restants de 1 'huile corc1mune ou courante (huile d'olive 

vierge). 

Production d'huile d'olive de pression, par qualités 

huiles vierges comestibles 55% 

dont : extra et surfines ( 15 %) 

fines ( 20 %) 

communes (20 %) 
huiles lampantes 45 % 
Total des huiles de pression 100 % 

(1) voir en particulier : Forcella D.: Produzione e mercato dell 1 

olio di oliva (Production e=-t==marcli€=de l'huile d'olive), dans "Ülivicul­
tura", n° 9, 1964: Forcella D. : L'olio d'oliva e li al tri olii ve'""etali 
(L'huile d'olive et=Ïes=au~res huiles végétales , dans Atti della 
Conferenza Il:lZionale del mondo rurale e della agricol tura, Vol. VIII, 
Rome, 1963 : La situazione olearia, dans "Ülivicultura", n° 6, 1964; 
Costa A. L'industria olearia Italiana nel 1962 et nel 1963 (L'indus­
trîe=i=talienne des huiles en 1962 et en 1963), dans "Ülivicultura" n° 5, 
1964. 
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Comme les différentes qualités sont diversément mélangées pour 

former les types commerciaux, les distinctions de qualités sont plus 

complexes au stade de la consommation. 

On peut admettre que les huiles vierges comestibles consommées 

telles quelles représentent 40 % de la production totale des huiles de 

pression, 9,5 % étant des huiles extra et surfines, 14% des huiles fines 

et 16,5 % des huiles communes. Les quantités restantes pa~sent à la con-

sommation, mélangées avec les huiles rectifiées tirées des huiles lampantes 

et des huiles de grignons 
( 1) 

Le procédé de rectification fait subir une perte qui est en moyen~e 

de l'ordre de 10% pour les huiles lampantes et de 15% pour les huiles 

de grignons. La répartition pour la consommation, en ce compris celle des 

huiles de grignons~ se présente comme suit : 

Consommation d'huile d'olive et de grignons par qualités 

huile d'olive extra-vierge et surfine 9,5 % 
huile d'olive vierge fine 

huile d'olive vierge 

huile d'olive 

huile de grignons et d'olive 

perte de rectification: huiles lampantes 

perte de rectification: huiles de grignons 

14,0 % 
16,5 % 
44,5% 
10,0% 

4,0 % 
1' 5 % 

100,0 % 

(1) Une partie de ces huiles vierges est aussi mélangée aux huiles tirées 
par raffinage des huiles "lampantes importées. La proportion du mélange 
d' "huile d'olive" qui serait ici de 1/5 d'huiles vierges (8 %) et d'en­
viron 4/5 d'huiles rectifiées (36,5 %), s'abaisse en réalité à 7-10% 
d'huiles vierges en mélange avec 90-93% d'huiles rectifiées. 
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Le graphique n° 2 ~entre les choses plus en détail. Si les évalua­

tions, sur la base nationale, n'ont déjà qu'une valeur purement indicative, 

une analyse sur le plan des différentes régions aurait encore moins de 

signification. On peut relever uniquewen t qu'en général ]es huiles produ.i tes 

en Italie septentrionale (Ligurie) et dans certaines régions ou zones de 

l'Italie centrale et méridionale (Ombrie, Toscane, Sabine, Irpinie, le 

centre des Pouilles) présentent une activité plus basse, tandin qu'on cons­

tate -~'inverse dans Jes régions de 1 'Italie insulaire et dans la p1upart 

des régions méridionales. 

6- La protection de la pr·~duction nationale d'huile d'olive 

Pour rendre plus clair ce qui sera dit p~r la suite, il a seQblé 

nécessaire ~e ~onner un aperçu des principaux moyens d'intervention Qis 

en oeuvre par l'Italie sur le plan de la politique économique poursuivie 

pendant la période couverte par l'enquête (1954-1964) pour la réglementa­

tion du marché des graisses afin de défendre l'huile d'olive. 

Quoique l'on ne puisse pas faire de distinctions marquées, on peut 

séparer les mesures visant à réglementer directement le commerce internatio­

nal (droits de douane) de celles qui agissent indirectement sur les i~por­

tations par l'isposition de charges s~:r les produits concurrents (ir.lpÔt de 

fabrication, obligation d'acheter un certain pourcentage de produits na­

tionaux "abbinamento"), ainsi que des wesures qui tend.ent à la stabilisation 

du prix de la production nationale d'huile d'olive (ctockage) et à la ré­

pression des fraudes. 

Les droits de douane frappent différo~ment les importations d'huile 

d'olive selon qu'elle provient ou non :i'un pays de la C.E.E. 

Au cours de la période en cause, ces droits ont fait l'objet de modi­

fications, d'exemptions pour les huiles à certains usages en provenance d'un 

pays de la C.E.E. et desuSPension depuis les premiers mois jusqu'au 1er 

octobre 1963. Voici exposée la situation telle qu'elle se présente à trois 

époques différentes. 
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Tableau 7 

Droits de douane sur J'huile d'olive alimentaire 

au 1/1/57 30/12/1961 1/7/1965 
Huile d'olive C.E.E. autres C.E.E. autres 

na vs pays 

A- en emballages 
immédiats de 
20 kg ou moins 20,0% 14,0 % 20,0· % 10,0% 20,0 % 

B- Autrement pré-
sentée 
a) vierge 
I-des tinée à 
l'industrie du 
poi~son en con-
serve exempte exempte 5' 1 % exempte 5' 1 % 

II- pour ·i 'autres 
usages 20,0 % 14,0% 19' 1 % 10' 0"/c 17,0 % 

b) autreG 
I-des tinée à 
l'indnatrie du 
poisson en conserve exempte exempte 6,0 % exempte 6,0 % 
II- pour d'autres 
usages 20,0 % 14,0 % 20,0% 10,0 % 20,0 % 

Les droits de douane frappent aussi les autres pr~duits contenant 

des huiles. Les droits frappant les graines oléagineuses sont plutôt bas 

et certaines graines sont même exemptes ~e tout droit de douane afin d'en-

courager l'activité industrielle d'extraction et de raffinage sur le terri-

toi re na ti anal. 

Les droits de douane sur les huiles ùe grainea à destination alimen-

taire sont en revanche élevés, mais ils sont bas ou inexistants sur les 

huiles industrielles. Pour les graines oléagineuses, les tarifs vont de 

l'exemption jusqu'à 5,0% pour les graines en provenance deb pays de la 

C.E.E. et jusqu'à 6,3% pour celles en provena~ce des autres pays. Pour 

les huiles végétales à usage alimentaire, Jes droits peuvent atleinù~e 
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12,5% pour celles en provenance des pays de la C.E.E. et de 19,8% pour 

celles en provenance des autres pays. 

La margarine est frappée d'un droit de douane de 13,5% ou de 25,0% 

selon qu'elle provient d'un pays d.e la. C.E.E. ou d'un autre pays. 

Des critères analogues sont adoptés pour les autres graisses 

(le saindoux et les graisses de porc sont frappés d'un droit de douane 

de 2,0% ou de 3,3% pour les usages industriels, et de 10,0% ou de 

13,40% pour les usages alimentaires). 

L'impôt de fabrication( 1) frappe les huiles tirées de graines tant 

nationales qu'étrnngères, ainsi que les huiles de graines importées (sur-

taxe de frontière). 

L'impôt est perçu, pour les huiles extraites en Italie, sur la base 

des rendements légaux prévus pour chaque espèce de bTaine, selon la pro-

venance et la méthode de préparation (par pression ou au solvant). On es-

time que ces rendements légaux sont inférieurs de 10 % environ aux rende-

ments effectifs. 

L'impôt de fabrication ou la surtaxe correspondante de frontière, a 

étéébendu( 2), comme moyen de lutte contre les fraudes, aux huiles et grais-

ses animales ayant un point de solidification inférieur à 30° C, aux huiles 

et graisses végétales liquides ayant un point de solidi~ation infâieur à 

12° C obtenues par la préparation des huiles et graisses végétales concrètes 

aux huiles tirées d'acides gras d'origine animale et végétale, et à la 

margarine. 

(1) Décret du Président de la République n° 1217 du 22 décembre 1954 : 
texte unique des dispositions concernant le régime fiscal appliqué au 
traitement des graines oléagineuses et de leurs huiles, converti en la 
loi n° 769 du 28 juillet 19 61. 

(2) Décret-loi n° 1194 du 31 octobre 1956. 
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Le montant des droits est d'environ 60 lires par kg d'huile de 

graines produite, 120 lires pour la margarine et 250 lires pour les 

autres produits mentionnés ci-dessus. 

Le mécanisme appelé "abbinamento" constitue un autre moyen de 

défense de la production nationale d'huile d'olive. C'est l'obligation 

pour quiconque se propose d'importer de l'huile d'olive, des graines 

oléagineuses et des huiles de graines d'acquérir préalablement, à un 

prix fixé et supérieur à celui du marché une certaine quantité d'huile 

de graines appartenant à l'Etat. 

Cette mesure,arrêtée en 1953 en vue d'écouler sans provoquer de 

perturbations dans le marché les stocks importants que l'Etat avait 

constitués en 1951, fut appliquée par la suite comme instrument de . 
défense de la production nationale. Elle présente l'avantage, par rap-

port à d'autres interventions (droits de douane, impôt de fabrication) 

d'être très élastique, étant donné que l'on peut modifier sans aucune 

complication tant le prix de vente de l'huile de l'Etat que les rapports 

entre les quantités de chaque produit dont l'importation est autorisée 

et les quantités à acheter sur les stocks publics. 

En effet, ce système a subi dans son application pratique des 

modifications successives : aujourd'Lui, l'Etat n'exige plus l'enlève-

ment matériel de la marchandise des magasins publics mais l'importateur 

perd la caution versée, cette perte correspondant à la charee supplémentai-

re que l'on veut imposer au produit importé. 

Le prix de vente de l'huile de l'Etat était fixé à 44.500 lires 

le quintal jusqu'au mois de mai 1962, et à 43.500 lires par la suite, 

ce qui fait, compte tenu de l'impôt de fabrication et des droits de 
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douane qui frappent les produits importés. un prix supérieur de 100 à 

150 lires à celui des huiles importées. 

Pour donner une idée de la variabilité des rapports découlant de 

l'obligation d'acheter des produits nationaux et de l'efficacité de cette 

mesure aux fins de la politique économique, il est précisé par exemple que 

le rapport pour l'huile d'olive comestible de pression a été modifié plus 

de trois fois entre le mois de mai 1962 et l'année 1964: tandis qu'en 

1962 l'achat d'un ~tal d'huile de 1 'Etat ou1rrai t le droit d'importer 

1,60 quintal d'huile d'olive, en 1964 on ne pouvait plus en importer 

que 0,50 quint., le prix de vente de l'huile de l'Etat restant inchangé 

et fixé à 43.000 lires le quintal. Pour uno charge d.e 100 lires sur chaque 

kilogramme d'huile provenant des ntocks publics, ce chiffre correspondait 

en 1962 à une charge d'environ 62 lires par kilo d'huile importée et à 

200 lires en 1964. Les rapports découlant de ce systèr.1e sont :plus serrés 

(0,20) pour les huiles végétales raffinées, pour les huiles d'olive rec-

tifiées, les huiles de grignons, l'huile de lin, les graines de lin. Ils 

sont moins serrés (0,50) pour les huiles végétales brutes, l'huile d'olive 

lampante et encore plus larges (1,70 sur le contenu d'huile) pour les 

graines oléagineuses, les olives et les tourteaux et farines de graines 

oléagineuses. 

Un autre moyen pour protéger la production nationale est le stockage 

mais il n'a eu que des effets limités. Le stockage est volontaire et corn-

porte une subvention de l'Etat pour 1es frais de gestion. Institué lors 

de la campagne 1953-1954, il a fonctionné en 1956-1957 à l'initiative de 

l'organisme gestionnaire (Federconsorzi) sans subventions de l'Etat. Au 

cours d'une seule campagne (1955-1956) il n'y a pas eu de stockage, vu la 

pénurie de la production. Les quantités stockées varient d'année en année 

d'après l'importance de la production et le niveau des prix. Les rapports 

entre les quantités d'huiles coœestibles et lampantes livrées varient 

également. 
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Tableau 8 

Livraisons en vue du stockage volontaire de l'huile d'olive 

Campagne 
Quantités stockées, en quintaux 

Huiles comestibles Huiles lampantes Total 

1953-54 68.361 20.381 88.742 

1954-55 103.124 7.865 110.989 

1956-57 8.)88 188 8.576 

1957-58 163.782 148.987 312.760. 

1958-59 11.317 26.312 37.629 

1959-60 5.209 25.984 31. 19 3 

1960-61 24.567 62.941 87.509 

1961-62 18.104 6.455 24.559 

1962-63 63 - 63 

19 63-64 332.219 212.040 544.259 

Une avance est versée à ceux qui font stocker la rrarchandise. 

Son montant varie selon Ja qualité de la marchandise livrée; il est 

passé de 37.000 lires en 1953-1954 à 68.000 lires en 1964-1965 pour 

les huiles de pre~ière catégorie (extra-vierge d'une acidité de 0,80% 

au plus); de 40.000 lires à 45.000 lires pour l'huile lampante C, d'une 

acidité comprise entre 8 et 12 degrés. La charge supportée par l'Etat 

à titre de contribution aux frais de gestion et à titre d'intérêts sur 

les avdnces ne peut dépasser les sommes allouées (en 1964-65: 2,1 mil­

liards pour 500.000~taux pouvant être stockés et en 1965-66, 2,4 mil­

liards pour 600.000 quintaux pouvant être stockés, soit 40 lires par kilo 

de produit stocké). 

Les mesures législatives contre les fraudes ont fait l'objet 

d'une révision au cours de la période en cause, en vue de leur meilleure 

adaptation aux possibilités actuelles de la technique. On a 1~rlé déjà 

de la loi n° 1407 du 13 novembre 19.60 contenant des normes J;Our la 

classification et la vente de l'huile d'olive, 8t de la loi n° 104 

du 24 juillet 1962 qui a étendu aux huiles destinées à la consommation 

humaine de quelque espèce qu'elles soient, l'interdiction de l'estéri-

fication. 
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Rappelons également J'obligation d'additionner aux huiles de 

graines 5% d'huile de sésame, à réaction colorimétrique caractéris­

tique, pour permettre de détecter d'éventuels mélanges d'huiles d'olive; 

rappelons enfin que le décret-loi n° 510 du 24 juin 1961, converti en 

la loi n° 769 du 28 juillet 1961, régit en détail l'exploitation de fa­

briques d'huiles de graines et la circulation du produit et que de 

nombreuses circulaires et directives des ministères de l'agriculture 

et des finances régissent la surveillance nécessaire en la matière. 
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B. HUILES DE GRAINES 

La production nationale de graines oléagineuses 

L'agriculture italienne produit des ~ntes oléagineuses proprement 

dites, telles que l'arachide, le colza, la navette, le sésame, le soja, le 

ricin et le tournesol; des plantes destinées principalement à l'obtention 

de la fibre textile mais qui fournissent des graines oléagineuses, telles 

que le coton et le chanvre, ou qui peuvent être cultivées alternativement 

pour la production de graines oléagineuses, telles que le lin. Enfin, 

d'autres produi~s ou sous-produits, tels que les germes de mais, les 

marcs de raisin, les graines de tomate, les gourgeons de riz, les graines 

de tabac, de pavot, etc., se prêtent à l'extraction d'huiles. 

Au total, la production d'huiles végétales tirées de produits 

nationaux, à l'exclusion de l'olive, est peu importante. Elle ne dépasse 

pas 50.000 tonnes par an, et elle consiste essentiellement en huiles ex­

traites des marcs de raisin et des germes de mals qui en constituent en 

proportions à peu près identiques, 70 % de la production totale. 

En réalité, il faut noter que la superficie, cultivée en graines 

oléagineuses proprement dites (environ 15.000 hectares aujourd'hui), a 

marqué ces dernières années une tendance à la diminution. Quelques-unes 

d'entr'elles, comme l'arachide et en partie le sésame, ne sont jamais 

cultivées directement (rappelons que le sésame est employé dans le 

Mezzogiorno pour décorer le pain et dans la confiserie). 

Il ne reste donc, parmi les graines oléagineuses, et encore avec 

une importance minime, que le colza la navette et le tournesol. Le soja 

et le ricin ne sont cultivés que sur des superficies négligeables. 

Parmi les graines tirées des plantes textiles pour l'extraction de 
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l'huile, il faut mentionner le lin et le coton, tandis que l'utilisation 

des graines de chQnvre est extrêmement limitée. 

L'utilisation des sous-produits ou des produits accessoires d'autres 

cultures, tf1ut en étant considérable (environ 3, 2 millions de quintaux en 

1963), ne représente qu'une fraction minime des disponibilités totales. 

Il s'agit en effet d'une matière pauvre, à bas rendement d'huile. sur 

laquelle les frais de transport et de traitement ont une incidenr.e sensible. 

Dans l'ensemble, l'industrie nationale des huiles extraites de 

graines comprend quelque 230 fabriques en activité; sa capacité de traite­

ment annuel avoisine 4 millions de quintaux d'huile; elle traite principale­

ment des graines importées (68 %) et des sous-produits locaux (29 %), tandis 

que les 3 % restants concernent les graines oléagineuses nationales. 

Le volume de la production dépasse 10 millions de quintaux. 

2. L'importation de graines oléagineuses et la production totale d'huiles 

de graines. 

L'approvisionnement en matières premières des entreprises industriel­

les pratiquant l'extraction d'huile à base de graines est donc assuré en 

majeure partie par les importations de l'étranger. L'évolution des importa­

tions annuelles de graines oléagineuses fait apparaître le développement 

de ce secteur qui parallèlement à l'augmentation de la demande d'huile de 

graines a connu une expansion très prononcée. 

Les importations annuelles de graines oléagineuses, qui s'étaient 

élevées au cours de la période triennale 1955-1957 à 2,5 millions de 

quintaux en r:;oyenne ont subi une hausse très forte pendant la période 

triennale 1962-1964 oà elles ont atteint non noins de 6,7 millions de 

quintaux. 

L'examen détaillé des importations de graines oléagineuses par 

années, par types de graines et par pays d'origine, offre un g-rand intérêt. 



- 29 -

Les quantités importées de graines oléagineuses à usage alimentaire 

princ:ip&.l ou exclusif ont augmenté, de 1954 à 1961-64, de plus de huit 

fois (8,3). La progression au cours de ces quinze ans (19.51-1964) est indi­

quée al tab1eaunO'J5del 'Annecei.Elle montre d'une façon frappante 1 'expansion 

des importations, expansion caractérisée par ailleurs par des VI!J.riations 

brusques pendant certaines années. 

En revanche, l'importation des graines à usage principal ou exclusif 

(lin et ricim) non alimentaire a marqué pendant la même période une tendan­

ce progressive à la baisse, pabticulièrement pour les graines de lin. 

Si l'on considère séparément les différentes graines importées, 

on note que le soja et l'arachide constituent aujourd'hui plus de 70% 

de l'importation de graines. L'essor de l'importation de graines de soja 

a été gigantesque : de 4.000 tonnes en 1958, elle est passée à 59.000 ton­

nes en 1959, à 214.000 tonnes en 1960 et à 337.000 tonnes en 1962. La 

progression des importations de graines d'arachides a été plus modérée et a 

présenté des variations subites (pointe de 173.000 tonnes en 1963). Il n'est 

pas inutile de rappeler que cette importation constituait en 1956 68% des 

importations totales de graines oléagineuses, tandis qu'elle ne s'élève plus 

aujourd'hui qu'à 20 %. Les importations de graines de colza, de navette et œ 

tournesol méritent aussi d'être signalées. Elles sont suivies de loin, pour 

des quantités à peu près identiques, par les importations de graines de 

coprah et de sésame dont l'huile, on le sait, doit obligatoirement être 

additionnée d'autres huiles de graines jouant le rôle de révélateur. 

Il convient encore de faire observer qu'étant donné les pourcentages 

variables que représentent les diverses graines d'une année à l'autre, il 

n'est guère possible de comparer la série des chiffres globaux à celle des 

huiles produites. 
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On note, en Jigne générale, que le développement plus poussé des 

importations de graines de sojn, dont le rend.ement en huile est plutôt 

bas (moins de la ooitié de celui des graines d'arachide), entraîne une 

augmentation 111oins que proportionnelle de la production. Mais il faut 

relever n.ussi une détérioration de l8. quc:lité Jes huiles produites, l'huile 

d'arachide présentant les caractéristiques les oeilleures. 

Les variations rencontrées cadrent avec cel:: es qui SJnt survenues 

sur le plan mondial où les exportations de soja, par suite du dévelop­

pement de cotte production (spécialement aux U.S.A.), sont passées de 

300.000 (1950)à 1.200.000 tonnes (1960). Il faut mentionner aussi le 

développement de l'industrie des aliments pour le bétail qui a c0nduit 

à considérer l'huile da soja com~e un sous-produit de ln fabrication d'ali­

ments pour le bétail, que l'on peut offrir à ce titre sur le marché à un 

prix comparativement plus juste. 

L'intérêt qui s'est manifesté pour certains produits plutôt que 

pour d'autres a modifié en même temps les courants du trafic, la source 

principale d'approvisionnement s'étant déplacée d'Afrique en Amérique. 

En 1964, l'importation de graines et fruits oléagineux en provenance des 

Etats-Unis s'est élevée à 2.988.169 qu~aux, pour une valeur de plus de 

20 milliards de lires, soit 45% en quantité et 35 ·%en valeur •. En 1958, 

sur un total de 2.338.106 quintaux de graines et fruits oléagineux, 

(d'une valeur de 22,8 milliards è_e lires) la participation des U .S.Ao 

n'était à peine que de 88.534 quintaux et de 659 millions de lires, en 

majeure partie pou~ des graines de lin. C'était, en revanche, le Nigeria 

qui occupait la première place, avec 544.000 quintaux (23 %) et 5,9 mil­

liards (26 %), essentiellement pour l'exportatinn de graines d'arachide. 

Puis venait le Canada, avec 520.000 quintaux (22 %) et 4,0 milliards 

(17 %), en grande partie pour l'exportation de graines de colza. D'aut~es 
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pays bien représentés étaient les possessions britanniques d'Afrique 

occidentale ( 1,9 milliard), la Suède ( 1, 4 milliard), J.e Soudan ( 1, 2 

milliard), la Chine contine~tale (0,8 milliard), etc. 

Les quantités d'huiles tirées des produits importés et d'origine 

nationale ont passé de 708.000 quintaux (moyenne en 1952-1955) à 

2o429.000 quintaux en 1964, avec une pointe maximale de 2.761.000 quin­

taux en 1963 ( 1). Alors que la moyenne pour la période 1952-1955 indi-

quait un équilibre entre les huiles extraites de produits nationaux 

et les huiles extraites de produits importés, les premières ne représen-

tent actuellement plus que 20 % du totalo 

Tableau 9 - Production d'huiles de graines (en milliers de quintaux) 

Production Production de ~--------------------~~~----------------------~~----------------~ 

!Années de graines graines d'ori- T o t a 1 
importées gine nationale 

19 52-55 352 355 707 
1956 913 389 1. 302 

1957 953 351 1.304 

1958 914 390 1.304 

1959 1.1)6 410 1.546 
1960 1. 276 401 1.677 
19 61 1.564 424 1.988 
1962 1. 788 467 2.255 
1963 2.328 433 1. 761 

1964 1.9 49 480 1.429 

Les statistiques du commerce extérieur, dans le passé et jus­

qu'en 1961, ne faisaient pas la distinction entre les graines oléa­

gineuses à autres usages. Une première subdivision apparaît en 1962 

pour certaines graines. Depuis 1964, les rubriques douanières ont été 

changées et, pour de nombreuses espèces de graines (arachide, ricin, 

sésame, colza et navette, tournesol etc), on a ajouté les destinations 

(1) Sources : INEA : AnnuariD dell'agricoltura italiana, Rome, 
di verses a·nnées. 
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ualimentaire", "industrielle", "autres usages". L'analyse des quantités 

et des espèces des graines importées peut provoquer certains doutes , 

mais l'explication des quantités énormes qui sont signalées comme étant 

importées pour des usages industriels pourrait être la suivante : les 

résidus solides sont destinés à l'industrie des aliments pour Je bétail 

et cette industrie, en pleine expansion, utilise des huiles même pour 

compléter des produits qui ne contiennent pas beaucoup de matières grasses. 

Relevons toutefois avec quelque hésitation les 87.000 tonnes d•arachide 

importées en 1964 pour des usages industriels contre 35.000 tonnes pour 

des usages alimentaires, les 40.000 tonnes de colza et de navette pour 

l'industrie contre 25.000 pour l'alimentation, les 57.000 tonnes de 

tournesol pour l'industrie contre 10.000 tonnes pour l'alimentation, etc. 

La comparaison entre les quantités d'huiles produites et celles 

que l'ISTAT prend pour base de détermination des quantités disponibles 

pour l'alimentation peut constituer une autre méthode pour établir la 

destination de la production nationale d'huiles de graines. 

Année Production totale Production R~ur ( 1) 
Autres dest1na-

usaRe a 1me aire ISTAT ti ons 
1956 1. 303 1.050 253 
1957 'lo304 1.044 260 
1958 1. 304 1.148 156 
1959 1.546 1. 343 203 
1960 1. 677 1. 335 342 
19 61 1.988 1.600 388 
1962 2.255 1.903 352 
1963 2.761 2.507 254 
1964 2.430 - -

La production nationale d'huiles de graines destinée à des usages 

autres que l'alimentation serait donc d'environ 2eo.ooo quintaux par an, 

soit environ 23 % de la production totale. Rappelons que ce volume compreni 

des huiles purement industrielles, tolle l'huile de ricin pour 40.000/ 

50.000 quintaux, dont les disponibilités sont composées presque exclusive­

ment de graines importées. 
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Chapitre II - LE COMMERCE EXTERIEUR DES HUILES VEGETALES EN ITALIE 

1. Généralités sur le commerce international de l'huile d'olive. 

Sur le plan mondial, l'huile d'olive ne donne pas lieu à des coura.nts 

de trafic d'une importance notable. Le volume du commerce est égal en moyenne 

à 14% de la production, et l'on peut relever, par rapport à l'avant-guerre, 

une stabilité des quantités et une baisse des pourcentages compte tenu de 

l'augmentation de la production. Il s'agit au total de 1.890.000 quintaux 

(moyenne 1960-1963), importés pour plus de la moitié d'Italie. 

La caractéristique des trafics d'huile d'olive réside dans le fait 

que pour la plupart ils s'opèrent dans le bassin de la Méditerranée. 

L'Espagne et la Tunisie sont les principaux pays exportateurs. 

L 1 Italie, la Fra.nce et, parmi les pays non-méditerranéens~ les U.S.A., le 

Brésil et l'Australie sont les principaux pays importateurs. Delmis 1960, 

l'Argentine commence à jouer un certain rôle parmi les pays exportateurs. 

Si le volume global du commerce d'huile d'olive n'a pas subi de 

modifications dignes d'être signalées, les courants du trafic ont connu 

des changements sensibles. Le volume des trafics extra-méditerranéens a 

diminué, au point qu'il n'est plus que la moitié de ce qu'il était, surtout 

à cause de la contraction des importations des U.S.A., autrefois principul 

pays importateur (23% du total) et de la transformation de l'Argentine de 

pays importateur en pays exportateur. Il y a eu, en revanche, une expansion 

rapide des échanges ~éditerranéens, due principalement à l'évolution rapide 

de la consommation italienne au-delà des litni tes de la production nationa1s. 

Le tableau montre l'évo-lution des importations et des exportations dans 

les principaux pays. Il convient de faire remarquer que l'Italie et la France, 

tout en figura.nt dans l'une et l'autre des deux secti0ns du tableau, importent 

des quantit6s considérables. 



- 34 -

Tableau 11 - Commerce mondial d'huile d'olive (en milliers de quintaux) 

a) Principaux pays exportateurs 

Pays 19.34-38 1948-52 1961 1962 1963 1964 

Espagne 500 199 1.304 777 639 :'1.063 

Tunisie 387 276 451 542 290 514 

Italie 214 119 137 128 86 140 

Algérie 155 62 8 50 52 .. 
France 148 41 27 33 37 21 

Grèce 109 34 3 81 27 4 

Syrie et 
65 12 6 9 67 Liban .. 

Argentine .. 3 6 92 76 98 

Portugal 44 65 69 233 79 78 

Monde 1.733 880 1.850 1.990 1.810 .. 
b) Principaux pays importateurs 

Pays 1934-38 1948-52 1961 1962 1963 1964 

u.s.A. 440 229 268 262 152 304 

France 312 209 244 211 150 248 

Italie 265 125 994 1.145 1.285 571 

Brésil 23 59 86 106 57 87 

Royaume-Uni 100 35 28 30 22 32 

Suisse 63 17 28 39 39 24 

Australie 7 6 52 70 28 62 

Monde 1.938 980 1.850 1.990 1.810 .. 

Sources Moyenne 1934-38 : IIA. Les grands produits agricoles, Rome 1944. 
Autres données : FAO : Froduction Yearbook, diverses années. 
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Sur le plan internationé:l, r<->pr.:elons que les principaux pays 

exportateurs et importateurs( 1) ont signé en 1963 un nouvel "accord"(
2

) 

tendant à la normalisation du commerce tle J'huile d'olive et que l'Italie 

l'a ratifié le 20 avril 1965. 

Ce accord a pour objet d'nssurer une concurrence loyale entre les 

pays exportateurs, et aux pays importateurs la livraison d'une marchandise 

conforme à tous les termes des cont~ats possés; de mettre en oeuvre ou 

de faciliter l'application des mesures tendant à l'expansion de la pro-

duction, de la consommation et échanges, et de réduire les inconvénients 

qui tiennent aux fluctuations des disponibilités sur le marché. 

A cette fin, l'accord définit une nomenclature à adopter dans les 

échanges internationaux (huiles d',~lives vierges, différenciées en huile 

extra, fine, courante, lampante; huiles d'olive raffinées; huiles pures 

d'clive; huiles de grignons d'olive, huiles de grignons d'olive raffinées 

et huiles de grignons raffinées et d'olive; huiles de grignons d'olive 

~ usage technique. Il a institué un fonds (300.000 dollars par an) 

pour la propagande, auquel contribuent dans des proportions établies 

les principaux pays producteurs. 

Le Conseil oléicole, prévu dans l'accord, a notamment pour tâche 

de rédiger chaque année un bilan des disponibilités, des besoins et 

excédents de chaque pays et de proposer des mesures à adopter pour 

(1) Algérie, Espagne, Grèce, Israël, Italie, Lybie, Maroc, Portuga~ 
Tunisie, Turquie et France; Allemagne, Royaume-Uni, Autriche, Belgique, 
Luxembourg, Sénégal. 

(2) L'accord précédent avait ét0 signé en 1956 et modifié en 1958. 
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remédier aux déséqui1ibres entre l'offre et la demande. On a prévu en outre 

l'application d'un contrat-type international, la constitution d'un bureau 

d'arbitrage pour J.es litiges éventuels qui pourraient surgir, l'unification 

des normes relatives aux caractéristiques physiques et chimiques de l'huile 

d'olive, et l'unification des méthodes d'analyse. 

2 · Les importations et les exportations italiennes d'huile d'olive. 

Comr:,e dit, la position de 1 'Italie a évolué très rapidement au cours 

de ces dernières années. Les quantités d'huile d'olive importées passent, en 

moyenne, de 174.000 quintaux pour 1951-1954 à 993.000 quintaux en moyenne 

pour 1961-1964. Les exportations accusent des variations minimes : pendant 

les mêmes périodes, elles sont passées de 99.000 quintaux à 122.000 quintaux. 

Tableau 12 - Im ortations et ex ortations d'huile d'olive (en milliers de 

.92!. 
Années .Lmportations Exportat~ons 

1951 72 76 
1952 181 97 
1953 234 107 
1954 208 115 
1955 180 88 
1956 441 72 
1957 650 97 
1958 237 123 
1959 573 116 
1960 1.290 101 
19 61 994 134 
1962 1.122 127 
1963 1.284 86 
1964 570 139 

Source: ISTAT: Statistica annuale del commercio con l'estero 
diverses années 

On relève dans les courants de trafic une certaine stabilité des 

e.Eportations, à destination, pour plus de 60% des U.S.A. et pour le sur-

plus vers l'Allemagne, la Suisse, l'Australie, l'Autriche, le Canada, etc. 

Il s'agit en général d' "huile d'olive", c'est-à-dire d'huile de pression 

qui a subi la rectification, le raffinage et l'addition d'huiles vierges 

comestibles pour lui donner un caractère typique. En revanche, les courants 

d'importation sont très variables, car ils dépendent des disponibilités des 

différents pays exportateurs, de leurs politiques commerciales qui tendent 
à assurer la couverture des besoins nationaux et à empêcher pour des pé-

riodes déterminées certains de ces pays à exporter l'huile d'olive. 
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Si l'on considère les premières années de la période examinée, 

on observe que_ les provenances des huiles d'olive alimentaires sont très 

diverses. Parmi les pays qui figurent dans cette liste avec le plus de cons-

tance et pour des quantités d'une certaine importance, nous trouvons la Grèc~ 

le Liban, la France, la Tunisie, la Syrie; occasionnellement mais toujours 

pour des quantités importantes, l'Espagne, le Portugal, le Maroc, la Lybie. 

Par contre, ces dernières années il y a eu une plus grande concentration des 

provenances. L'Espagne est aujourd'hui pour l'Italie le plus grand fournis-

seur d'huile d'olive et cela pour des quantités excédant 400o000 quintaux 

par ano Vient ensuite la Tunisie. Les livraisons de la Turquie, du Portugal, 

de la Syrie, du Maroc, du Liban et de Lybie sont sporadiques. 

En ce qui concerne les importations, bien qu'il ne soit pas possible 

de faire des distinctions pour le passé sur la base des statistiques( 1), 

les huiles vierges, travaillées et coupées en Italie de façon à constituer 

1 1 "huile d'olive" viennent au premier rang. 

(1} Les statistiques du commerce extérieur ont subi au cours de la période 
en cause des variations. Jusqu'en 1961 inclusivement, les huiles d'olive 
destinées à l'usage alimentaire rentraient dans une seule rubrique1 "huile 
d'olive& autres". De 1962 à 1963 inclusivement, on a différencié 1 1 "huile 
~'olives en emballage d'un contenu net de 20 Kg ou moins, destinés à l'in­
dustrie du poisson en conserve" et l' "huile d'olive non dénommée". Un 
classement plus analytique des huiles comestibles apparaît en 1964 et com­
prend 10 rubriques différentes: "huile d'olive& en emballages de 20 kg ou 
moins, de pression, brute";"idem; de grignons d'olive, brute", "idem1 
de pression rectifiée ou raffinée"; "idem& de grignons rectifiée ou raffinée 11 

"d'olive, autrement présentée& vierge destinée à l'industrie du poisson èn 
conserve, "idem : vierge pour d'autres usages";"idem 1 autre de grignons 
brute"; "idem: autre de pression rectifiée"; "idem& autre de grignons rec­
tifiée ou raffinée". 

Les principales importations sont effectuées sous la rubriques "huile 
d'olive pour d'autres usages", les exportations sous la rubrique "huile 
d'olive de pression rectifiée ou raffinée". 
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3 · Remarques concernant le commerce internations des huiles de g~aines 

Sur le plan mondial, les exportations totales d'hui1es de graines 

sont fort importantes. Elles se sont élev~es en moyenne, pendant la période 

en cause, à environ 25 millions de quintaux par an, ce qui représente une 

hausse considérable (5).%) par rapport à l'avant-guerre. 

En ce qui concerne le pourcentage de réparti~ par types d'huile, 

l'huile de palme (22,2 %) et l'huile de soja (18,4 %) occupent les pre­

miers rangs. Elles sont suivies par les huiles d'arachide et de coprah, 

représentant chacune en moyenne 14% environ. Puis viennent dans l'ordre 

avec moins d'importance, les huiles de coton, de ricin, de palmiste, de 

tournesol et de colza et navette. Il faut mettre en relief la variation 

considérable survenue au cours de cette période, toute brève qu'elle soit& 

ces dernières années, l'huile de soja a connu une hausse sensible au détri­

ment de l'huile de palme. 

Les principaux pays exportateurs sont les Etats-Unis, pour la 

quasi-totalité de l'huile de soja exportée et aussi pour le coton. Pour 

l'huile d'arachide, les principaux pays exportateurs sont le Sénégal, le 

Nigeria et l'Afrique du Sud; pour Jes huiles de palme, de palmiste et de 

coprah, le monopole est tenu logiquement par les pays africains et asiati­

ques, et parmi eux surtout par la Malaisie, l'Indonésie et la Congo; deux 

pays d'Amérique latine, l'Argentine et le Brésil, sont à peu près les seuls 

fournisseurs mondiaux, respectivement pour l'huile de lin et pour l'huile 

de ricin. Ce n'est que pour les huiles de tournesol et de colza et navette 

que quelques pays européens figurent parmi les pays exportateurs: pour la 

première, la Hongrie; pour les secondes, la France, la Suède et la républi­

que fédérale d'Allemagne. 

En règle générale, l'Europe est le principal importateur d'huiles de 

graines, et le tableau suivant montre, pour 1953 et pour les principaux 

types d'huiles la part que représentent les importations européennes 
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dans les importations mondiales. L'Europe détient le monopole des im-

portations d"huiles de tournesol, d'arachide et de palme. 

Tableau 13 • Part Cf8 re(lriSIIltent les 1•portations europécmes dans le total 1ondfal (1963) 

Soja Ârachfde Palle Coprah Pal1tste Tournesol 

% des importations européennes 42 82 77 39 41 94 

% des·pays de la CEE par rap-
port à l'Europe 17 53 65 51 88 35 

par rapport au monde 7 43 50 20 36 33 

Source : FAO 

Parmi les pays européens, le cas de l'Espagne est particuliers c'est 

le principal pays iiT.portateur pour l'huile de soja tout en étant le principal 

pays exportateur d'huile d'~live. Le Royaume-Uni, sur le plan mondial, est 

le principal pays importateur de palme et un des principaux pour l'huile 

d'arachideo 

4 • Le commerce italien des huiles de graines. 

Il faut compléter l'analyse qui vient d'être faite de la production 

et des importations de graines oléagineuses, ainsi que de la production 

d'huile de graines, par l'analyse des importations (et exportations) d'hui-

les de graines, de façon à avoir un tableau général d'où l'on puisse tirer 

l'analyse des disponibilités d'huile de graines en Italie. 
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La période prise en considération couvre les ann8es 1955 à 1964 

et il est oprortun d. 'expliquer nvnnt tout qu'on trouve depuis 19 62 les 

bulletins mensuels du commerce avec l'étranger, source dont on s'est servi 

ici, font état de quelques changements intervenus dans les désignations 

des marchandises, changements identiques à ceux qui ont été eJ..'"Posés en ce 

qui concerne les graines oléagineuses. A partir de l'année 1962, une dis­

tinction est faite en effet entre les huiles destinées à des usages indus­

triels et les huiles de3tinées à des usages alimentaires, alors qu'aupara­

vant il n'existait aucune ventilation pour un grand nombre des rubriques 

qui nous intéresseront. 

Pour l'analyse des importations, les huiles suivantes ont été 

retenues: soja, colza et navette, arachide, tournesol, sésame~ coton, 

palme, noix de coco, palmiste et lin cru. Les premières étaient désignées 

communément comme "huiles alimentaires" et les au.tres comme "huiles non 

alimentaires", mais cette répartitLo.n n8 correspond plus aux rubriques adop­

tées depuis 1562. 

Dans la période en cause, l' impo.rta tion moyenne annuelle a atteint 

910.000 quintaux; il s'agit principalement d'huiles de noix de coco et de 

palmiste et d'huile de palme (5~); viennent ensuite l'huile de lin, l'hui­

le de soja, l'huile cle colza et navette, l'huile d'arachide; les pourcen­

tages des huiles de tournesol et de sésame sont négligeables. Au cours de 

cette période de quatorze ans, les importations annuelles totales présen­

tent jusqu'en 1961 des oscillations sensibles d'une année à l'autre. On 

relève,pour les huiles concrètes au cou~s de la période la plus récente, 

une tendance à la stabilisation pour des valeurs de 270.000 quintaux pour 

l'hu~le de pa~ne, de 160.000 quintaux pour l'huile de noix de coco et de 

10.000 quintaux pour l'huile de palmiste et une diminution pour les autres 

huiles, en corrélation avec le développement des importations de graines 

oléagineuses et celui de l'industrie nationale d'extraction. 
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Le tableau n° 17 indique l'évolution des importations d'huiles de 

graines depuis 1951, alors que l'exportation ne touche qu'un peu plus d'un 

millier de quintaux. 

Egalement pour les huiles de graines et les graisses, on peut ~ettre 

en évidence des variations en ce qui concerne les principales provenances. 

En 1956, les Etats-Unis étaient le plus grand fournisseur de l'Italie, avec 
_;importé 

15,6 ~illiards, soit environ un tiers du tota]/,- mais plus de 80% des huiles 

industrielles importées. Puis venaient l'Inde avec 5 milliards, fournisseur 

d'une grande partie de l'huile d'arachide, l'Argen tine a ve.c 2, 3 milliards, 

principalement pour l'huile de lin, le Congo avec 2, 1 milliards, surtout 

pour l'huile de palme, et la Suède avec 2,0 milliards, presque exclusivement 

pour l'huile de colza. 

En 1964, l'importation d'huiles et graisses pour usages alimentaires 

et industriels n'atteint que 25,2 milliards de lires, dont 9,4 milliards 

pour les usages alimentaires (11,8% en provenance des pays d..e la C.E.E.), et 

15,8 milliards pour les us~ges industriels (13,1% en provenance des pays de 

la C.E.E.). Les Etats-Unie se maintiennent au premier rang pour les huiles 

et graisses industrielles, avec 7, 7 milliards au total. Suivent le Congo 

(Léopoldville) avec 3,7 milliards (huiles de pa.lmiste), Ceylan avec 2,6 mil-

liards (huile de noix de coco), l'Argentine av9c 2,1 milliards (huile de lin) 

tandis que l'huile de soja provient principalement de la République fédérale 

d'Allemagne et des Pays-Bas. 
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Chapitre III - L'EQUI~Tï DE L'INBUSTRIE DE TRANSFORMATION ET LE MARCHE 

A. L 1 HUILE D'OLIVE 

1. L'équipement de l'industrie de transformation de l'huile d'olive. 

Les olives produites, et destinées à la fabrication de l'huile, peuvent 

subir le processus du pressurage dans des moulins appartenant à l'exploitation 

agricole, dans des moulins dits 11 salariés" qui travaillent pour le compte d'au­

trui ou encore dans des moulins industriels qui achètent ia me.tière premiè:!:·e 

chez les producteurs et qui se chargent pour leur compte propre de l'~xtraction 

de l'huile. Dans certaines régions d'oléiculture, et en particulier dans les 

Pouilles, des huileries coopératives ont fait leur appari tien. Elles s' occupe:nt 

du pressurage, de l'a tt ri bu ti on au produit de son caractère typique et de la 

vente. 

Une distinction nette entre pressoirs de l'entreprise agricole et pres-

soirs qui tra.vaiJJ..ent pour le compte d'autrui, et entre ces derniers et les 

pressoirs industriels, est souvent impossible car il n'est pas rare qu'une 

même installation exerce deux de ces fonctions. 

Une enquête publiée en 1954 et portant sur quelque 30.000 pressoirs re-

censés fournit la classification suivante : 35,5% sont agri~oles, 55,0% appar­

tiennent au secteur des services (pour le compte d'autrui) et 9,5% sont indus-

triels(1). Mais il était précisé également que 14,1% des pressoirs travail-

laient seulement pour le compte d'autrui et 1,2 ~seulement le produit achetéo 

~ans les Pouilles sont les huileri'es classées comme industrielles" en Toscane et 

en Ombrie celles classées comme huileries agricoles, qui étaient les plus nom-

breuses; dans les autres régions ce sont les huileries du secteur des services. 

Les recensements ind1.1striels effectués par l' ISTAT en 1951 et en 

(1} Benedetti~· L'industria olearia di prime trasformazione in Italia, INEA et 

SVIMEZ, Rome, 1954. Pour d'autres informations en la matière, voir: Dell'Angelo 
~~Q!_ La struttura della. ind1.~stria olearia nel Mezzogiœno, I~JEA et sVïm;z;=Rome, 
1953; !~~!~: III Censimento Generale dell'industria e del commercio), Vol.IVo 
Failli~-Roiiie, 1956; Franciosa L.: Qlio (Huile), Cassa per il Mezzogiorno, Gal­
derini, Bologne, 1961; !~.!~~: IV Censimento generale dell 'industria e del coii]_~­
cio, Vol. II, Rome, 1965:---
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1961 ont établi qu'il existait respectivement 15.429 et 11.944 entreprises 

locales pour la production d'huile d'olive par pressurage, avec 51.110 et 36.254 

travailleurs. Le recensement de 1961 a fait une distinction entre les établisse­

ments qui, en dépendance de l'agriculture, travaillent exclusivement ou en ma­

jeure partie d.es produits propres (e.u nombre de 2. 655 avec 7, 662 travailleurs et 

29.812 CV de puissance utilisable). 

Quant à la situation géogrephique des pres::;oirs, ellE: est très proche 

de celle de la production. 75,5 % environ des pressoirs se trouvent en Italie 

méridionale et insulaire. 

Les petites et très petites entreprises son~ les plus nombreuses. Pour la 

plupart, les pressoirs a;.:tjourd'hui en activité disposent d'un 3quipement appro­

prié de pressurage, de pressoirs en fer, de presses hyd::.:·auliques et ·;entrifuges 

qui ont remplacé les anciens systèmes de pressurage avec prGssoirs à vis en bois, 

et la séparation pour la décantation naturelle. En revanche, l'outillage pour la 

conversation des olives avant la mouture est déficient : environ 90 c;s des olive­

raies sont dépourvaœ de ces installations. Les laveuses sont rares, et, en géné­

ral, les locaux et l'équipement nécessaire pour la conservation de l'huile sont 

déficients et peu adéquats. 

Selon une enquête de l'Assolearia, l'industrie apparentée (raffineries 

et fabriques qui traitent les grignons) disposait en 1962 de 152 établissements 

de raffinage d'huiles d'olive et d'huiles de graines (106 pour le recensement de 

1961) et de 284 fabriques pour l'extraction de l'huile des grignons d'olives, 

(209 pour le recensement de 1961). La capacité globale de ces dernières, qui se 

sont répandues rapidement par suite de l'introduction des procédés d'estérifica­

tion, manifeste un déséquilibre notable par rapport à la matière première dis­

ponible Q La capacité de l'industrie de raffinage est également surabondante, 
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mais dans une mesure moindre ( 1). 

2 · Généralités sur les circuits commerciaux de l'huile d'olive. 

On peut distinguer différents circuits pour la transformation des olives 

et pour la coramercialisa ti on du produit obtenu. La première distinction qu'il; 

laut faire est celle entre les olives vendues comme telles à l'industrie de 

pressurage et les olives transformées par le producteur lui-même. Les statis­

tiques relatives à la production vendable, publiées tous les ans par l'INEA( 2), 

permettent de chiffrer à 22% environ en moyenne le pourcentage des olives 

vendues comme telles pour l'extraction de l'huile, sur J'ensemble des olives 

transformées en huile. 

Dans ce cas aussi, les différences entre les régions sont considérables, 

avec des pourcentages de 30 % en Ligurie, de 25 % dans les Pouilles, de 22 % 

en Lucanie, de 20 % en Toscane, dans le Latium, en Ombrie, dans les Abruzzes 

et Molise, et de 15-16 % en Calabre et dans les iles. 

La production d'olives est à concurrence de 78% transformée en huile 

par le producteur, au moyen soit de son outillage propre, soit de pressoirs 

qui opèrent pour le compte de tiers. 

Compte tenu de ce qui a été dit ci-dessus à propos ùes qualités d'huile 

(90% de pression et 10% de grignons), et si l'on considère que dans certains 

cas le pressurage des olives est encore payé en tout ou en p~rtie par une 

livraison du produit, et sans oublier la récupération de l'huile des eaux de 

lavage, etc., on peut évaluer à 67,5% la quantité d'huile qui est aux mains du 

producteur d'olives et à 32,5% celle qui dès le début est aux mains de l'indus-

trie. Cette dernière quantité est constituée pour un peu moins du tiers par 

l'huile de grignons et pour le solde par l'huile de pression. Mais la quantité 

(1) Rapport du président de l'Assolearia à l'assemblée annuelle ordinaire de 
1962 

(2) INEA : Annuario dell'Agricoltura italiana, différentes années. 
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quantité d'huile qui parvient à la consommation par le canal de la vente 

n'est pas la même que la quantité produite. En plus des pertes de rectifi-

cation, que l'on peut évaluer à 5,5% pour l'huile lam~ante et l'huile de 

grignons, il faut déduire l'autoconso~mation des producteurs et la consomma-

tion, dans une proportion négligeable, du personnel de l'industrie du pres-

surage. Il faut ajouter les quantit3s d'huile importée (importation nette), 

variables d'année en année. Ces quantités, on l'a vu, sont traitées et cou-

pées avec la production nationale. Comme ci-dessus, nous ne prenons pas ces 

quantités importées en considération et limitons nos calculs à la production 

nationale. 

Au total, si nous évaluons l'autoconsommation à 20% environ de la 

production, 74,5 % parvient sur le marché; la répartition par groupes de 

qualité est la suivante : huile d'olive, 44,5 %; huile de grignons et d'olive 

10,0 %; huile vierge 20,0 %( 1). Le diagramme ci-joint montre schématiquement 

la filière que suivent les différentes qualités d'huile, de la production à la 

consommation (graphique n° 3). 

Une partie seulement de la production parvient sous conditionnement 

à la consommation, tandis qu'un pourcentage élevé est acheté en vrac. 

Selon une estimation de 1953 (2), 10 à 12% de la quantité d'huile étaient 

vendus sous conditionnement (flacons, bouteilles, estagnons), mais on peut 

affirmer avec assurance qu'aujourd'hui ce pourcentage est beaucoup plus élevé. 

La commercialisation présente également des aspects particuliers en 

fonction des qualités d'huile. La plus grande partie de l'huile de pression 

(1) En fait ce pourcentage tombe à 15% si l'on prend en considération 
la quantité d'huile d'olive vierge qui sert à couper l'huile importée. 

(2) Benedetti A. : L'industria olearia, etc., déjà cité. 
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consomwée comme telle, est vendue par les petits producteurs au détaillant 

ou au consom::~a teur de la région même où 1 'huile est produite. Les huiles 

lampantes, qui doivent nécessairement passer par le stade industriel de la 

rectification, suivent en revanche des circuits plus compliqués. Dans la 

phase de la vente au tlétail, la distribution est confiée en grande partie, 

dans les grands centres des zones de production, à des marchands ambulants 

1ui visitent périodiquement les familles. Un,a autre partie, minime dans les 

zones de production mais qui comprend presque la totalité des produits distri­

bués dans les zones non productrices est commercialisée dans des magasins 

qui vendent soit uniquement de l'huile (d'olive et de graines), soit de 

l'huile et du vin, soit 6.es denrées alimentaires en général o Dans les grands 

centres urbains, cette distribution a été confiée récemment aux supermarchés. 

L'approvisionnement des magasins urbains ::!effectue par l'entremise de 

petits commerçants locaux (dans les zones de production), ou directement par 

l'industrie (pour les grosses organisations de vents), ou encore par l'en-

tremise de grossistes. Naturellement, pour le produit conditionné, c'est l'ap­

provisionnement par l'industri~, par] 'entremise d'un grossiste ou de repré­

sentants, qui prédomine. 

3 -Les canaux de d.istrïbuticn de l'huile produite par l'oléiculteur. 

Pour la description des canaux <le dist·ribution, nous traiterons en 

premier lieu de l'huile qui se trouve aux mains du producteur d'olives et 

qui peu-t être évaluée, nous l'avons cléjà dit, à 67% de la :production totale 

d.'buile d'olive et d'huile de grignons. On peut estimer à 47,5% la quantité 

mise an vente, étant clonné que nous avons évalué à 20,0% l'autoconsommation, 

On peut négliger l 'hu.i'le pouvant êtT·e tirée des grignons d'olive, car ces der­

niers, en cas de pressurage en dehors de l'entreprise, sont en général aban­

donnés au presseur en paiement partiel de son sErvice. Quant aux grignons rési­

duaires du pressurage d.es olj_ves dans le~ installations d..'è-ntreprise, et qui ne 
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constituent qu'un très petit pourcentage, ils sont soit vendus comme tels 

aux fabriques ~ui traitent les grignons, soit même inutilisés. 

On peut distinb~er différents canaux de distribution. Ils sont indiqués 

schématiquement nu graphique n° 4 ci-après qui donne même une évaluation des 

pourcentages qui intéressent les divers courants de trafico Encore une fois, 

ces pourcentages concernent le total de la production d'huile d'olive et 

d'huile de grignons. 

La description des différentes figures économiques qui interviennent 

dans le processus de distribution rendra le schéma plus clair. 

On peut isoler les figures sui vantes : le p:roducteur, le commerçant 

local, l'ent~eprise industrielle de raffinage, le grossiste, le détaillanto 

LE PRODUCTEUR - Dans cette catégorie, il convient de distinguer le gros 

producteur d'huile et le petit. Le premier, possédant souvent en propre un 

pressoir où il peut traiter, en plus de sa propre production, de petites 

quantités d'olives achetées, ou bien tr~vailler pour compte d'autrui, anormale· 

ment des contacts directs avec le grossiste et av3c l'entreprise industrielle 

de raffinage à ~ui il vend la plus grande partie de ses produits sans passer 

par le commerce localo 

Le petit producteur, par contre, dépourvu de tout outillage propre, 

vend les quantités qui excèdent la consommation de sa famille par l'entre­
au 

mise du commerçant local, ou bien directement au détaillant local ou7consom-

mateur. En effet, les consommateurs non producteurs ont très souvent coutume 

dans les zones rurales de production d'acheter au début de la campagne toute 

la qT~antité d'huile dont ils prévoient la consommation dans l'année. 
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Le commerçant local. C'est un petit commerçant qui opère dans la zone 

de production et dont la fonction consiste essentiellement à collecter 

la production des petites et très petites exploitations en vue de aonéti­

tuer des lots homogènes et suffisamment im:porte,nts. Parfois, en plus du 

commerce pour son propre compte avec le grossiste, avec l'entreprise indus­

trielle de raffinage et avec le dstaillant local auxquels il livre la mar­

chandise, il agit en qualité d'acheteur en gros pour Je compte du grossiste 

et de l'industrie. 

L'entreprise industrielle de raffinage. Elle acquiert surtout des huiles 

lampantes et un très petit pourcentage d'huile d'olive vierge comestible. 

Les huiles lampantes sont soumises à un traitement neutralisant pour éliminer 

l'acidité, à un traitement de décoloration pour éliminer des défauts de cou­

leur, et à un traitement de désodorisation pour éliminer les odeurs désa-

gréables éventuelles. 

On obtient de la sorte l'huile d'olive rectifiée qui peut être vendue 

en tant que telle, ou en mélange avec de l'huile d'olive vierge comestible 

en tant qu'huile d'olive. L'entreprise industrielle de raffinage vend en 

vrac aux grossistes de 1 1 "huile d'olive rectifiée". Elle prépare également 

l' "huile d'olive", la conditionne et la vend à des grossistes ou directement 

à des chaînes de magasins (supermarchés, coopératives de consommation, etc.) • 

. Le grossiste -Cette catégorie comprend soit les commerçants en gros qui se 

bornent à distribuer aux détaillants le produit déjà conditj_onné provenant 

des entreprises industrielles de raffinage, ou le produit en vrac, soit égale­

ment les commerçants outillés pour opérer des mélanges d'huile d'olive rec­

tifiée et d'huiles vierges comestibles et parfois même pour procéder au condi-

tionnement ultérieur du produit. 
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Le détaillant - On peut distinguer le détaillant avec point de vente fixe 

(magasin) et le détaillant ambulant. La seconde catégorie est encore répan-

due dans les régions productrices, dans les grandes villes du Midi. Le 

détaillant ambulant vend exclusivement de l'huile en vrac. Le détaillant 

de magasin vend de l'huile en vrac et de l'huile déjà conditionnée par 

l'entreprise industrielle de raffinage ou le grossiste. Dans les supermar-

chés d'alimentation, on vend exclusivement de l'huile déjà conditionnée. 

4 · Les canaux de distribution de l'huile produite par les moulins à huile 
industriels 

Les canaux de commercialisation de l'huile provenant des moulins à 

huile industriels et des fabriques traitant les grignons d'olive ne pré-

sentent pas de différences notables avec les canaux déjà décrits, mais il 

n'y a pas de canaux directs et semi-directs du moulin au consommateur ou 

du moulin au consommateur en passant par le détaillant; s'il y en a, leur 

rôle est négligeable et les ventes au commerçant local sont minimes. 

Le graphique n° 5 montre schématiquement les différents circuits. 

Les grignons d'olive, exprimés en huile, figurent entièrement entre 

les mains des entreprises industrielles de pressurage, bien que celles-ci 

les vendent comme tels, on le sait, aux établissements qui se chargent de 

l'extraction. 

Quelques brèves explications complètent ce qu'il est aisé de tirer 

du graphique. 

Les moulins à huile industriels sont répandus dans toutes les zones de 

production. Leur importance et leurs outillages sont très variés. Les 

olives sont achetées chez les producteurs petits et moyens qui souvent 

vendent au jour le jour les quantités qu'ils ont récoltées. Le prix est 

fixé en tenant compte de la situation du marché de l'huile, de la qualité 

et du rendement probable, variable d'une contrée à l'autre. Ce secteur 

produit, selon la qualité des olives acquises, de l'huile comestible et 

de l'huile lampante dans des proportions variables, ainsi que des grignons 
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qui sont le résidu du traitement appliqué. L'huile produite est vendue, dans 

la plupart des cas, par l'intermédiaire d'un courtier, sur échantillon, aux 

entreprises industrielles de raffinage. Une partie des huiles comestibles 

est vendue au commerçant local et au grossiste. 

Les grignons vendus aux fabriques gui les traitent y sont soumis au 

processus de l'extraction de l'huile et souvent m3me au processus ultérieur 

de la rectification. La fabrique peut donc vendre de l'huile brute de gri­

gnons d'olive (aux entreprises industrielles de raffinage), de l'huile 

rectifiée de grignons d'olive (au grossiste qui procède au mélange avec de 

l'huile vierge pour obtenir de l'huile de grignons et d'olive), ou encore 

de l'huile de grignons et d'olive (toujours au grossiste) après avoir acheté 

des huiles vierges. Dans ce dernier cas, l'huile est souvent vendue sous 

conditionnement : il s'agit de grands établissements très modernes. Dans 

le graphique, on n'a pris en considération que la deuxième éventualité, qui 

paraît encore la plus répandue. 

5 · Les huileries coopératives 

Un autre secteur dont il nous faut parler, vu son importance, même 

si sa diffusion est encore limitée et concentrée essentiellement dans une 

seule région (les Pouilles) en raison de l'action qui y est développée par 

l'office de réforme agraire (1) est celui des huileries coopératives. A ce 

propos, on exposera l'organisation des huileries coopératives dépendant 

de l'office de réforme agraire. Il s'agit de coopératives ouvertes, dont 

peuvent faire partie non seulement les exploitants agricoles attributaires 

de lots de l'office de réforme agraire, mais aussi d'autres producteurs. 

(1) 37 des 70 installations approuvées jusqu'à fin 1964 et financées par 

la "Cassa peril Mezzogiorno", étaient situées dans les Pouilles. Vient 

ensuite la Calabre, avec 14 installations. 
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Les membres livrent l'intégralité de leur production d'olives à la coopé­

rative. Chaque lot, à la condition qu'il excède 5 quintaux, est traité 

séparément. On vérifie ensuite la quantité d'huile produite et son degré 

d'acidité. Le membre coopérateur ne peut prélever que la quantité néces­

saire aux besoins de sa famille et sur le reste il perçoit une avance 

égale à 70 % du prix de l'huile au cours du jour où les olives ont été 

livrées. La coopérative répartit les différents lots d'huile d'après leurs 

types et les livre ensuite à une coopérative centrale (de 2ème degré). 

Lorsque la coopérative du 1er degré a besoin de fonds pour verser 

des avances à ses membres, elle peut procéder à la vente d'une partie de 

l'huile. 

Les opérations subséquentes nécessitées par le produit, soit essen­

tiellement pour les huiles comestibles, les filtrages et les coupages 

requis pour obtenir des huiles d'un type constant, sont effectuées dans 

la coopérative centrale. Les huiles lampantes sont rectifiées et mélangées 

pour former l'"huile d'olive". Le produit est ensuite mis en bouteilles, 

en estagnons ou en fûts, puis, il est mis en consommation. 

La coopérative centrale a créé une organisation de vente axée sur 

des dépôts répartis dans les différentes régions. Les uns sont gérés en 

compte propre, les autres sont confiés à des tiers (contrats de représen­

tation avec dépôt). 

• 
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B. HUILE DE GRAINES 

1 · L'équipement de l'industrie de transformation de l'huile de graines. 

Les statistiques sur l'impôt de fabrication publiées tous les ans 

par le ministère des finances, indiquent le nombre et la répartition terri· 

toriale des fabriques d'huiles de graines. Ces statistiques prennent en 

considération les fabriques en activité. Il est intéressant de relever 

qu'aussitôt après la guerre le nombre de ces fabriques a baissé progressi-

vement : il est passé de 636 en 1947-1948 à 228 en 1962-1963. 

Tableau 14 - Fabriques d'huiles de graines en activité 

Année Nombre d'huileries Année Nombre d'huileries 

1938-39 272 1955-56 269 

1947-48 636 1956-57 267 
1948-49 541 1957-58 253 
1949-50 467 195~-59 245 
1950-51 418 1959-60 248 
1951-52 387 1960-61 243 
1952-53 344 1961-62 233 
1953-54 316 1962-63 228 

1954-55 278 1963-64 -
Cette évolution s'explique par la hausse considérable des prix qui 

est intervenue après-guerre en raison des difficultés d'approvisionnement 

en matières premières provenant de l'étranger (on se rappelle qu'en 1946 

le kilogramme d'huile de ricin a valu 1.063 lires); de nombreuses huileries 

à caractère artisanal ont ainsi été créées pour traiter même des graines 

et fruits oléagineux (amandes, noix, tabac) qui n'ont pas pour destination 

habituelle la production d'huile. 

Le retour à la situation normale a fait disparaître du marché la 

plus grande partie de ces petites industries et a encouragé la création 

d'autres entreprises disposant d'un bon équipement. 
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En fait, l'industrie des huiles de graines est axée sur un certain 

nombre de petits et moyens établissements qui procèdent à l'extraction 

uniquement par pressurage de l'huile et qui traitent surtout la matière 

première nationale, et sur une trentaine de grands établissements où est 

concentrée la plus grande partie de la matière première importée. Ces 

dernières effectuent un cycle complet de traitement (pressurage de la 

graine, extraction par solvants des résidus contenus dans les tourteaux, 

suivie du raffinage). Ces grands établissements reçoivent également des 

huileries qui ne procèdent qu'au pressurage le produit destiné à des 

usages alimentaires mais qui doit encore être rendu comestible par le 

raffinage. 

Les fabriques d'huiles de graines sont concentrées pour la plupart 

en Lombardie (42 ~). Puis viennent la Vénétie, l'Emilie, le Piémont et 

la Toscane. Environ 6.000 travailleurs sont occupés dans ce secteur. 
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2 • Les canaux de distribution de l'huile de graines 

Les canaux de distribution de l'huile de graines sont beaucoup plus 

simples que ceux dont nous avons donné le tableau pour l'huile d'olive, 

puisque le producteur est toujourslentreprise industrielle. 

Lorsque la fabrique se limite au pressurage du produit brut, l'huile 

passe à d'autres entreprises industrielles qui s'occupent du raffinage. 

L'entreprise industrielle peut vendre l'huile raffinée soit en vrac 

soit conditionnée (bouteilles, estagnons) et prête pour la consommation (1). 

Dans le premier cas, la vente est faite au grossiste, lequel peut procéder 

au conditionnement. Dans le second cas, celui du produit déjà conditionné, 

l'échelon du commerçant grossiste peut être sauté, ce qui a lieu normale-

ment pour l'approvisionnement des chaînes de magasins et les supermarchés. 

Quoi qu'il en soit, la pratique la plus courante est celle du conditionne-

ment par l'entreprise productrice elle-même et la distribution par 

l'intermédiaire du grossiste. 

La vente au détail a lieu à des points de vente fixes, exception 

faite des ventes en vrac pratiquées par des marchands ambulants. 

Les magasins qui vendent de l'huile d'olive vendent aussi de l'huile 

de graines (soit uniquement des huiles, soit des vins et des huiles, soit 

des denrées alimentaires) il peut aussi s'agir de supermarchés. 

(1) L'huile de graines destinéè à la vente au détail doit être présentée 

dans des récipients d'une contenance (ou d'un poids net) de 0,250 litre 

ou kilo; 0,500 Litre ou kilo; 1 litre ou kilo; 2 litres ou kilos; 5 litres 

ou kilos. Les récipients doivent porter le nom de la firme qui a procédé 

au conditionnement, la quantité contenue et les mots "huile de graines". 
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Chapitre IV - LES DISPONIBILITES ET LA OONSOMM/lTION D'HUILES VEGETALES 

1 · Les disponibilités et la consommation d'huile d'olive en Italie 

Les disponibilités d'huile d'olive en Italie sont calculées tous 

les ans par 1 1 ISTAT, sur la base des statistiques de la production, des 

importations, et des exportations. Ce n'est que depuis 1959 que l'ISTAT 

tient compte pour la compilation du bilan alimentaire des variations 

des stocks. 

Les disponibilités figurant dans les "Annuari statistici italiani" 

sont calculées par année solaire, et l'on peut en construire la série 

chronologique depuis 1901. La production retenue est celle de l'huile de 

pression, calculée sur la base de la production d'olives destinées au 

pressurage, y compris la partie de l'huile de grignons d'olive vraisem­

blablement destinée à l'alimentation. On constate pourtant, au cours de 

la période quinquennale 1959-1963, une différence en plus de l'ordre de 

1 % par rapport aux chiffres déjà fournis pour la production. }~is 

l'examen des données a mis en évidence des changements de méthode : 

jusqu'en 1957, les disponibilités d'une année solaire donnée ont été 

calculées en partant des chiffres de la production de l'année précédente, 

et en corrigeant ces chiffres en fonction des importations (ou exporta­

tions) nettes de l'année; depuis 1959, en revanche, ces importations et 

exportations sont ajoutées à la production de la même année, ou lui sont 

soustraites, production qui, on le sait, est réalisée à la fin de l'année 

(octobre-décembre) avec un petit reste pour l'année suivante (janvier­

février). 

Les chiffres des importations et des exportations retenues pour le 

calcul des disponibilités diffèrent aussi, et parfois considérablement, 
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de ceux qui sont publiés par 11 ISTAT dans les statistiques du commerce 

extérieur en tant qu'huiles d 1olive destinées aux usages alimentaires. 

Une autre série de donnée~ semblables à celles qui figurent dans la 

première, mais où l'on rencontre pour certaines années de légères diffé­

rences dans les chiffres de la production et du commerce extérieur, et des 

différences sensibles dans les variations des stocks(1960 et 1962), peut 

3tre tirée du calcul des disponibilités présenté, toujours par 1 1 ISTAT, 

dans les 11Annuari statistici dell 1agricoltura". En annexe (tableau n° 8) 

sont reproduites les données publiées par 1 1 ISTAT pour le calcul des con­

sommations alimentaires d'huile d'olive, et tirées des Annuari statistici 

italiani des différentes années, de même que le chiffre de la consommation 

alimentaire rectifié postérieurement, et tiré de la m3me source (données 

rétrospectives). 

La comparaison des diverses séries fait appara!tre des discordances 

qui laissent perplexes quant à leur possibilité d'utilisation aux fins 

prévues. 

L'Office statistique des Communautés européennes a publié les bilans 

d'approvisionnement à partir de 1955-1956 jusqu'à la fin 1962-1963. Ces 

bilans se réfèrent aux campagnes débutant le 1er juillet, et sont dressés 

pour l'Italie sur la base des statistiques officielles, comparées par des 

fonctionnaires du ministère de l'agriculture et de 1 1 ISTAT et complétées 

par des données provenant d'autres sources. 

Par rapport anx calculs des disponibilités dont on a parl~ ci-dessus, 

les productions retenues pour le calcul varient légèrement, par suite d'une 

évaluation différente de l'huile de grignons d'olive. Compte tenu du fait 

que les périodes considérées ne sont pas les mêmes (année solaire et campa­

gne), les chiffres du commerce extérieur varient aussi mais ils coïncident 
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ou presque avec ceux qui sont tirés des Bollettini del commercio con 

l'estero (ISTAT). 

En présence de ces discordances et de ces incertitudes, on a préféré 

utiliser les statistiques CEE pour différentes raisons : elles sont présen­

tées d'une manière analytique et permettent donc d'avoir une idée claire 

du mécanisme employé; la méthode appliquée pour les établir ne varie pas 

dans le temps et il est possible de constituer en appliquant la même 

méthode, une série suffisamment longue; comme ces statistiques sont élabo­

rées pour toutes les graisses, il est possible de faire des comparaisons 

et de connaître les consommations totales; elles donnent, dès le début de 

la série, l'évaluation des variations de stocks; elles prévoient les quan­

tités destinées à des usages techniques; publiées en 1965, elles sont,enfin, 

les plus récentes. Bien qu'étant fournis par les services de la CEE les 

chiffres concernant les deux dernières années doivent être considérés comme 

provisoires, car ils n'ont pas encore été publiés. 

La série des données présentées montre une progression croissante 

de la disponibilité totale et de la consommation directe, en fonction de 

l'augmentation tant de la production nationale que des importations, bien 

que ces dernières varient selon l'importance des récoltes et des stocks. 

L'évaluation des stocks entra!nerait, entre le début et la fin de la 

période en cause, une variation en plus de 86 mille tonnes. 

La consommation par tête marquerait aussi, entre les quatre ans au 

début et les quatre ans à la fin de la période considérée, un accroisse­

ment de l'ordre de 67%, mais, bien que l'on soit convaincu que l'évolution 

présentée soit suffisamment proche de la réalité, il y a lieu de considérer 

cette donnée avec une certaine prudence. 
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A part l'incertitude due à l'évaluation de la production et des 

stocks, il ne faut pas oublier que la période prise en considération coïn­

cide avec une campagne énergique de moralisation du secteur. On se souvien­

dra qu'en Italie, les fraudes dans le secteur de l'huile d'olive avaient 

pris, pendant la période allant de 1950 à 1960 environ, des proportions 

importantes, et consistaient non seulement à vendre comme huile d'olive 

une huile de graines mélangée à celle d'olive, ce qui n'était pas le plus 

important, mais surtout à vendre comme huile d'olive des mélanges avec 

d'autres huiles obtenues à partir de graines d 1 origmesdiverses. On peut 

trouver une confirmation indirecte de ce fait dans les statistiques d'im­

portation des "acides gras" qui vont croissant jusqu'en 1956, année où près 

de 386.000 quintaux ont été importés, pour redescendre ensuite à 77.000 

quintaux en 1965. Si l'on ajoute encore ce qui a été dit à propos du "rec­

tificatif B", on se rendra compte que si les données des dernières années 

correspondent à la réalité,eellesdes années antérieures sont approximati­

ves par défaut, du moins en ce qui concerne ce que le consommateur a payé 

et a cru consommer comme étant de "l'huile d'olive". 

2 • Les disponibilités et la consommation d'huiles de graines en Italie 

Des difficultés analogues à celles déjà mises en lumière pour l'huile 

d'olive surgissent lorsqu'il s'agit de calculer les disponibilités et la 

consommation d'huiles de graines. Là encore, 1 1 ISTAT fournit les données 

annuelles des disponibilités et, à partir de 1959, de la consommation, 

en tenant compte des variations des stocks. 

Pour les disponibilités d'huiles de graines, spécialement pour la 

période antérieure à 1962, on ne peut pas déterminer d'une façon certaine 

quelles sont, pour la production et l'importation, les quantités destinées 

à l'usage alimentaire ou à des usages techniques. De plus, on a relevé 

pour certaines années des chiffres peu convaincants concernant les varia-

tions des stocks. 
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On a préféré, afin de procéder comme pour l'huile d'olive, d'utiliser 

aussi pour les huiles de graines les bilans d'approvisionnement publiés par 

la CEE, adaptés selon des critères analogues, afin d'obtenir la série allant 

de 1950-51 à 1964-65. 

Nous indiquons ici les données de la production (1), des disponibilités 

de la consommation pour les quinze années intéressées, tandis que le tableau 

n° 9 présente, sous une forme plus analytique, les données de la production 

et des importations. 

Il résulte de ces données que la consommation humaine directe d'huiles 

de graines a passé, entre la première et la dernière période de quatre ans 

considérée, de 100.000 à 221.000 tonnes, ce qui représente une augmentation 

de 121 %. 

(1) Une autre source pour déterminer la production est fournie par les sta­

tistiques publiées tous les ans par le ministère des finances (douanes et 

impôts de fabrication). Etant élaborées par exercice financier (du 1er juil­

let au 30 juin), elles sont comparables aux bilans CEE. Mais comme l'impôt 

de fabrication est appliqué proportionnellement au rendement légal des graines 

en huile, la production qui figure dans ces statistiques est inférieure à 

celle qui est évaluée dans les bilans CEE, ainsi qu'il résulte de la compa-

raison suivante. 
Tableau 16 - Production d'huile de graines (en milliers de tonnes) 

Année Min. Fin. CEE Diffé- Année Min. Fin. CEE Diffé-
renee% renee % 

1953-54 44 67 + 52,3 1958-59 120 146 + 21,7 

1954-55 59 83 + 40,7 1959-60 135 179 + 32,5 

1955-56 84 99 + 17,8 1960-61 146 188 + 28,7 

1956-57 108 151 + 39,8 1961-62 172 210 + 22,1 

1957-58 112 141 + 25,8 1962-63 223 268 + 20,1 

Une comparaison plus poussée permet d'affirmer que les différences sont par­

ticulièrement sensibles pour le rendement en huile des germes de mais et de 

l'arachide. 
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La consommation par habitant accuse pour ces périodes une augmenta-

tion de 10,6% et elle est conforme, pour les diverses années, aux fluctuations 

correspondantes de la consommation d'huile d'olive. 

3 · Les disponibilités et la consommation d'huiles végétales en Sicile 

En ce qui concerne une région de l'Italie, la Sicile, il est possible 

d'établir un bilan d'approvisionnement et de calculer ainsi les disponibilités 

(indépendamment des variations des stocks), étant donné que cette région 

dispose d'un service chargé de relever les marchandises à l'entrée et à la 

sortie du territoire. 

En ce qui concerne l'huile d'olive et les huiles de graines, entre 1951 

et 1965, ce calcul figure aux tableaux suivants, qui montrent également les 

modalités de calcul suivies et les sources utilisées. 

Tableau 18 - Bilans d'a 
Sicile -

Années Production 
(1) (2) 

1951 167 
1952 729 
1953 162 
1954 766 
1955 298 
1956 421 
1957 444 
1958 460 
1959 447 
1960 444 
1961 381 
1962 517 
1963 332 
1964 697 
1965 398 

rovisionnement de l'huile d'olive -
en milliers de quintaux 

Importation(+) Production de Total des 
exportation(-) grignons disponibilités 

nette (:s) imnortés (4.) 

- 63 4 108 
- 83 10 656 
- 76 4 90 
- 124 5 647 
- 73 9 234 
- 54 9 376 
- 28 5 421 
- 34 - 426 
- 1 6 452 
+ 38 6 488 
+ 68 6 455 
+ 37 7 561 
+ 6 3 341 
+ 1 4 702 
+ 44 5 447 

(1) La production d'huile d'olive considérée est celle fournie par 1 1 ISTAT 

pour l'année précédente,(2) Evaluation obtenue en augmentant de 10% la 

production ISTAT d'huile de pression afin de tenir compte de l'huile de 

grignons.(3) Données établies par : Banco di Sicilia et tirées du : Notizia­

rio economico finanziario, diverses années,(4) On a retenu un rendement en 

huile de 5 % de l'importation nette de grignons. 
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En ce qui concerne l'huile d'olive, on remarque que la Sicile est 

quantitativement, jusqu'en 1959, exportatrice nette (dans certaines années 

ces quantités sont importantes) tandis que le solde de la balance commerciale 

est négatif depuis 1960. 

Entre la première et la dernière période de quatre ans, la production 

d'olives de cette région passe de 456,000 à 486.000 quintaux, ce qui repré-

sente une augmentation de 6,6 %, tandis que les disponibilités apparentes 

passent de 375.000 à 513.000 quintaux, soit une augmentation de 36,8 %• 

En ce qui concerne les huiles de graines, on ne remarque pas de modifi-

cations sensibles des quantités produites (augmentation de 10,4% entre la 

première et la dernière période de quatre ans). On se souvient que les trois 

établissements d'extraction fonctionnant actuellement en Sicile limitent 

!Années Production Importation (+) Total des 
(1) ou exportation (-) disponibilités 

nette (2) 

1951 12 11 23 
1952 16 8 24 
1953 24 4 28 
1954 15 - 1 8 
1955 20 21 41 
1956 29 84 113 
1957 20 30 50 
1958 25 45 10 
1959 25 89 114 
1960 24 53 11 
1961 21 59 80 
1962 19 19 98 
1963 16 91 113 
1964 20 9 29 
1965 19 (~) 18 37 (3) 

(1) La production est calculée sur la base des données publiées par le 

M;JrriBtèm des :finpœsdans z Dogane ed imposte di fabbricazione, di verses années. 
Ces données ont été majorées de 25 7~, qui représentent en pourcentage la 
moyenne existant entre les données analogues pour la totalité du pays et celles 
utilisées par la CEE pour êalculer les disponibilités en Italie, afin de tenir 
compte des différences entre les rendements retenus par le législateur et les 
rendements réels ainsi que des cas d'évasion fiscale à l'impôt de fabrication. 
(2) Données établies par la Banco di Sicilia, Notiziario economico finanziario, 
diverses années. (3) Notre évaluation. 
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presque exclusivement leur activité à une partie de la matière première 

locale, c'est-à-dire à près de 60.000 quintaux annuels de pépins de raisin 

et à 30.000 quintaux de graines de coton. 

Les disponibilités apparentes augmentent aussi, plus sensiblement, dans 

le cas des huiles de graines, où elles passent de 21.000 quintaux pendant la 

première période de quatre ·ans à 69.000 pendant la dernière (soit une augmen-

tation de 228,6 %). 

4 - Considérations sur la consommation d'huiles végétales en Italie et en 
Sicile. 

Nous avons indiqué dans~ tableau suivant la consommation par t@te enre-

gistrée en Italie de 1950-51 à 1964-65, telle qu'elle ressort des bilans 

d'approvisionnement d'huile d'olive et de graines déjà indiqués. La consomma-

tion directe d'huiles liquides qui, de la première à la dernière période de 

quatre ans, passe de 8,17 à 14,48 kgs, marque une augmentation de 76 % et 

s'accroît toujours au cours de toutes les années considérées, sauf pendant 

la dernière. 

L'augmentation en pourcentage a été plus sensible pour les huiles de 

graines (de 2,10 à 4,33 kgs avec l'indice 206) que pour l'huile d'olive 

(de 6,07 kgs à 10,14 kgs avec l'indice 167); si l'on compare les données des 

deux séries, il apparaît avec évidence, nous l'avons déjà dit, qu'elles se 

complètent réciproquer1ent. 

La consommation d'huiles de graines accuse des écarts imprévus qui 

augmentent au cours des années (1955-56, 1956-57, 1962-63) pendant lesquelles 

diminuent les disponibilités d'huile d'olive, pour reprendre ensuite, en 

repartant plus bas, son évolution croissante au cours des années où les dis-

ponibilités d'huile d'olive sont suffisantes. La consommation d'huile d'olive, 

subissant l'effet des fluctuations de la production, n'est que partiellement 

compensée par les variations des stocks et des importations. 
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On a voulu éviter, en ce qui concerne la Sicile, une estimation sub-

jective des stocks et le tableau suivant, portant sur la consommation appa-

rente par tête, indique les moyennes de périodes de deux ans, que l'on peut 

considérer comme consommation réelle en admettant que les variations des 

approvisionnements au cours des deux années intéressées se compensent. 

Afin d'éviter que l'année initiale ne soit choisie arbitrairement, 

nous présentons deux séries de données, commençant en 1951-52 et 1952-53· 

On relève quelques différences par rapport à la consommation portant 

sur l'ensemble du territoire national. 

La consommation d'huile d'olive en Sicile débute à un niveau plus 

élevé que la moyenne nationale et, bien qu'allant en s'accroissant, se 

trouve dans les dernières années au même niveau qu'elle. Cette évolution est 

influencée par le fait que la Sicile est une région de production, vivant 

largement en autarcie, et que les habitudes alimentaires de la population 

donnent à l'huile d'olive la prééminence absolue pour couvrir les besoins 

en matières grasses. 

On peut rappeler, à propos du niveau de la consommation, qu'une enquête 

faite en Sicile en 1958 (1) sur un échantillon de 433 familles agricoles (un 

peu plus de 1 ~~du total), établie selon les zones et les conditions profes-

sionnelles du travailleur, avait constaté une consommation de 10,13 litres 

d'huile d'olive par tête. 

Cette étude mettait aussi en lumière les liens étroits existant entre 

le niveau de la consommation et le fait que la famille soit ou non produc-

triee d'huile, ainsi qu'une étroite corrélation entre la consommation d'huile 

et le niveau des revenus. 

D'autres différences portent sur la consommation d'huiles de graines, 

qui commence en Sicile à un niveau très bas, et se maintient même pendant 

les dernières années à moins d'un tiers de la consommation moyenne nationale. 

(1) Schifani C. : Redditi e consumi nell'agricoltura siciliana, Palerme, 
I.R.E.S., 1960 
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On peut ajouter aux considérations déjà faites à propos de la consom-

mation d'huile d'olive que, en ce qui concerne la Sicile, aujourd'hui encore 

les huiles de graines sont consommées presque exclusivement dans les grands 

centres urbains (qui ont le plus fort pourcentage de population non-produc-

triee d'huile d'olive) et que la consommation de ces huiles s'est répandue 

plus récemment. 

Etant donné la faible importance des huiles de graines, l'accroissement 

de la consommation par t~te des huiles fluides végétales est inférieure en 

Sicile à la moyenne nationale (environ 35 % entre la première et la dernière 

période de quatre ans) et, tout en partant d'un niveau plus stable, cette 

consommation reste, au cours des dernières années, inférieure à la moyenne 

pour l'Italie. 

~ne enqu~te publiée en 1962 (1) et basée sur de solides prévisions en 

matière de développement démographique et de croissance de l'économie italienne 

(2) prévoyait pour 1965, 1970 et 1975 une hausse de respectivement 8 %, 14% 

et 19 % de la consommation par tête d'huile d'olive par rapport à la moyenne 

de 1955-57· En d'autres termes, la consommation par tête passerait de 6,3 kg 

-moyenne de 1955-57 -à 7,5 kg en 1975, quantité qui a en effet été large-

ment dépassée à partir de 1960. 

(1) Cao-Pinna v. : Le prospettive dei consumi alimentari in Italia, 1965-70-75, 

Giuffrè, Mïlan, 1962. 

(2) On a admis comme taux annuel une augmentation réelle du revenu national 

brut aux prix du marché de 4,85 %de 1955-57 à 1965, et de 4,35 % de 

1965 à 1970 et toujours pour ces deux périodes, des taux de 3,93 % et 

de 3,40 % pour la consommation privée en termes globaux et de 3,38 % 
et 2,98 % pour la consommation privée par tête. 
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Il convient à cet égard de faire observer que les années 1955-57 choisies 

comme base commune pour tous les produits étudiés ne convenaient guère pour 

l'huile d1olive, car c'est précisément pendant ces années que la consommation 

avait baissé à la suite des mauvaises récoltes de 1955 et de 1956. 

Le tableau ci-dessous, tiré de l'étude déjà citée, indique les prévi-

sions dans le domaine qui nous intéresse. 

Tableau 22 -Prévisions de la consommation par t3te jusqu'en 1975 (1) 

Huile d'olive Huiles de graines 
.Années kg consommation consommation 

directe indirecte 
kg kg 

1955-57 6,3 2,0 0,6 

1965 6,8 2,5 2,0 

1970 7,2 3,0 2,8 

1975 7,5 3,3 3,5 

Tableau 23 - Prévisions de la consommation par tête jusqu'en 1975 

margarine, kg Beurre, kg Saindoux et lard, kg 
1955-57 0,2 1,6 3,2 

1965 0,7 1,8 3,7 

1979 1,1 1,9 4,0 

1975 1,6 2,0 4,1 

Les chiffres seraient les mêmes si l'on considérait également la 

"consommation indirecte" qui, en pratique, ne figure pas séparément dans 

les bilans alimentaires que nous avons utilisés (2). 

Toujours dans l'étude à laquelle nous nous référons ici, les prévi-

sions sur la consommation moyenne nationale par tête étaient ventilées 

(1) Cao Pinna v., Le prospettive, etc., déjà cité. 

(2) Afin de situer dans un cadre d'orientation le rôle que jouent les huiles 
végétales dans l'approvisionnement en matières grasses de l'à[mentation 
italienne, nous reprenons également dans l'étude déjà citée les éléments 
relatifs à la margarine, au beurre, au saindoux et au lard. 
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selon les grandes zones géographiques (1). Dans la zone du triangle indus-

triel où la consommation d'huile d'olive est la plus basse (5,6 kg), on 

prévoyait d'ici 1970 une augmentation de 20% de la consommation par tête, 

une stabilisation de la consommation directe d'huiles de graines (3,1 kg) 

et une augmentation de 200 % de la consommation indirecte d'huiles de graines. 

En ce qui concerne le centre-nord, on prévoyait jusqu'en 1970 une augmenta-

tion de la consommation d'huile d'olive de 14 %, de la consommation directe 

d'huiles de graines de 45% et de la consommation indirecte d'huiles de 

graines de 329 %. Pour le Mezzogiorno, où la consommation d'huile d'olive 

est la plus élevée (7,2 kg), on prévoyait une augmentation de 15 ~~de 

celle-ci, et pour les huiles de graines une augmentation de 150 et de 

1.900% de la consommation respectivement directe et indirecte. 

(1) La distinction était établie par groupes de régions correspondant 

grosso modo à : (I) triangle industriel, (II) centre-nord, (III) Mezzo-

giorno. 
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Chapitre V - LES PRIX DE GROS ET LA PRODUCTION DES HUILES VEGETALES 

1. Les prix de gros et la production d'huile d'olive. 

L'Istituto Centrale di Statistica publie périodiquement les prix de 

gros de quelques qualités d'huile d'olive sur les principales places italiennes 

où ce produit fait l'objet de négociations d'une certaine importance, en utili­

sant les données recueillies par les diverses Chambres de commerce, d'industrie 

et d'agriculture. 

On a retenu pour étude les 15 années allant de 1951 à 1965; malheureuse­

ment, la classification des qualités d'huile d'olive a subi une modification 

au cours de cette période (en mars 1961). Cette classification, qui comprenait 

les classes suivantes : surfine vierge (1,2% d'acidité maxima), fine vierge 

(2,5% d'acidité maxima), commune (4% d'acidité maxima) est en effet devenue 

la suivante : extra vierge (3% d'acidité maxima), vierge (4% d'acidité 

maxima). Compte tenu de ce fait, le choix des places s'est fait de manière 

à faire figurer dans le temps, dans toute la mesure possible, les mêmes quali­

tés d'huile d'olive. 

En conséquence, l'étude a porté sur les places de Imperia, Florence et 

Bari pour l'huile d'olive surfine vierge; les places de Imperia, Florence, 

Rome et Reggio de Calabre pour l'huile d'olive fine vierge; les places de 

Imperia, Florence, Brindisi, Messine et Catane pour l'huile d'olive vierge. 

Les prix.moyens annuels relevés sur ces places ont donc été transformés en 

nombres indices (avec pour base fixe le prix de l'année 1951) et les 12 

séries ainsi obtenues ont été comparées sous forme de graphique (graphique 

n° 6) et à l'aide de la matrice des coefficients de corrélation r (de Piarson), 

reproduite au tableau suivant. 
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Les représentations graphiques et les valeurs des coefficients de 

corrélation (résultats qui sont tous statistiquement significatifs sur la 

base de l'indice t de Student) font apparaitre le parallélisme sensible de 

l'évolution dans le temps des différentes séries d'indices des prix de gros 

considérées
1

en conséquence, on a retenu qu'un indice moyen- obtenu en calcu-

lant la moyenne arithmétique simple des éléments correspondant des 12 séries -

puisse effectivement représenter cette évolution au cours de la période de 

15 ans sous examen. 

Afin que les indices des prix puissent suffisamment se comparer aux 

données relatives à la production, indiquées par campagne, on a procédé à 

un déplacement des valeurs annuelles de l'année scolaire à l'année conven-

tionnelle débutant le 1er juillet d'une année donnée et finissant le 30 juin 

de l'année suivante (1). On peut faire observer à cet égard que le critère 

suui pour la délimitation de la campagne permet de tenir compte de l'influence 

éventuelle que la prévision de la production, que l'on peut préciser suffisam-

ment dès la fin aoftt, exerce sur les prix au cours des mois précédant la 

récolte. 

Le tableau suivant compare la production annuelle d'huile d'olive et 

les prix de gros moyens annuels correspondants. Y figurent également les 

données relatives à la production annuelle d'huile d'olive en Sicile, ainsi 

que les indices des prix de gros correspondants, déduits de la moyenne arith-

métique simple des valeurs relatives aux places siciliennes. 

(1) Le déplacement s'est fait en calculant la moyenne des données de deux 

années consécutives (en considérant aussi l'année 1950), et en rappor­

tant la moyenne obtenue à la première moyenne correspondant à la 

campagne 1950-51. 
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Tableau 25 

Production et prix de gros de l'huile d'olive en Italie et en Sicile 

Italie Sicile 

Années Production Nombres indices Production Nombres indices 
(en mil- des prix de (en mil- des prix de 

liers de t) gros liers de t) gros 

1950 - 1951 198 100,00 16,7 100,00 

1951 - 1952 392 100,08 72,9 101,08 

1952 - 1953 218 95,49 16,2 98,30 

1953 - 1954 382 95,79 76,6 96,94 

1954 - 1955 316 106,43 29,8 104,90 

1955 - 1956 209 150,28 42,1 144,02 

1956 - 1957 197 157,42 44,4 151,99 

1957 - 1958 400 124,53 46,0 126,21 

1958 - 1959 296 121,76 44,7 122,65 

1959 - 1960 330 128,74 44,4 129,27 

1960 - 1961 431 123,12 38,1 130,91 

1961 - 1962 447 122,66 51,7 134,26 

~962 - 1963 339 144,38 32,2 155,11 

~963 - 1964 605 147,07 69,7 157,67 

1964 - 1965 349 139,80 39,8 141,40 

Source : nos calculs 

Au cours des 15 années qui se sont écoulées entre les campagnes 1950-51 

et 1964-65, la production d'huile d'olive en Italie a atteint en moyenne 

340,6 milliers de t avec une variabilité de 31,6% en termes de coefficient 

de variatton (~/M), tandis que la production moyenne correspondante en 

Sicile a été de 44,4 milliers de t avec une variabilité relative un peu plus 

forte (39,1 %) à cause des fluctuations sensibles qui se retrouvent d'une 
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année à l'autre dans les données évaluées. Au contraire, les variabilités 

relatives (calculées d'après le coefficient de variation) des indices des 

prix de gros en Sicile et dans toute l'Italie, se sont révélées pratiquement 

égales; en effet, alors que la variabilité des premiers s'est située à 

16,5 %, celle des seconds a atteint le niveau de 16,3 %. D'autre part, la 

valur du coefficient de corrélation simple calculé à partir des deux séries 

de prix moyens est très élevée (r = 0,96756). 

Aucun rapport entre la production et les prix de gros ne ressort 

malheureusement de l'examen des données contenues dans le tableau. En effet, 

il faut admettre que le prix moyen d'une campagne entière est fortement 

influencé par le jeu des variations des stocks et par les fluctuations 

relatives des importations et des exportations visant à compenser les effets 

découlant des variations dans le volume de la production atteinte dans une 

année déterminée, pour qu'il puisse s'avérer tributaire de cette dernière. 

2 · Prix de gros et production d'huiles de graines. 

Sur la base des prix de gros des huiles de graines levés par la Cham­

bre de commerce, d'industrie et d'agriculture de Milan, ainsi que des dispo­

nibilités évaluées aux pages précédentes, nous avons dressé le tableau qui 

figure ci-dessous. 

L'examen des données qu'il contient met en évidence d'une part la 

tendance à la baisse des prix de gros et, d'autre part,la tendance surtout 

croissante des disponibilités d'une année à l'autre. Ces dernières sont 

affectées, au cours de la période de 15 ans qui nous intéresse, d'une 

variabilité sensible qui s'est traduite par un écart quadratique moyen 

égal à 31,6% de l'intensité moyenne qui a atteint 242,9 mille tonnes. 

La variabilité des prix est apparue bien inférieure; en effet, 

mesurée selon un procédé analogue, elle a à peine atteint le niveau de 

7,4 %. 
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Tableau 26 
Disponibilités et prix de gros des huiles de graines 

Nombres indices Disponibilités (en milliers de t) 
Années des prix de 

gros Italie Sicile 

1950 - 1951 100,00 142) 
1951 - 1952 102,33 145) 2,3 

1952 - 1953 93,76 147) 
1953 - 1954 90,65 147) 1,8 

1954 - 1955 90,32 153) 
1955 - 1956 96,87 214) 1,1 

1956 - 1957 96,30 285) 
1957 - 1958 89,07 240) 6,0 

1958 - 1959 85,61 259) 
1959 - 1960 84,11 300) 9,5 

1960 - 1961 84,06 289) 
1961 - 1962 83,56 285) 8,9 

1962 - 1963 80,15 359) 
1963 - 1964 86,58 350) 7,1 

1964 - 1965 82,20 328 

Source z nos calculs 

Heureusement, l'évolution opposée des deux séries de disponibilités 

et des prix a permis d'obtenir un coefficient de corrélation à valeur néga-

tive suffisamment élevée (-0,75284), résultat qui est statistiquement 

significatif sous l'angle de l'indice connu t de Student (1). 

(1) On a trouvé en effet 

t = 0,75284 

v -0,752842 
0a4,124 

qui pour)(= 15- 2 = 13 degrés de liberté a une probabilité peu supérieure 

à 0,001 d'~tre dépassé par l'effet du hasard. 
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En vérité, le coefficient obtenu ne permet pas d'affirmer si ce sont les 

prix qui ont conditionné le volume des disponibilités ou bien si ce sont 

ces dernières qui ont conditionné les prix. Cependant, si 11on considère 

la politique économique particulière menée en Italie au cours de la période 

sous examen, on peut poser comme hypothèse que les prix ont joué le rôle 

de variable exogène. 
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Chapitre VI - L 1 INFLUENCE DES RAPPORTS DE PRIX ENTRE LE5 HUILES VEGETALES 

ET DU REVENU PAR· TETE SUR LA CONSOMMATION D'HUILE D'OLIVE 

ET D'HUILES DE GRAINES 

1. Les séries chronologiques utilisées 

On a effectué l'analyse au niveau de la consommation, en étudiant, 

d'une part, les quantités dihuile d'olive et d'huiles de graines consommées 

par habitant, et, d'autre part, les prix de ces huiles à la consommation et 

les nombres indices correspondants (tableaux 12- 15de l'annexe I). 

Les séries chronologiques des prix à la consommation des huiles 

d'olive et de graines avec les nombres indices correspondants ont été 

obtenues en utilisant les données publiées par 11 ISTAT et en les complétant 

par nos calculs simples (en ce qui concerne l'huile d'olive jusqu'en juin 19551 

nous avons relevé les prix et calculé les nombres indices; après cette date 

au contraire, nous avons relevé les nombres indices et calculé les prix; en 

ce qui concerne les huiles de graines, le critère adopté pour la construction 

des tableaux a été modifié à partir du mois de juin 1956). 

Le tableau suivant présente les données moyennes par campagne des 

quantités consommées d'huile d'olive et d'huiles de graines, les prix moyens 

correspondants à la consommation, le rapport - que nous avons calculé -

(prix huile d'olive) entre ces prix , le revenu par habitant évalué par 

(prix huiles de graines) 

11 ISTAT (nouvelle série publiée en mars 1966) (1). 

(1) ISTAT 1 I conti nazionali dell 1Italia1 déjà cité. 
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Tableau 28 - Variables utilisées en vue de l'analyse économétrique 

C.onsomma ti on Prix à la consom- Rapport entre Revenu par habi-
par habitant mation les prix à la tant (en milliers 

CBJ11pagne (en kg) . (lires) consommation de lires) 
huile huiles huile huiles 
d'oli- de . d'oli- de 

ves graines ves graines 

yl y2 p p Z1=P /P z2 0 s 
0 s 

1950-51 4,70 2,09 509 426 1' 195 19217 

1951-52 6,10 2,10 477 397 1 '202 206,0 

1952-53 6,40 2, 1 z 476 362 1 1315 224,2 

1953-54 7,09 21 10 484 361 1,341 242,8 

"1954-55 7103 2, Il 494 361 1,368 261,9 

1955-56 5,43 3' 11 731 420 1 '740 285,0 

1956-57 5,49 4,38 737 437 1,686 305,8 

1957-58 7,07 3,54 6?.6 397 1 '577 32613 

1958-59 7120 3174 593 388 11528 34518 

1959-60 7,96 4119 620 386 1,606 368,0 

1960-61 9,25 3,85 616 383 11608 400,9 

1961-62 10102 3,52 617 392 1 '574 445,1 

1962-63 9,66 4,75 740 396 1,869 501,4 

1963-64 Il ,07 4,66 777 408 1,904 555,1 

1964-65 9,83 4,39 743 412 11803 594,6 
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2 · Le modèle économétrique utilisé 

Afin de vérifier et de mesurer les effets qu'exercent les variations 

du rapport entre les prix à la consommation de l'huile d'olive et des huiles . 
de graines sur les variations de la consommation desdites huiles, on a 

utilisé un modèle économétrique à deux équations où figurent deux variables 

endogènes et deux variables exogènes. 

Les variables endogènes sont représentées par la consommation par 

habitant d'huile d'olive (Y1) et d'huiles de graines (Y
2

). Les variables 

exogènes sont représentées par le rapport entre les prix à la consommation 

de l'huile d'olive et de l'huile de graines (z
1

) et par le revenu par tête (z
2

). 

La première équation montre la consommation d'huile d'olive en fonction 

du rapport entre les prix à la consommation des deux types d'huile et du 

revenu par tête. 

La seconde équation montre la consommation d'huiles de graines en 

fonction du rapport entre les prix à la consommation des deux types d'huile 

et de la consommation d'huile d'olive. 

Traduit en logarithme, le modèle est le suivant : 

) 
) 
) 
) 

(1) 

A l'exception des termes connus Log a
10 

et Log a
20

, les autres para­

mètres du modèle donnent la valeur de l'élasticité partielle de la consomma-

tion d'huile d'olive à l'égard du rapport entre les prix et à l'égard du 

revenu par tête, ainsi que la valeur de l'élasticité de la consommation 

d'huiles de graines à l'égard du rapport entre les prix et à l'égard de la 

consommation d'huile d'olive. Nous avons en particulier : 

b11 = élasticité partielle de la consommation d'huile d'olive à 

l'égard du rapport entre les prix; 
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b
12 

élasticité partielle de la consommation d'huile d'olive à 

l'égard du revenu par tête; 

a
21 

élasticité partielle de la consommation d'huiles de graines à 

l'égard de la consommation d'huile d'olive; 

b
21 

élasticité partielle de la consommation d'huiles de graines à 

l'égard du rapport entre les prix. 

Du point de vue formel, le système de départ peut être transformé en 

forme réduite correspondante, ce qui permet de calculer facilement les para-

mètres du modèle, mais surtout d'exprimer en termes quantitatifs la relation 

intercurrente entre chaque variable endogène et toutes les variables exogènes. 

Le système, du point de vue structurel, se traduit ainsi & 

(2) 
Log Yl =1T10 +1Tll Log zl + 1Tl2 Log z2 

) 
) 

Log Y2 = 1T20 +1T21 Log zl +1T22 Log z2 
) 
) 

où : 

1T Log a10 
) 

10 ) 

1rll bll 
) 
) 

(3) 

1Tl2 bl2 

et n2o Log a
20 

+ (Log a10) .a21 ) 
) 

n21 b21 + a21 bll ) 
) 

( 4) 

1T a21 bl2 
) 

22 

En ce qui concerne les valeurs que peuvent prendre les paramètres 

du modèle, on peut noter ce qui suit 
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1)1T11 ~O. Dans ce cas, on doit considérer que les deux produits peuvent se 

substituer, puisqu'une augmentation du prix des huiles de graines - le prix 

de l'huile d'olive restant ferme - s'accompagne d'une augmentation de la 

consommation d'huile d'olive, comme le montre l'égalité suivante : 

"'T11 Log z1 = 1'"11 Log P
0 

-1f
11 

Log Pg (5) 

dans laquelle P
0 

et Pg représentent les prix à la consommation respecti­

vement d'huiles d'olive et de graines; 

2)1T11 ;>o. Dans ce cas, on doit considérer les deux produits comme complé­

mentaires, puisqu'une augmentation du prix des huiles de graines - celui 

de l'huile d'olive restant ferme - s'accompagne d'une diminution de la 

consommation d'huile d'olive, comme le montre l'égalité (5); 

3)1T21 ~o. Dans ce cas, on doit considérer les deux produits comme complé­

mentaires puisqu'une augmentation du prix de l'huile d'olive - celui des 

huiles de graines restant ferme - s'accompagne d'une diminution de la 

consommation d'huiles de graines; 

4)11r21~o. Dans ce cas, on doit considérer que les deux produits peuvent 

se substituer, puisqu'une augmentation du prix de l'huile d'olive - celui 

des huiles de graines restant ferme - s'accompagne d'une augmentation de 

la consommation d'huiles de graines. 

Il ressort des considérations ci-dessus que l'hypothèse selon laquelle 

les deux types d'huiles sont substituables lorsque sont réunies les conditions 

suivantes : 

1\11<0 et (6) 

De même, les deux types d'huiles sont complémentaires lorsque sont 

réunies les conditions suivantes 1 
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et ~1<o. ( 7) 

En fait, le problème de la vérification de ces cas est étroitement 

lié à celui du caractère significatif, en matière statistique, des paramètres 

du modèle. 

En ce qui concerne les autres paramètres, on peut préciser qu'une 

valeur positive (négative) de -r\
12 

et de~2 - élasticité du revenu- montre 

l'intégration de l'huile d'olive et des huiles de graines dans la catégorie 

de biens dont la demande augmente (diminue) en fonction de l'augmentation 

du revenu. 

On peut facilement calculer les paramètres du système en forme réduite 

(2) en appliquant la méthode des moindres carrés à chacune des équations, 

parce que la première équation du modèle de départ ne contient qu'une variable 

endogène tandis que la seconde équation est parfaitement identifiée. 

3 • Les résultats de l'analyse économétrique 

Si nous nous basons sur les séries chronologiques reprises au tableau 

précédent, la spécification des équations du système en forme réduite donne 

les résultats suïvants : 

l,â47575- 0,697990 Log z1 +0, 892360 Log z2 

Log Y
2 

=- o,864565 +0,89014o Log z1 + o,478280Log z2 

) 
) 
) 
) 

( 2 bis) 

Etant donné que 
1
R2 = o, 999 et 

2
R2 

= o, 99& on peut dire que le taux 

prédominant de la variabilité de la consommation d'huile d'olive et d'huiles 

de graines ressort du concours des deux variables considérées, c'est-à-dire 

du rapport entre les prix à la consommàtion et du revenu par tête. 

On peut calculer facilement les paramètres du système de départ en 

se basant sur les expressions suivantes : 
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Log a
10 = i\10 ) 

) 

bll =1T ) 
11 ) 

=1T 
) 

bl2 ) 
12 ) 

( 3 bis) 

pour la prerniere équation et 

Log a20 = TT 20 1T 22 1T 10 ) 

1fl2 ) 

,.22 
) 
) 

a31 
ïfl2 

) 
) 

(4 bis) 

Tt22 
) 

b31 =TT Till 
) 

21 
1T 12 

) 
) 

pour la seconde équation. 

Le paramètre a21 présente un certain intérêt du point de vue de l'in­

terprétation : il est positif (négatif) si les signes de l'élasticité du 

revenu concordent (ne concordent pas), et c'est pourquoi l'on doit consi-

dérer les deux produits comme faisant partie (ne faisant pas partie) d'une 

m~me catégorie de biens se caractérisant par un comportement uniforme de 

la demande correspondante par rapport aux variations du revenu. 

Dans la forme originale, le modèle économétrique se traduit ainsi 

1,247575-.0,697990 Log z1 +0,892360 Log z
2 

Log Y2 = - O, 195903 + 0,535970 Log Y
1 

+ 1, 264242Log z
1 

) 
) 
) 
) 

(1 bis) 

En examinant les paramètres du modèle en forme réduite, on note que, 

pendant la période considérée, une augmentation de l % du rapport entre 

les prix à la consommation s'est accompagnée en moyenne : 
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1) d'une diminution de 0,7% de la consommation d'huile d'olive; 

2) d'une augmentation de 0,9% de la consommation d'huiles de graines; 

on observe également que : 

une augmentation de 1 % du revenu par tête s'est accompagnée en moyenne 

d'une augmentation de 0,9% de la consommation d'huile d'olive et d'une 

augmentation de 0,5 % de ·la consommation d'huiles de graines. 

On peut donc affirmer que, sur la base des données disponibles rela-

tives à la période 1951-1965, l'huile d'olive et les huiles de graines se 

sont montrées tout à fait susceptibles de se substituer. 

Le signe positif du paramètre a
21 

dans le modèle original - ~élasticité 

de la demande d'huile d'olive par rapport à la demande d'huiles de graines -

confirme l'hypothèse d'une concordance de direction des variations de la 

consommation des deux types d'huiles, imputable à l'uniformité de comporte-

ment de la demande d'huile d'olive et d'huiles de graines et aux variations 

du niveau du revenu par tête. 

En termes formels, le calcul des variations de la consommation d'huile 

d'olive («
1

) et d'huiles de graines (~2 ), imputables à des variations simul-

tanées du rapport entre les prix à là consommation des deux types d'huiles 

(~1 ) et du revenu par tête ~ 2 ), peut se faire facilement sur la base des 

relations suivantes : 

Log (1 ~1 ) =1f
11 

Log (1 ~1) +1T12 Log (1 +~2 ) 

Log (1 ~) =lr21 Log (1 ~1) + -n;2 Log (1 .f.J2) 

) 
) 
) 
) 

( 8) 

Si, en guise de première approche, on pose l'hypothèse d'une augmen-

tatien de l'ordre de 1% du rapport entre les prix à la consommation et 

d'une augmentation de l'ordre de 5% du revenu par tête, on obtient : 

Log (1 +o<1) 

Log (1 +« 2) 

-0,097990 Log 1,01 + 0,892360Log 1,05 

0,890140 Log 1,01 + 0,278280Log 1,05 

) 
) 
) 
) 

( 8 bis) 
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d'où l'on déduit facilement 

0,01702 o<l 4,00 % 

Log (l + o<2) = 0,01232 0(2 = 2,88 % 

On peut donc a1'firmer- sur la base des données observées pendant.les 

quinze années 1951-1965 - qu'une augmentation de 17~ du rapport entre les prix 

jointe à une augmentation de 5 % du revenu par tête entraîne une augmentation 

de 4% de la consommation d'huile d'olive et de 2,88% de la consommation 

d'huiles de graines. 

Le modèle économétrique adopté peut aussi être utilisé utilement pour 

résoudre le problème tendant à déterminer les variations à apporter au prix 

de l'huile d'olive à la suite d'une diminution programmée du prix des huiles 

de graines, dans le cas d'une consommation d'huile d'olive inchangée (1). 

La variation (~1 ) du rapport entre les prix à la consommation de l'huile 

d'olive et des huiles de graines peut s'exprimer sous la forme suivante : 

( 9) 

où z12 et z11 indiquent le rapport entre les prix aux temps respectivement 

2 et 1, et où P0 et Jg indiquent - comme on l'a déjà dit - les prix à la 

consommation de l'huile d'olive et des huiles de graines. 

(l) Ce problème a été récemment abordé dans un article de Poharnok P.T. : 
La politique commune dans le secteur des huiles et des gn!sses, dans 
Economische Statistische Berichte, 26-l/2-2-66. Diverses observations 
peuvent être faites à propos des résultats auxquels est parvenu cet 
auteur, soit sur la validité des séries chronologiques considérées, 
soit sur les procédés utilisés. 
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Le modèle ( 8 ) devient donc 

Log (1 +0(..
1

) ='1T 
p _·tr p 

Log (1 + (b2) ) Log o2 Log _g_g + '\2 11 
pol 

11 
pi:.l ) 

) 
) (10) 

Log (1 +0(2) = lT21 Log po2 _1\ Log pg2 + 1T Log (1 + ~2 ) ) 
- 21 -- 22 ) 
Id pgl ) 

Si nous posons ~l = O, il est possible de déterminer sur la base de 

la première équation du modèle (10) la variation du prix de l'huile d'olive 

en fonction des valeurs attribuées aux variations du prix des huiles de grai-

nes et du revenu par tête. On obtient 

p p 1T 11 
Log~= Log~+ _lg Log (1 + t' 2) 

Pol P t.,;l 11i1 

( 11 ) 

Si l'on intègre alors la valeur fournie par (11) dans la seconde équa-

tion du modèle (10), on peut calculer la variation correspondante de la 

consommation d'huile d'olive. 

A titre formel indicatif, on peut supposer une réduction de 33% du 

prix des huiles de graines et une augr!lentation de 5 5~ du revenu par tête. 

Si l'on pose pour (11) 

pg2 = - 0,67 et ~2 0,05 
pgl 

on obtient 

p 
Log o2 - 0,17393 +1,27847 + 0,02119 

Pol 

et donc 0,7131 

- 0,14684 

On peut donc affirmer que, si le prix des huiles de graines baisse de 

33 5·~ et si le revenu par tête augmente de 5 ;;, la consormnation d'huile 

d'olive res te inchangée à condition que son prix baisse d'environ 29 "/o. 
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Dans ces conditions, la consommation d'huiles de graines augmentera 

à raison de 8.,2 %, comme on peut le calculer facilement en se basant sur 

la seconde équation du modèle (10) : 

Log (1 +~2 ) = 0,890140 (0,17393 - 0,14684) + 0,478280 x 0,02119 = o, 03425 

dont on tire 
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CONSIDERATIONS FINALES SUR L'ANALYSE GENERALE 

L'analyse que nous avons effectuée permet d'avancer quelques considé-

rations premières, en attendant que la seconde partie de l'étude nous permette 

de formuler un jugement plus approfondi. 

L'augmentation constatée dans la consommation globale d'huiles végé-

tales au cours de la période de quinze ans examinée semble essentiellement 

déterminée par l'amélioration du niveau de vie de la population italienne, 

qui a vu, au cours de la même période, augmenter sensiblement son revenu 

et par conséquent les dépenses de consommation. De 1951 à 1965, les dépenses 

de consommation alimentaire et boissons ont en effet augmenté d'environ 

7,7% par an en moyenne, en prix courants et de 4,5% en prix 1963. 

En ce qui concerne l'huile d'olive, on a fait face à l'augmentation 

de la consommation en augmentant tant la production interne que les importa-

tions; quant aux huiles de graines, leur production interne a augmenté sensi-

blement sous l'influence de l'importation de graines, tandis que l'importation 

d'huiles accuse des fluctuations dénotant une téndance à la diminution au 

cours des dernières années. 

Si l'on compare les données moyennes de la première et la dernière 

période de quatre ans considérée, la consommation par tête enregistre une 

augmentation de 67 %pour l'huile d'olive et de 106% pour les huiles de 

graines. 

L'huile d'olive qui, au cours des quatre premières années, représentait 

74,3 ~'a de la consommation totale d'huiles végétales, voit son importance 

relative descendre à 70,0 %(pourcentages calculés sur les consommations 
par t@te). 

Le comportement du consommateur, lorsqu'il doit choisir entre les deux 

types d'huiles, est fondamentalement influencé par, d'une part, les rapports 

de prix entre les deux types d'huiles, d'autre part le reven~ par tête. 

Le taux moyen annuel élevé de l'augmentation ~u revenu par tête (supé-

rieur à 8 %en lires courantes) a permis l'expansion de la consommation 

d'huile d'olive bien qu'en même temps le rapport des prix de l'huile d'olive 
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et des prix des huiles de graines ait augmenté. 

Et cela compte tenu du fait que l'élasticité par rapport au revenu de 

l'huile d'olive est presque trois fois plus grande que celle des huiles de 

graines. 

Nous rappellerons encore que la politique de protection de l'huile 

d'olive pratiquée au cours de la période intéressée a eu pour résultat que 

le rapport entre les prix de l'huile d'olive et des huiles de graines, tout 

en évoluant, ne dépasse pas certaines limites, permettant ainsi d'une part 

de couvrir raisonnablement les coûts de production croissants de l'oléicul­

ture et assurant d'autre part l'écoulement du produit. 

L•expansion de la consommation des huiles de graines semble liée dans 

une grande mesure aux modifications intervenues dans les rapports de prix 

entre les deux types d'huiles plutôt qu'à celles du revenu par tête. 

En d'autres termes, étant donné les habitudes alimentaires de la popu­

lation, et toujours pendant la période de quinze années considérée, l'effet 

"revenu" a prévalu sur l'effet "substitution" pour déterminer la consommation 

d'huile d'olive, tandis que c'est le contraire qui s'est produit pour les 

huiles de graines. 

Mais on se souviendra que, même en ce qui concerne les faits que nous 

avons mentionnés dès le début, les habitudes du consommateur ont subi pendant 

la période en question une évolution qui a été particulièrement rapide pendant 

les dernières années. 

Il convient dès lors d'interpréter avec une prudence toute particulière 

les résultats de l'analyse économétrique lorsqu'on veut en tirer des indica­

tions pour l'avenir. 
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DEUXIEME PARTIE 

ANALYSE DETAILLEE 
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Chapitre I- INTRODUCTION A L'ANALYSE DETAILLEE 

I. Généralités sur l'enquête effectuée 

L'objet de la seconde partie de l'enquête, ANALYSE DETAIL~~,est de 

rechercher s'il existe des liens d'interdépendance entre les prix des huilés 

de graines et ceux des huiles ·d'olives au stade du commerce de détail et de 

préciser l'incidence sur la consommation d'huile d'olive des variations que 

subissent ces prix, et des rapportsentre eux. 

Les renseignements utilisés pour cette analyse ont été recueillis au­

près d'un certain nombre de magasins de vente au détail, pour les trois années 

1963 à 1965, et portent sur les prix de détail des types d'huiles d'olives et 

d'huiles de graines les plus couramment vendus dans chaque magasin et sur les 

quantités de chaque type d'huile vendues chaque mois au cours de la période 

considérée. 

L'enquête a été effectuée dans deux régions du sud, la Sicile et les 

Pouilles, qui sont particulièrement représentatives du point de vue de la 

production et de la consommation d'huile d'olive, et dans une région du nord, 

la Frioul-Vénétie Julienne, uniquement représentative du point de vue de la 

consommation d'huile d'olive. 

Les renseignements, pour la Sicile, intéressent 14 points de vente ré­

partis en 9 centres (Palerme, Catane, Enna, Trapani, Caltanissetta, Syracuse, 

Gela, Licata et Cefalu), pour les Pouilles, 14 points de ventes répartis en 

deux centres (Bari et Foggia) et pour la Frioul-Vénétie Julienne, 18 points 

de vente répartis en 8 centres (Udine, Cividale, Manzano, Tarcento, Tricesimo, 

Latisana, Porzuolo, Mortegliano). 

Cependant, lors du dépouillement, on a dû écarter les points de vente, 

dans lesquels, au cours de la période considérée, les transactions n'ont porté 

que sur un seul des deux types d'huile d'olive ou de graines (Provvida d~ Cal­

tanissetta, Syr~cuse, Licata, Cefalu), ainsi que ceux dans lesquels, pendant 

une partie de la période de trois années, il n'y a pas eu de transactions 

(Provvida de Bari, Corso Sonnino) et ceux dans lesquels un certain type 

d'huile n'a pas été pris en vente (Provvida d'Enna). D'autre part, on a pré­

féré opérer certains regroupements des données relatives aux points de vente 

dépendant du même multiple rural situé dans le même centre (Provvida de Palerme, 

Provvida de Catane, Provvida de Foggia, magasin communal de Bari) ou dans la 

même région (coopérative de consommation de Frioul). Il s'ensuit que les ta­

bleaux ont été limités à 10 points de vente ou à leurs regroupements, qui ont été 

répartis comme suit selon les régions: Sicile 6; Pouilles 3; Frioul-Vénétie 

Julienne 1. 
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Aux points de vente dont les données ont été exploitées, la quantité d'huiles 

fluides (olives et graines) vendue en 1965 a été pour la Sicile de 119.000 

litres, pour les Pouilles de 9.200 litres et pour le FricUl et la Vénétie 

Julienne de 104.000 litres. 

Dans le tableau 30 les données relatives aux huiles fluides (olives et graines) 

sont reproduites mais après conversion en quintal, pour pouvoir être comparées 

avec l'estimation de la consommation totale dans les villes couvertes par l'en­

quête. On peut constater que pour les quatre villes siciliennes englobées dans 

l'enquête les ventes enregistrées représentent 0,69% de l'estimation de la 

consommation totale, aussi bien pour l'huile d'olives que pour l'huile de 

graines, tandis que pour les deux villes des Pouilles la proportion correspon­

dante est de 0,13 % et pour le groupe de 8 communes de la province d'Udine de 

4,35 %-
Si, par contre, on fait le rapport entre les quantités vendues constatées et la 

consommation totale pour chacune des trois zones examinées, les pourcentages ob­

tenus sont les suivants : Sicile 2 %o, Pouilles 0,2 %o et Frioul 4%o • 

Tableau 30 • Pourcentage de l''chantfllon (1965) dans les estf•ations de la oonso••atfon (1964) 

Estf.atfon( 1) Ventes enregfstr\es 

Ville Habitants des conso•• en quintaux % des ventes (000) ntfons d'huf· dans 1'estf-
le d'olives ol f ve graine total •atfon de la et de graines 

conso••atfon 

PALERME 600 85.560 581 464 1.045 1,22 
CATANE 365 52.050 16 6 22 0,04 
TRAPANI 78 11.120 3 2 5 0,04 
GELA 55 7.845 6 5 11 0,13 
total pour les 4 1.098 156.575 606 477 1.083 0,69 
villes siciliennes 

BARI 320 45.630 43 19 62 0,13 
FOGGIA 120 17.110 15 7 22 0,13 
Total pour les 2 440 62.740 58 26 84 0,13 
villes des Pouilles 

Total pour 1 e 
Frioul (Udine, Man 
zano, Tarcento, L! 
tisana, Pozzvolo, 
Plortegl iano) 153 21.820 165 785 950 4,35 
(1) le rapport fndfqU\ et celui entre les quantftts constat&es et soumises\ l''laboration dans les dif~rents centres· 

les quantités en litres sont converties en quintaux à l'aide d'un taux de coefficient 0,91 -et l'estimation de 
la consoa1ation de la population baSbe sur la 1oyenne de la conso••ation nationale, telle qu'elle ressort de 
l'analyse ~rale. 
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Les types d'huile pour lesquels des données ont été recueillies au 

cours de l'en~~ête sont les suivants : 

Huile d'olive nr. 5 types d'huile d'olive de qualité (ol; 02; 03; 04; 05) 
2 types d'·huile d'olive courante (o6 et o

7
) 

l type d'huile suprafine vierge de qualité (os) 

1 .type d'huile extra vierge d'olive (OE) 

l type d'huile vierge d'olive de qualité (ov) 

l type d'huile de grignons et d'olive courante (OGO) 

Huile de graines: 2 types d'huile de graines d'arachide de qualité (GA1 et 
GA2 ) 

3 types d'huile de graines de qualité (Gl; G2; G3) 

1 type d'huile de graines courante (G4) 

2. Les disponibilités en huile d'olive et en huile de graines et l'évolution 

des prix à la consommation au cours des trois années 1963-1965 

La période d~ trois ans au cours de laquelle l'enquête a été ~ffActuéA 

présente des situations très variables dans le temps, qui ont été déterminées 

par les fluctuatiohs sensibles subies par la production d'huile d'olive, par 

les stocks et, par conséquent, par les prix. 

Il y a lieu de rappeler que la première année de l'enquête, 1963, fait 

suite à une année où la production d'huile d'olive a été nettement déficitaire 

et que les disponibilités calculées pour 1963, en dépit de l'écoulement des 

stocks et d'un large secours à l'importation, ont été inférieures de 7% en­

viron à la moyenne des trois années. 

Les prix à la consommation , en augmentation depuis octobre 1962, ont donc 

continué à augmenter jusq:u'à juin 1963, atteignant au cours de ce mois \SUr 

la base 1953 = lOO) l'indice 173,9, contre 132,2 en octobre 1962. A partir de 

juillet 1963 et a~ fur et à mesure que se précisaient los prévisions relatives 

à la nouvelle récolte, les prix à la consommation enregistraient une tendance 

à la baisse et cette tendance se maintenait jusqu'en août 1964, date à la­

quelle l'indice atteignait 150,3. Il y a lieu d'observer que la récolte de 

1963-64, avec une production d'huile estimée à 605.000 t, représente pour 
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l'Italie le maximum qui ait jamais été atteint et que les disponibilités 

à la consommation calculées pour 1964, en dépit du stockage important 

(133.000 t), ont été supérieures de plus de 8% à la moyenne des trois 

années considérées. 

Enfin, à partir ·de septembre 1964 les prix à la consommation 

amorcent un nouveau mouvement de hausse, mais, bien que la récolte de 

1964-65 n'eut été que faiblement supérieure à celle de 1962-63, les fluc­

tuations sont plus modérées en raison de l'existence de stocks importants, 

l'indice atteignant 168,8 en décembre 1965. 

La comparaison entre la production d'huile d'o~ive et l'indice des prix 

à la consommation sur la base 1953 = 100, fait apparaître que les prix à 

la consommation ont subi des fluctuations assez importantes, en dépit de 

la fermeté qui les caractérise normalement. 

Années Production d'huile 
d'olive (milliers de t) 

339 

605 

349 

Indices des prix à la 
consommation de l'huile 
d'olive 1953 = 100 

168,5 

152,6 

159,3 

Les fluctuations des prix semblent encore plus étroitement liées aux 

disponibilités destinées à la consommation directe qui, calculées pour chaque 

campagne, sont pour~s trois années, à partir de 1962-63, de 488.000, 
566.000 et 508.000 t. 

L'estimation de la production, des disponibilités et de la consommation 

d'huile de graines, contenue dans la première partie de l'enquête, ANALYSE 

GENERALE, fait apparaître, au cours des trois années considérées, une cer­

taine stabilité, avec une tendance légère à la baisse, plus accentuée pour 

la production que pour la consommation directe. 

L'indice des prix à la consommation est également stable, bien qu'il accuse 

une tendance constante à croître, en raison de l'~entation du coût de la 

vie et des salaires. Sur la base de 1953, l'indice des prix à la consommation 

des huiles de graines passe de 112,5 en 1963 à 115,0 en 1964 et à 115,7 en 

1965. 
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Cette évolution divergente des prix à la consommation des deux types 

d'huile entraîne une variation fréquente de leur rapport, comme l'indique le 

tableau suivant. 

Tableau 31 • Prix en lfres par litre d'huile d'olfve (Po), d'hufle de graines (Pg} et leur 
Po 

rapport -Pg-- sur le •arc~ italien 

ANNEE 1963 ANNEE 196~ ANNEE 1965 

Plots Po Pg Po/Pg Po Pg Po/Pg Po Pg Po/Pg 

J 173 397 1,947 771 ,.11 1,876 n4 411 1,810 

F 813 399 2,037 758 411 1,844 751 412 1,823 

" 841 .01 2,097 74-8 411 1,820 754 412 1,830 

A 850 4-03 2,109 74-0 411 1,800 756 413 1,830 

" 851 .01 2,122 737 411 1 '793 756 413 1,830 

J 844 401 2,105 732 411 1 '781 758 413 1,835 

J 833 4-00 2,082 730 411 1 '776 759 414- 1,833 

A 823 400 2,058 730 411 1 '776 764 4-14 1,845 

s 809 401 2,017 733 411 1,783 792 415 1,908 

0 802 405 1,980 735 411 1,788 810 415 1,952 

N 793 408 1,944 736 411 1, 791 817 415 1,969 

D 782 409 1,912 739 411 1,798 819 415 1,973 

L'écart entre les deux prix s'accroit jusqu'en mai 1963, se réduit 

à partir de ce mds jusqu'à atteindre le minimum en juillet-août 1964, où 

il recommence à augmenter jusqu'en décembre 1965, dépassant en octobre le 

niveau initial de janvier 1963. L'écart des prix entre les deux types 

d'huile qui, en janvier 1963, était de 376 lires par litre passe à 450 lires 

en mai de la même année, descend à 319 lires en juillet-août 1964 et re­

monte à 404 lires en décembre 1965. 

3. La conjoncture économique générale au cours des trois années étudiées 

En vue de replacer les résultats de l'analyse ci-après dans leur con­

texte économique, nous avons jugé utile de présenter aussi quelques indications 

sur l'évolution de la conjoncture au cours des années 1963 à 1965. 

On se rappellera qu'au cours des années 50, l'Italie a vu son économie 

se développer à un rythme soutenu et que cette évolution s'est maintenue jus­

qu'en 1962. 
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Entre 1951 et 1962, le revenu national en valeurs constantes de 1963, 
augmente au taux moyen annuel de 5,8 % environ, passant de 15.370 milliards 

de lires à 28.618 milliards. 

Entre 1962 et 1963, la croissance du revenu national accuse un très 

léger ralentissement (+ 5,5 %) ; ce ralentissement s'accentue au cours de 

l'année suivante où l'augmentation est de 2,7 %, alors que l'on constate une 

reprise en 1965 (+ 3,4 %). 
De même, les dépenses pour la consommation intérieure et, notamment, 

celles pour les produits alimentaires et les boissons suivent une évolution 

semblable, augmentant, en prix constants de 1963, de 6,6% entre 1962 et 1963, 
de 1,4% à peine entre 1963 et 1964 et de 2,4% entre 1964 et 1965. On peut 

ajouter que l'augmentation des dépenses pour les produits alimentaires et les 

boissons, survenue entre 1963 et 1964, correspond à peu près à l'augmentation 

de la population enregistrée cette même année et que de ce fait, on peut la 

considérer comme pratiquement compensée. 

Des modifioation·s dans la structure et la répartition territoriale de la 

population ont continué à se manifester en Italie, quoiqu'à un rythme moins 

intense, au cours des trois années prises en considération. 

Selon les indications fournies par les registres d'état civil, la po­

pulation résidante est passée de 51.188.695 habitants en décembre 1962 à 

51.817.560 en 1963, à 52.443.424 en 1964 et à 52.931.498 habitants en 1965. 
L'augmentation de population, qui, au cours de la période considérée, atteint 

dans l'ensemble 3,4 %, en raison des conséquences diverses selon les régions 

qu'entraînent les d~acements de population, continue à contribuer jusqu'en 

1964, mais d'une manière moins accentuée que par le passé, au processus de 

concentration dans certaines régions (Ligurie, Lombardie, Latium, Campanie) 

aux dépens d'autres régions (Molise, Abruzzes, Ombrie, Calabre) et la tendance 

à la concentration dans les chefs-lieux de province continue également à se 

manifester, quoique de façon affaiblie. 

Les effectifs de la main-d'oeuvre diminuent en passant de 20.383.000 
unités en 1963 (relèvement ISTAT du 10-5) à 20.198.000 en 1965 (relèvement 

ISTAT du 15-4); le nombre des personnes actives diminue de 432.000 unités, 

dont 371.000 femmes, en raison du départ, au cours de la période de faible 

conjoncture, d'une partie de la main-d'oeuvre féminine qui avait trouvé un 
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emploi au cours des années précédentes, et le nombre des chômeurs aug­

mente de 235.000 unités. Le chômage frappe de façon variable les diverses 

régions et il se fait sentir de façon plus marquée dans les régions où le 

développement rapide et les possibilités d'emplois offertes au cours des 

années précédentes avaient. entraîné un afflux important d'immigrants 

(Lombardie, Piémont, Ligurie) et aussi dans d'autres régions du centre 

septentrional et du midi (Frioul-Vénétie julienne, Emilie-Romagne, 

Vénétie, Marches, Toscane, Pouilles). 

A la suite du ralentissement du développement économique, notamment 

dans le secteur industriel, les migrations inter-sectorielles de la main­

d'oeuvre s'atténuent au cours des trois années considérées. La diminution 

de la main-d'oeuvre active qui, entre les deux dates considérées, atteint 

686.000 unités, se répartit comme suit : 196.000 unités dans l'agriculture, 

419.000 unités dans l'industrie et 71.000 unités dans les autres secteurs 

d'activité. 

En conséquence, les pourcentages de la main-d'oeuvre occupée dans 

l'agriculture passent de 25,8% à 25,6 %, dans l'industrie de 42,1% à 

41,3% et dans les autres secteurs d'activité de 32,1% à 33,0 %•· 

4• Points de vente examinés et leur regroupement 

Si nous nous limitons à considérer les données dépouillées, nous 

avons étudié pour la Sicile les ventes effectuées dans 9 points de vente, 

situés dans quatre centres et qui ont donné lieu à 6 groupes d'études. 

Standa-Palerme- L'étude a été effectuée d'après les données portant sur 

les ventes d'un seul magasin (via Roma), à savoir le magasin le plus 

ancien. Les deux autres magasins dépendant de la même organisation et 

existant à Palerme ont été ouverts à une date trop récente et nous avons 

pensé qu'ib auraient fourni des éléments peu adaptés à l'objet de l'étude. 

Les types d'huile les plus vendus, et pour lesquels des données ont été 

recueillies, comprennent deux huiles d'olive (01 et 02) et deux huiles 

de graines (Gl et G2). 

La clientèle est constituée en majorité par la classe moyenne. Le 

magasin peut être considéré, en raison de la zone où il se trouve et du 

volume de ses ventes, comme représentatif des ventes d'huile de graines 
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et faiblement représentatif des ventes d'huile d'olive. Les ventes 

d'huile d'olive ont représenté, en moyenne pour les trois années, 22% 

des ventes totales d'huiles liquides. 

Coopérative de consommation des employés de l'ENEL- Palerme- Nous 

avons pris en considération toutes les ventes d'huiles liquides effec­

tuées à l'unique point de vente existant dans la ville de Palerme (via 

G- Cantore). Le volume des ventes est important et égal à plus de 1 % 
de la consommation approximative de la ville de Palerme. Les types d'huile 

vendus sont, pour l'huile d'olive: deux types d'huile (01 et 03) et une 

huile extra vierge (OE) ; pour l'huile de graines: un type d'huile d'a­

rachide (GAl). 

On peut estimer que la clientèle, qui est constituée par·les 

familles d'ouvriers et d'employés de l'ENEL, est suffisamment repré­

sentative de la population d'un grand centre où prédominent les acti­

vités tertiaires et administratives. Pour ce point de vente, il y a lieu 

d'observer que les prix pratiqués pour les types analogues d'huile, bien 

qu'ils varient dans le temps, sont inférieurs à ceux qui sont pratiqués 

normalement sur 1 e marché. 

Provvida-Palerme - Nous avons traité les données relevées dans les trois 

points de vente dont Provvida dispose dans la ville de Palerme (via 

Giusti, via del Bersagliere, via Re Federico) comme si elles intéressaient 

un seul point de vente, en vue d'opérer sur des chiffres plus importants. 

Il y a lieu de rappeler que la clientèle des trois magasins est consti­

tuée par des employés de l'Etat et que les prix pratiqués sont les mêmes 

pour tous les points de vente. 

Les types d'huile les plus vendus étaient, pour l'huile d'olive 

une huile d'olive (04) et une huile surfine vierge (os) ; pour l'huile de 

graines : une huile de graines (G3) et une huile de graines d'arachide.(GA2) 

Provvida-Catane - Dans ce cas également et pour les mêmes raisons, les 

données concernant les deux magasins Provvida de Catane (Piazza Vittorio 

Emanuele et Via della Loggetta) ont été traitées comme si elles inté­

ressaient un seul point de vente. Les types d'huile vendus étaient une 

huile d'olive (04) et une huile de graines (G3). 
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Provvida- Trapani- Il s'agit du seul point de vente de la 

Provvida existant dans la ville de Trapani où sont en vente une huile 

vierge surfine d'olive (os), une huile de graines (G3) et une huile de 

graines d'arachides (GA2). Pour ce point de vente également, si l'on 

considère le rapport entre les ventes d'huile d'olive et l'ensemble des 

ventes (17 %), les données n'apparaissent pas très représentatives pour 

ce qui concerne l'huile d'olive. 

Provvida- Gela- Il est constitué par l'unique point de vente Provvida 

existant dans le centre de Gela. Les types d'huile vendus sont une huile 

d'olive (04) et une huile de graines (G3). 

Nous avons écarté pour la Sicile les points de vente Provvida à 

Enna étant donné que les ventes d'huile de graines n'y ont commencé, en 

quantités négligeables, qu'en mars 1963 ; nous n'avons pas non plus tenu 

compte de ceux de Caltanissetta, Syracuse et Licata qui n'ont vendu que 

de l'huile d'olive pour l'ensemble des trois années ni de celui de Cefalù 

(dans une zone où la production d'huile d'olive est importante) qui n'a 

vendu que de l'huile de graines. 

Dans l'ensemble, pour la Sicile, qui est une zone de production 

d'huile d'olive, les données fournies par les magasins semblent, à 

première vue, être plus représentatives des ventes d'huile de graines 

que des ventes d'huile d'olive. Ce phénomène apparaîtra encore plus 

clairement lorsque nous examinerons séparément les ventes d'huile d'olive 

et celles d'huile de graines dans les divers points devente. 

Pour les Pouilles, les données étudiées concernent six points de 

vente répartis dans deux villes, qui ont donné lieu à trois groupes 

d'études. 

Magasin communal de consommation - Bari - Nous avons traité ensemble 

les données relatives aux trois points de vente (via De Vincentis, via 

G. Laterza et via G. Petroni). 

Les types d'huile pour lesquels des données ont été recueillies 

et dont les prix sont les mêmes dans tous les magasins, étaient une 

huile d'olive (05) et une huile de graines (G3). La clientèle est cons­

tituée par les classes moyenne et populaire. 
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Provvida - Bari - Pour les deux points de vente Provvida existant à 

Bari, nous n'avons pris en considération que les données concernant 

un seul magasin (via Ennio), l'autre n'~ant été ouvert au public qu'en· 

1964. 

Dans le magasin étudié, sont en vente : une huile d'olive (04), 

une huile vierge surfine (os) et une huile de graines (G3). 

Provvida - Foggia - Les données des deux magasins Provvida de Foggia 

(via XXIV Maggio et Via Fraccacreta) ont été regroupées pour pouvoir 

opérer à partir de valeurs plus importantes. Les types d'huile vendus 

sont une huile d'olive (04), une huile vierge surfine(Os) et un~ huile de 

graines (G3). 

Pour la Frioul-Vénétie julienne, les 18 points de vente pris en 

considération ont donné lieu à une seule étude, étant donné l'impossi­

bilité d'obtenir des éléments séparés pour chaque magasin. 

Coopérative de consommation du Frioul - Les données portent sur 11 

points de vente, situés dans la ville d'Udine, et sur sept points de 

vente situés chacun dans un petit centre de la région. Le volume des 

ventes semble faible. Les types d'huile vendus, en grande partie en 

vrac, sont, pour l'huile d'olive : l'huile d'olive "type Bitonto", 

l'huile d'olive "type Bari", l'huile de grignons d'olive et d'olive 

pour les huiles de graines l'huile de graines commune, l'huile de 

graines Topazio et l'huile d'arachide 010. 

5· Les quantités d'huile vendues dans les points de vente étudiés 

L'évolution des ventes d'huile d'olive et de graines et, dans 

leur ensemble, pour tous les groupes de magasin soumis à l'étude, est 

indiquée dans le tableau 29, alors qu'à l'annexe II sont indiquées, 

pour chaque qualité d'huile, les quantités vendues par mois et les prix 

correspondants pour chaque point de vente. 

Pour les magasins de Sicile, il y a lieu d'observer que le total 

des ventes d'huile en 1965 accusait, par rapport à 1963, une augmenta­

tion de 76% et plus précisément, de 47% pour l'huile d'olive et de 

132% pour l'huile de graines. L'étude des divers groupes de magasin 

indique que, parallèlement à certains magasins qui ont accru leurs 
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ventes (parfois d'une manière si sensible que l'on suppose une aug­

mentation numérique de leur clientèle), d'autres sont stationnaires 

(Gela) ou même en régression (Trapani). 

Si l'on distingue les ventes d'huile d'olive de celles d'huile 

de graines on note, en effectuant une comparaison entre 1965 et 1963, 

que les ventes d'huile d'olive ont subi des augmentations dans tous 

les magasins examinés, notamment le magasin Standa de Palerme et le 

magasin Provvida de Trapani. Celles d'huile d'olives ont été également 

en augmentation dans tous les magasins, à l'exception des magasins 

Provvida de Trapani et de Gela. 

L'année 1964 fait apparaître un comportement anormal dans la 

mesure où l'on enregistre une stagnation des ventes d'huile d'olive, 

due à une diminution des ventes dans tous les magasins, notamment dans 

la coopérative ENEL de Palerme et dans le magasin Provvida de Palerme; 

simultanément, l'augmentation des ventes d'huile de graines est due à 

l'accroissement des ventes des groupes de magasins susmentionnés et du 

magasin Provvida de Catane, alors que les autres ont subi une réduction 

de leurs ventes, aussi bien de celles d'huile d'olive que de celles 

d'huile de graines. 

Si l'on admet que le ralentissement intervenu cette année dans 

le développement du revenu et de la consommation privée ne pemavoir eu 

pour effet d'entraîner une diminution de la consommation d'huile et si 

l'on constate que cette diminution a eu lieu dans certains magasins et 

non dans d'autres, alors qu'ils ont vraisemblablement une clientèle 

appartenant en majorité à la même classe sociale, on arrive à la con­

clusion qu'il y a lieu de rechercher une autre explication à ce phéno­

mène. 

il convient tout d'abord de remarquer qu'en Sicile, zone de pro­

duction d'huile d'o~e, l'approvisionnement de ce type d'huile se fait 

encore dans une large mesure, même dans les grands centres, directement 

à la production ou par l'intermédiaire de détaillants ambulants et que, 

d'autre part, 1963 a été une année de production d'huile d'olive excep­

tionnellement abondante et que les prix pratiqués par les détaillants 

ambulants, qui vendent l'huile en vrac, sont généralement inférieurs à 

ceux qui sont pratiqués dans les magasins. 



- 104 -

On peut estimer qu'en 1964, en conséquence de la récolte 

exceptionnelle de 1963 et de la baisse des prix à la consommation 

de l'huile d'olive qui s'en est suivie, la consommation de ce type 

d'huile a augmenté • Il semble cependant que ce phénomène se soit 

produit en dehors des ventes des magasins où les prix, bien qu'ils 

soient en baisse, ont fait preuve d'une plus grande fermeté par 

rapport à ceux qui sont pratiqués par les détaillants ambulants et 

qui sont plus étroitement liés aux prix à la production. 

En conséquence, l'accroissement de l'approvisionnement en de­

hors des magasins a entraîné dans certains magasins, selon les ca­

ract~ristiques de la clientèle et ses liens plus ou moins étroits 

avec les zones de production ainsi que selon le niveau des prix pra­

tiqués, une contraction des ventes d'huile d'olive. Au contraire, 

dans d'autres magasins et ceci est vrai en particulier pour la co­

opérative ENEL de Palerme qui pratique des prix inférieurs à ceux des 

magasins du circuit commercial, on a constaté un ralentissement dans 

l'expansion des ventes d'huile d'olive. De faibles augmentations ou 

des réductions des ventes ont été enregistrées dans les magasins 

Provvida des grands centres (Palerme et Catane), qui pratiquent eux 

aussi des prix moins élevés que ceux des magasins du circuit commer­

cial normal et par conséquent plus proches de ceux que pratiquent les 

détaillants ambulants et qui sont fréquentés par une clientèle moins 

étroitement liée aux zones agricoles; des baisses radicales apparais­

sent dans les magasins Provvida des centres agricoles (Trapani et Gela) 

où les prix sont comparables aux prix à la production, et des dimi­

nutions sont également enregistrées par le magasin Standa de Palerme 

dont les prix sont les plus élevés des points de vente étudiés, ce ma­

gasin ne poursuivant que des buts purement lucratifs et vendant des 

huiles de marque conditionnées. 

D'autre part, l'accroissement de la consommation d'huile d'olive 

survenu en 1964 et mentionné plus haut ou, pour le moins, l'amélioration 

des possibilités d'approvisionnement ont eu également des répercussions 

sur les ventes d'huile de graines. Celles-ci ont diminué sensiblement 

dans les centresoù les ventes d'huile d'olive ont elles-mêmes diminué 

(Trapani et Gela) et pour les mêmes raisons ; elles ont diminué dans 
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une moindre mesure dans le magasin Standa de Palerme ou la publicité 

et l'intérêt croissant du consommateur des grands centres pour l'huile 

de graines tendent à freiner la diminution des ventes. L'expansion des 

ventes de la coopérative ENEL de Palerme et des magasins Provvida de 

Palerme et de Catane (dans les deux premiers, parallèlement à une ex­

pansion simultanée des ventes d'huile d'olive) peut s'expliquer par la 

préférence croissante de la clientèle pour ce type d'huile et par la 

diminution des prix, ceci n'excluant pas une augmentation de la clien­

tèle, compte tenu de l'augmentation globale des ventes d'huile effec­

tuées par la coopérative ENEL et par le magasin Provvida de Palerme. 

En 1965, presque tous les magasins enregistrent un retour à la 

normale pour l'huile d'olive avec des ventes supérieures non seulement 

à celles de 1964, mais également à celles de 1963. Font exception le 

magasin Standa de Palerme qui, en raison également du niveau relative­

ment plus élevé des prix qu'il pratique, ne réussit pas à reconquérir 

la clientèle qui est passée en partie à l'approvisionnement par l'in­

termédiaire des détaillants ambulants et le magasin Provvida de Trapani 

dont les activités enregistrent une baisse progressive. 

Pour les huiles de graines, les ventes sont, dans tous les ma­

gasins, supérieures à celles de 1964 (excepté pour le magasin Pro~~ida 

de Palerme qui reste au même niveau après le progrès important de l'an­

née précédente). Cependant, si l'on compare les chiffres de 1963, on 

constate que les ventes sont en recul dans le magasin PrDVVida de Tra­

pani pour les raisons déjà indiquées,et dans le magasin Provvida de 

Gela, qùi augmente notablement ses ventes d'huile d'olive et où le 

rapport entre les quantités vendues pour les deux types d'huile semble 

être faussé en 1963 par des phénomènes exceptionnels. Pour l'ensemble 

des points de vente étudiés en Sicile, le pourcentage de l'huile d'olive 

par rapport au total de l'huile d'olive et de l'huile de graines passe 

de 66,7 ·1fo en 1963 à 57,4% en 1964 et à 56,8 % en 1965. Ces pourcentages, 

même si l'on considère qu'il s'agit de magasins situés presque exclusive­

ment dans des chefs-lieux de province, s'écartent trop des 85,6% in­

diqués par le bilan d'approvisionnement pour la Sicile mentionné dans la 

première partie de l'enquête et, de ce fait, ne peuvent pas être consi­

dérés comme représentatifs de la consommation, mais seulement des ventes 

des magasins. 
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Pour les magasins étudiés dans les Pouilles, les ventes totales 

d'huile en 1965 accusent une augmerlation de 47 % par rapport à 1963, à 

savoir de 54~~ pour l'huile d'olive et de 32% pour l'huile de graines. 

Les ventes augmentent dans tous les points de vente, aussi bien pour 

l'huile d'olive que pour l'huile de graines. 

On ne rencontre pas ici la réduction des ventes déjà mentionnée 

pour certains magasins de Sicile et cela s'explique si l'on considère 

l'évolution des productions régionales d'huile d'olive qui n'a pas subi 

les mêmes fluctuations que celles qui ont été constatées sur le plan 

national. La production des Pouilles a en effet été de 1,1 million de 

quintaux en 1962, de 1,2 en 1963, de 1,2 en 1964 et de 1,5 en 1965. 

Les ventes d'huile d'olive ont subi en 1963 et 1964 une aug­

mentation plus ou moins sensible dans tous les magasins et, en 1965, 
sont restées au même niveau dans le magasin communal de Bari et le ma­

gasin Provvida de Foggia, alors qu'elles augmentaient sensiblement dans 

le magasin Provvida de Bari. Les ventes d'huile de graines, bien qu'elles 

aient progressé dans tous les magasins si l'on compare 1965 et 1963, ont 

enregistré en 1964 un recul par rapport à l'année précédente dans le ma­

gasin Provvida de Bari et, en 1965, dans le magasin Provvida de Foggia. 

La Frioul-Vénétie julienne enregistre une évolution différente 

de celle des deux autres régions examinées précédemment. Dans la com­

paraison entre 1965 et 1963, on observe une diminution de 13,1 % des 

ventes totales, soit 16,7% pour les huiles d'olive et 12,3% pour les 

huiles de graines. Alors que les ventes d'huile d'olive accusent une 

diminution progressive au cours des trois années, les ventes d'huile 

de graines ont surtout diminué en 1964, pour se remettre à augmenter 

ensuite en 1965, sans atteindre toutefois les niveaux de 1963. 

Etant donné qu'il s'agit d'une région non productrice et que, 

par conséquent, il n'est pas possible de s'approvisionner en-dehors du 

commerce, il y a lieu d'imputer ce comportement à des circonstances de 

caractère général difficilement définissables, à moins qu'une diminution 

de la clientèle ne soit intervenue (ce qui est également possible en rai­

son du fait que les prix pratiqués se situent au même niveau que ceux des 

magasins purement commerciaux). 
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Le pourcentage des ventes d'huile d'olive par rapport au total 

dans la Frioul-Vénétie julienne passe de 18,3% en 1963 à 19,7% en 

1964 et à 17,4% en 1965, ce qui indique à quel point, en 1964, le 

rapprochement des prix des deux types d'huile a contrebalancé la 

tendance à une augmentation progressive en pourcentage de la consom­

mation d'huile de graines. 

Un autre fait qu'il y a lieu de prendre en considération pour 

apprécier les résultats de l'analyse économétrique est constitué par 

les différences oonstatées dans tous les magasins étudiés, en ce qui 

concerne le volume de leurs ventes mensuelles. Les fluctuations subies 

par ces ventes ainsi que leur amplitude apparaissent importantes, et 

ceci, que l'on considère les diverses qualités d'huile vendue, qu'on 

les regroupe en types (huile d'olive et huile de graines) ou que l'on 

considère les ventes totales d'huile. Pour donner une idée de l'ampli­

tude des fluctuations subies, par exemple par les ventes du magasin 

Standa de Palerme, il convient de préciser que, si l'on prend le 

chiffre 100 comme représentant la moyenne mensuelle des trois années, 

on constate que les ventes pour l'huile d'olive 01 ont varié de 15 à 

201, pour l'huile d'olive 02 de 63 à 147, pour les ventes totales des 

deux types d'huile d'olive de 62 à 172, pour l'huile de graines G2 de 

33 à 244, pour l'huile de graines Gl de 57 à 177, pour les deux huiles 

de graines de 62 à 196 et pour l'ensemble des ventes de 72 à 167. 

Les fluctuations subies par les ventes, qui se manifestent sans 

qu'il soit possible de définir un comportement uniforme, donnent à 

penser qu'à côté d'une clientèle stable, il existe également une clien­

tèle occasionnelle et que ces fluctuations dépendent aussi en partie 

de facteurs de caractère économique et social, parmi lesquels le chô­

mage semble avoir joué un certain rôle. 

6. Considérations préliminaires sur les résultats qui peuvent être 

tirés de l'analyse économétrique 

Dans les paragraphes précédents, nous avons à dessein attiré 

l'attention sur certains faits qûi nous paraissent pouvoir influer 

sur l'analyse qui suit, au point d'en fausser les résultats. 
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En résumé, nous avons mis en lumière quelques éléments positifs 

et d'autres négatifs. Parmi les premiers, il y a lieu de signaler le 

ralentissement du développement économique qui coincide avec les trois 

années étudiées et l'atténuation qui s'ensuit logiquement de certains 

phénomènes, tels que l'accroissement du revenu et de la consommation, 

et que les migrations régionales et intersectorielles de la population 

qui, en se répercutant également sur la consommation d'huile, auraient 

introduit des facteurs de distorsion dans l'analyse. On peut estimer, 

en effet, qu'au cours des trois années étudiées aussi bien le facteur 

revenu que les changements d'habitude des consommateurs, engendrés par 

un mode de vie différent (urbain, industriel), n'ont eu qu'une impor­

tance négligeable, alors qu'il y a lieu d'accorder un certain poids 

aux changements intervenus dans les goûts (propension à consommer de 

l'huile de graines) des populations des grandes agglomérations urbaines 

et provoqués par la publicité. 

Un autre fait revêtant un caractère positif aux fins de l'analyse 

est constitué par les fluctuations subies, au cours des trois années, 

par les disponibilités en huile d'olive et par l'évolution des prix qui 

en est résultée. Cependant, ceci n'est vrai que pour l'huile d'olive, 

car les prix de l'huile de graines ont fait preuve au contraire d'une 

stabilité notable aussi bien en raison du caractère de cette huile en 

tant que produit industriel qu'en raison de la part importante que pren­

nent les charges fixes, notamment les charges de caractère fiscal et 

douanier, dans la formation de ses prix. 

Les éléments négatifs concernent l'évolution des ventes dans les 

magasins étudiés. 

Bien que nous ~ons choisi, dans la plupart des cas, des points 

de vente situés dans des grandes villes, des magasins qui, n'~ant pas 

de but lucratif, pratiquent des prix inférieurs à ceux du marché libre 

ainsi que des magasins qui, desservant un type particulier de clientèle 

(coopératives de consommation pour les employés des administrations pu­

bliques) devraient connaître une sensible stabilité de leurs ventes, 

nous avons constaté que ceci n'est pas le cas. Cette instabilité s'aggrave 
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dans les régions de production où, notamment dans les années de forte 

production d'huile d'olive, la clientèle peut choisir de s'approvi­

sionner soit auprès des détaillants ambulants, soit directement au-

près des producteurs et où il existe donc une concurrence. Il s'ensuit 

que, si l'on peut estimer que les ventes d'huile de graines sont suf­

fisamment liées à l'évolution de la consommation, celles d'huile d'olive 

en sont absolument indépendantes. On peut même supposer à juste titre 

qu'à une diminution des ventes dans les magasins correspond un mouve­

ment d'achat plus important à l'extérieur. 

Enfin, si l'on considère que les données concernent la totalité 

de la clientèle des divers points de vente, qui est caraotérisée par 

une stratification composite et variée et qui va souvent des ouvriers 

aux cadres supérieurs, il y a lieu de rappeler que la demande est con­

ditionnée par des préférences individuelles différentes et parfois même 

opposées et divergentes et que ceci peut avoir une influence sur les 

résultats de l'analyse. 
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Chapitre II - LA METHODE ADOPTEE POUR L'ANALYSE 

1. Spécification des variables et élasticité élémentaire 

La comparaison des prix des diverses huiles d'olive et de 

graines vendues dans les différents magasins ou groupes de magasins 

appartenant à la même chaîne dans une même ville indique que, fré­

quemment, pendant plusieurs mois consécutifs, le rapport entre les 

prix est resté constant ; il s'ensuit que, lorsque les quantités 

vendues ont varié pendant les périodes où les rapports entre les prix 

sont restés constants, ces variations ne devraient pas être imputées 

aux réactions des consommateurs à l'égard des variations intervenues 

dans le niveau des prix. 

Nous avons donc jugé opportun de remplacer les diverses quan­

tités vendues au cours des mois pendant lesquels le rapport entre les 

prix est resté constant par leur moyenne arithmétique. En outre, pour 

rendre l'analyse plus clàire, nous avons ramené à deux types d'huile 

seulement - l'huile d'olive d'üne part et l'huile de graines de l'au­

tre - les différentes qualités d'huile vendues dans les divers maga­

sins, en appliquant aux ventes globales d'huile d'olive et d'huile de 

graines un prix moyen calculé de façon à laisser inchangée la dépense 

totale effectuée par les acheteurs dans ces magasins. 

Nous avons établi de la sorte les tableaux de l'annexe III qui 

indiquent pour chaque magasin a) les quantités moyennes d'huile 

d'olive vendu~s par mois (Q ) b) le prix moyen correspondant (P ) 
0 0 

c) les quaniités moyennes d'huiles de graines vendues par mois (Qg) 

d) le prix moyen correspondant (P ) e) le rapport entre le prix moyen g 
de l'huile d'olive et le prix moyen de l'huile de graines (R ). 

p 

En vue des analyses à effectuer, nous avons préféré prendre, au 

lieu des valeurs observées, les valeurs logarithmiques correspondantes 

et les séries obtenues somt indiquées dans les tableaux de l'annexe IV, 

où nous avons indiqué par x1 et x2 les variables représentées par les 

valeurs logarithmiques des quantités d'huile d'olive et d'huile de 

graines vendues, par z1 et z2 les variables représentées par les valeurs 
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logarithmiques des prix moyens de l'huile d'olive et de l'huile de 

graines, et par z
3 

la variable représentée par les valeurs loga­

rithmiques du rapport entre les prix de l'huile d'olive et de l'huile 

de graines. 

tes tableaux en annexe VI récapitulent toutes les quantités, 

calculables à partir des variables en question qui peuvent être tirées 

de l'anaJyse économétrique. Les symboles i 1 i 2, etc. ont pour fonction 

d' indi<.:ruer les écarts par rapport à la moyenne arithmétique. 

En vue de souligner le rapport entre l'évolution des quantités 

d'huile d'olive et d'huile de graines vendues et les variations du 

rapport entre les prix des deux types d'huile - symboliquamment ex-

1 f 1 . t Q f (PPgoJ et Qg = f flPPgoÎ prune es par es ormu es SUJ. Van es O = a - nOUS 

avons utilisé les fonctionsrégressives (1) 

et ~ ~0 + ~3 z3 

x2 a20 + a23 z3 
(A) 

et calculé -à l'aide de la méthode des moindres carrés - les para-

mètres ~3 et a
23 

qui représenteraient les élasticités à l'égard du 

rapport entre les prix des quantités respectives d'huile d'olive et 

d'huile de graines vendues (tableau 32). 

Tableau 32 - Elasticités simples entre les quantités vendues et les 
relations de prix calculées selon les équations (A) 

Huile d'olive Huile de graines 
Points de vente 

R2 R
2 

(2) ~3 ( 2) a23 

St anda - Palerme -0,99372 0,068 4,94754 0,941 
ENEL - Palerme 0,80346 0,036 -3,22056 0,214 
Provvida- Palerme -1,15773 0,121 -1,42390 0,015 
Provvida - Catane -0,83808 0,030 0,93378 0,036 
Provvida - Gela -1,41436 o,o8o 1,85486 0,223 
Provvida - Trapani -1,24051 o,o88 5,45703 o,804 
Magasin communal de 
consommation - Bari -0,93964 0,308 -2,08318 0,210 
Provvida - Bari -1,15738 0,066 0,71078 0,010 
Provvida - Foggia -5,53656 0,288 -3,56456 0,426 
Coopérative de consom-
mation du Frioul 0,15500 o,oo6 0,04733 0,005 

(1) Si, au lieu des valeurs logarithmiques des variables, nous adoptions 
les valeurs naturelles, les fonctions régressives auraient la forme 
Q

0 
= A10• Rp a13 Qg = A20 • RP a23 en admettant que 

a10 = log A10 et que a20 = log A20 
(2) Le coefficient R2 utilisé pour mesurer le degré d'adaptabilité 

d'une fonction à des séries particulières de valeurs est exprimé -
comme l'on sait- par la valeur permettant de porter à 1 le rapport 
établi en fonction de la variance des valeurs de la variable dé­
pendante, du carré de la moyenne quadratique des écarts entre les 
valeurs observées de la variable dépendante et les valeurs corres­
pondantes calculées sur la base de la fonction adaptée. 



112 

En réalité, d~ la simple relation existant entre les variables 

z1 , z2 ~t z3 (ou: z3 = z1 - z2 ) découle l'hypothèse selon laquelle, 

dans les précédentes fonctions régressives, on admettrait une élasti­

cité à l'égard des deux séries de prix égale en valeur absolue. La 

validité de cette hypothèse peut être démontrée en utilisant les 

fonctions de type Qo = f (Po ; Pg) et Qg= f (Po ; Pg), qui peuvent 

être présentées sous la forme 

et \.L) 

x2 = b20 + b2lzl + b22z2 

pour autant que se vérifient les égalités /b
11

/ = /b
12

/ et /b
21

/ = /b
22

/ 

Des valeurs estimées des paramètres b11 , b
12

, b
21 

et b
2
,
2 

indiquées 

dans le tableau 35, il résulte clairement que d~ telles égalités ne 

sont pas satisfaites et en conséquence il en résulte que l'hypothèse 

ci-dessus n'est pas confirmée. Alors qu~ 1~ tableau 33 indique séparé­

ment pour l'huile d'olive et pour l'huile de graines les valeurs des 

élasticités simples des quantités vendues par rapport au prix, calcu­

lées au moyen de l'adaptation aux séries observées des fonctions. 

et (C) 
x2 = c20 + c22z2 

qui peuvent être exprimées synthétiquement sous la formule symbolique 

Qo = f(Po) et Qg= f (Pg). 

On peut établir une autre relation intéressante entre les variables 

étudiées, à savoir celle qui exprime les quantités d'huile d'olive et 

d'huile de graines vendues en fonction du prix de vente correspondant 

et du rapport entre les prix de l'huile d'olive et de l'huile de 

graines. Symboliquement les fonctions peuvent s'écrire 

Qo = f (Po ; Po) et Qg= F (Pg ; Po ), qui peuvent se traduire sous 
Pg Pg 

la forme explicite 

et (D) 

Les valeurs estimées des élasticités partielles d
11

, d
13

, d
22 

et d
23 

obtenues à l'aide de la méthode des moindres carrés sont indiquées 

dans le tableau 12. 
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Dans le domaine de l'économétrie, les spécialistes sont - comme chacun 

sait - continuellement à la recherche de systèmes toujours mieux adap­

tés aux situationsoffertes par la vie économique réelle. Toutefois, on 

se heurte fréquemment, en voulant atteindre cette perfection plus pous­

sée, à la complexité croissante des systèmes économétriques. 

Si, du point de vue théorique, cette recherche du mieux est incontesta­

blement souhaitable (elle est d'ailleurs une des conditions du progrès 

dans toutes les branches de la science), on ne saurait affirmer sur le 

plan de l'application pratique qu'elle se traduise toujours par une amé­

l~oration de l'analyse des relations entre les variables économiques ef­

fectuée sur la base des données empiriques, directes et indirectes, qui 

sont disponibles. 

Il est en effet bien connu qu'aujourd'hui encore la documentation statis­

tique relative à la plupart des phénomènes économiques est - bien qu'à 

un degré moindre qu'autrefois - incomplète et n'offre pas suffisamment 

de garanties, obligeant dans de nombreux cas le chercheur à recourir à 

des estimations plus ou moins exactes. A cela s'ajoute éventuellement le 

manque d'algorythmes permettant l'estimation des paramètres qui définis­

sent le système économétrique. 

Dans ces conditions, le chercheur est souvent contraint de formuler un 

certain nombre d'hypothèses qui lui permettent de ramener le système, au 

moyen de simplifications appropriées, dans les limites des possibilités 

concrètes d'application, en faisant usage des algorythmes et du matériel 

statistique disponible. 

Pour ces raisons, on estime que, sauf en présence de circonstances favo­

rables, il est préférable d'appliquer des systèmes économétriques plus 

simples, mais compatibles avec les données et estimations dont on peut 

disposer. 
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2. Analyses au moyen d'éguations structurelles 

En se fondant sur les variables disponibles, nous avons donc tenté d~ 

construire le système d'équations structur~lles Qo = f(Po;Po) et 
Pg 

Qg = f(Qo ; Po) Le système peut être exprimé de façon explicite par 
Pg 

les deux équations suivantes 

~ xl = o( 1 + ~ 1 zl + '/1 z 3 

( x2 = ot 2 + Ô 2 xl + '( 2 z 3 
(E) 

en considérant les variables x1 et x2 comme des variables endogènes 

et les variables z1 et z
3 

comme des variables exogènes. 

Le système (E) est équivalent à 

~ xl = o{ 1 + (J 1 zl + '( 1 z 3 

( x2 = ( o( 2 + ~ 2 d.. 1 ) + ~ 1 ° 2 zl + ( r 1 J 2 + '( 2 ) z 3 

qui peut s'écrire plus simplement 

( xl = rr 1 0 + '}( 11 zl + )l 13 z 3 
( (E •) 
( x2 = Tr 2 0 + ft' 21 zl + ~ 2 3 z 3 

après avoir pJosé ~ 10 = <>~1 JS'r \\)= (\ J !113 = Y 1 f'2o =~ + J2 o/..1 

5T 21 = f-'1 J 2 fl23 = t 1 J 2 + 'Q'2 • Ces dernières relations permettent 

d'estimer les paramètres ol-.1 ~ (31 , O 1 , o( 2 , d 2 et 't 2 après avoir noté les 

valeurs des paramètres rr 10' rrll' n:-13' 5"(20' 51"21 et rr23; de ce fait, 

le système d'équations structurelles est défini, et ses paramètres peuvent 

être èalculés en évaluant les paramètres de la forme réduit~ correspondante 

par la méthode des moindres carrés. 

Avec la transformation du système (E) en système (E') les quantités d'huile 

vendues sont exprimées en fonction du prix de 1 'huile dbl.ive et de la 

relation entre les prix de l'huile d'olive et de l'huile de graines d'après 

le schema symbolique Qo f(Po ; Po) et Qg= f (Po; 12 ). 
Pg Pg 

Le tableau 36 indique les valeurs des paramètres Yt ll, 5( 
13

, 'fr 
21 

et }t 
23 

du système d'équations sous forme réduite alors que le tableau 9 reprend 

les valeurs des paramètres (31' 01' d 2 et a 2 du système d'équations 
structurelles. 
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CHAPITRE III - LES RESULTATS DE L'ANALYSE 

1· La mesure de l'élasticité de la demande par rapport aux prix d~ l'huile 

d'olive et de l'huile de graines 

L'élasticité de la demande par rapport aux prix de l'huile d'olive ~t 

de l'huile de graines pour tous les groupes de points de vente ayant 

fait 1 'objet de calculs figure. dans le tabl~au suivant (tableau 33)· 

Tableau 33 : Elasticités simples entre lP.s quantités vendues et les prix 
calculés d'après les équations (c) 

Huile d'olive Huile de graines 
Points de vente 

R
2 

(1) R2 0
11 c22 (l) 

Stan da - Palerme -1,53305 0,236 0,03085 0 

ENEL- Palerme 1,33845 0,122 25,98520 0,400 

Provvida - Palerme -1,94634 0,198 4,35458 0,302 

Provvida - Catane -1 '05827 0,042 -9,98947 0,285 

Provvida - Gela -2,09308 0,037 -4,38223 0,182 

Provvida - Trapani -0,93095 0,050 -7,18693 0,555 

Magasin communal de consomma-

tion - Bari -0,93964 0,302 0 -
Provvida -Bari -0,60796 0,013 5,12897 0,046 

Provvida - Foggia. -4,63201 0,091 9,34457 0,588 

Coopérative de consommation 

de Frioul -0,02030 0 -0,41665 0,013 

Pour l'huile d'olive, il y a lieu d'observer que l'élasticité s'exerce 

dans un sens correct dans tous les cas, sauf dans celui de l'ENEL de 

Pal~rme. Il convient de rechercher l'explication de ce comportemP.nt para­

doxal dans le passage du chapitre I qui concerne l'évolution particulière 

suivie par les VAntes de ce magasin, qui fait supposer un accroissement 

de la clientèle. En effet, si l'on prend lP. chiffre 100 commP. correspon­

dant aux quantités de 1963, l'indice des ventes d'huile d'olive est de 

105,7 en 1964, année où est survenue une baissP des ventes dans les autres 

magasins, et de 150,7 en 1965 , c'est-à-dire augmentation en deux ans 

(l) Voir la note 2 à la page 111~ 
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qui est trop élevée pour qu'on puisse l'attribuer à une clientèle 

stable, d'autant plus que les ventes d'huile de graines augmentent 

de façon encore plus considérable. On peut donc estimer que ce fait 

a constitué un élément perturbateur dans les résultats de l'analyse. 

Pour la coopérative de consommation du Frioul, la valeur très proche 

de zéro que prend l'élasticité peut simplement s'expliquer par la 

stabilité de la consommation d'huile d'olive dans cette région où pré­

domine la consommation d'huile de graines. 

Pour les autres points de vente étudiés, les valeurs de l'élasticité 

sont de -0,60 à -4,63, minimum et maximum qui semblent excessivement 

éloignés l'un de l'autre. 

Pour l'huile de grain~s, l'élasticité entrP- la quantité et le prix 

s'exerce dans un sens corr~ct dans quatre points de vente. Elle est 

de valeur zéro dans le magasin communal de consommation de Bari où 

les prix de l'huile de graines sont restés stables au cours des trois 

années, de valeur proche de zéro pour le magasin Standa de Palerme et 

s'exerce dans un sens positif, avec des valeurs élevées, dans les 

quatre autres points de vente. On peut estimer que ces élasticités 

sont influencées, d'une part, par la stabilité des prix à la consom­

mation d'huile de graines, qui a caractérisé les trois années consi­

dérées et, d'autre part, par divers facteurs, parmi lesquels il y a 

lieu de rappeler les circonstances occasionnelles qui déterminent 

les fluctuations mensuelles des quantités vendues, la propension à 

une plus grande consommation d'huile de graines indépendamment des 

variations de son prix, et l'augmentation ou la diminution des ventes 

de certains magasins, qui dépendent d'une variation dans le volume 

de la clientèle. 

2. Influence des prix dè l'huile d'olive et du rapport des prix sur les 

ventes d'huile d'olive. Influence des quantités d'huile d'olive vendues 

et du rapport des prix sur les ventes d'Auile de graines. 

L93timation des paramètres qui figur~ dans le système (E) conduit 
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aux résultats indiqués par le tableau 34 ci-dessous. 

J Tableau 34 : Estimation des paramètres ~ l, r l, 2 et ( 2 

calculée s~lon le système d'équations (E) 

Points de vente fol tl ~ 2 Q2 

Standa - Palerme - 2 '46635 o, 895 36 - 1,69128 o, 79519 

~- Palerme 19,73951 -20' 30241 1,34511 -4,30125 

Provvida - Palerme - 5,48757 2 '82168 - 1,42228 -3,07054 

Provvida - Catane - 2,70565 1' 62132 3,35307 3,74430 

Provvida - Trapani 3,73260 - 3,39720 1,08083 6,79782 

Provvida - Gela - 2 '29691 0,15276 0,60749 2 '71414 

~gasin communal - Bari = = = = 

Provvida - Bari 9,67915 - 8,87007 1,17516 2, 07o88 

Provvida - Foggia 24,65040 -20,99812 0,39704 -1,36627 

Coopérative de consommation du 

Frioul - 3' 69116 3,11312 0,08420 0,03428 

Pour l'huil~ d'oliv~ et pour cinq d~s groupAs étudiés (Standa, Provvida 

de Palerme, Catane et Gela, coopérative de consommation du Frioul) l~s 

paramètres montrent qu~ les quantités d'huile d'olive vendues augmentent 

lorsque le prix de cette huile baisse, mais aussi, paradoxalement qu~ cette 

augmentation se produit également lorsque l'écart entre les prix des 

deux huiles augmente. Ce comportement illogique en ce qui concerne la 

consommation pourrait être explicabl~ dans les zones de production, si 

l'on considèr~ qu~ les données disponibles concernent les ventes et non 

la consommation sur la bas~ des hypothèses avancées au chapitre 1 au sujet 

du comportement de la cli~ntèle lorsqu'~lle peut choisir de s'approvi­

sionner soit dans un magasin, soit auprès d'un détaillant ambulant ou à 

la production. 
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Compte tenu d~ la stabilité constatée dans les prix à la consommation 

de l'huile de graines (qui est vendue presque exclusivement dans les 

magasins), l'augmentation de l'écart entre les prix est intervenue 

parallèlement à un~ diminution de la production d'huile d'olive (et in­

versement). Dans une telle situation (faibles disponibilités d'huile 

d'olive et prix élevés), les prix pratiqués par les détaillants ambu­

lants pour l'huile d'olive se rapprochent des prix pratiqués par les 

magasins, de sorte qu'une partie de la clientèle retourne s'approvision­

ner dans les magasins. 

Le signe positif que présentent les paramètres ~l pour les autres 

points de vente, auquel s'oppose le signe négatif du paramètre ~l' 

doit être attribué à des circonstanc~de caractère général qui ont eu 

une incidence sur les ventes et, en particuli~r, pour l'ENEL et pour le 

magasin Provvida de Trapani, à l'évolution respectivement croissante et 

décroissante des ventes, qui peut êtr~ imputé~ à une variation sensible 

du volume de la clientèle. 

Pour l'huile de graines, on observe que dans tous les cas (à part les 

magasins Standa et Provvida de Palerme) les quantités vendues (et non 

la consommation) enregistrent des variations concomitantes aux ventes 

d'huile d'olive et que, (à part l'ENEL et lP magasin Provvida de Pa­

lerme et de Foggia), les ventes d'huile de graines augmentent lorsque 

le rapport des prix entre les deux types d'huile s'élargit. L'expansion 

ou la diminution simultanée des ventes des deux types d'huile peut éga­

lement être expliquée par ce qui a été dit auparavant; en effet, on a 

constaté que la réduction des ventes d'huile d'olive et de graines ap­

paraît dans de nombreux points de vente précisément en 1964, alors que 

les dispon-ibilités d'huile d'olive sont abondantes. Une partie de la 

clientèle se sera orientée vers les détaillants ambulants pour s'appro­

visionner en huile d'olive et, étant donné le rapprochement entre les 
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prix pratiqués par CP.S détaillants et les prix de l'huile de graines 

vendue dans l~ commerce, elle aura également rP.mplacé une partie de la 

consommation d'huile de graines par de l'huil~ d'olive. Les ventP.s des 

magasins ont tendance à augmenter lorsque les disponibilités diminu~nt 

et lorsque l'écart s'accroît entre les prix de l'huile d'olive vendue 

par les détaillants ambulants (et par les magasins) et les prix des 

huiles de graines. 

3. Les guantités d'huile d'olive et d'huile de graines vendues en fonction 

des prix des deux types d'huile 

D'après les équations B le calcul des élasticités directes et croisées 

des quantités vendues par rapport aux prix a donné les résultats indi­

qués dans le tableau 35 ci-dessous. 

Les ventes d'huile d'olive ont évolué en fonction inverse du prix de 

cette huile dans tous les points de vente, à l'excP.ption du magasin 

Provvida de Bari. Le prix de l'huile de graines a influencé de façon 

assez paradoxale les ventes d'huile d'olive dans la majeure partie des 

points de vente, à l'exception de l'ENEL de Palerme et des magasins 

Provvida de Trapani, Bari et Foggia. 
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L~s valeurs obtenues pour l'huile de graines sont ~ncore moins satis­

faisantes, car les ventes dans les trois points de vente ont évolué 

en fonction inverse du prix de l'huilA d'olive et, dans cinq points 

de vente, en fonction directe de ce prix. 

Ce qui a été dit à plusieurs reprises sur l'évolution différente de la 

consommation et des VAntes d'huile dans l~s magasins peut égalem~nt 

expliquer ces résultats. 

4· Les quantités d'huile d'olive et d'huile de graines vendues en fonction 

des prix de l'huile d'olive et du rapport entre les prix dAs deux 

types d'huile 

L'estimation des paramètres du systèm~ d'équations (m 1 ) a conduit aux 

résultats qui figure au tableau 36 ci-dessous. 
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Dans cinq points de vent~, l~s ventes d 1 huil~ d'olive ont évolué en 

fonction invers~ du prix, alors que, simultanément, on enr~gistrait 

une augmentation des ventes on fonction da l'accroissement de l'écart 

entr~ les prix· Dans les autres points de vente, on enregistrait des 

variations dans 1~ mêm~ sens que celles des vent~s d'huile d'olive et 

de son prix, alors que l'évolution des vent~s en fonction du rapport 

entre les prix révélait un comportement normal. Cependant, les valeurs 

des coefficients-relatifs à ces points de vente sont trop élevées pour 

qu'il soit possible d'en tirer des considérations valables. 

Les quantités d'huile de graines vendues dans six points de vente varient 

dans le même sens que le prix de l'huile d'olive, alors que dans les 

autres points de vente, elles varient ~n sens inverse. Dans cinq points 

de vente, les quantités d'huile de graines vendu~s ont augmenté en fonc­

tion de l'augmentation du rappor·c entre les prix. 

). Les guantités des huiles d'olive et des huiles de grain~s vendues en fonction 

de leurs prix respectifs et du rapport entre les prix des deux types 

d'huile 

En utilisant les équations (D), il est possible d'obtenir par la 

méthode des moindres carrés l'estimation des paramètres d
11

, d
13

, 

d22et d23 qui se trouvent au tableau 37. 
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Pour l'huile d'olive, les considérations déjà faites au paragraphe 4 

restent valables, alors que pour l'huile de graines, si l'on considèrR 

le signe que comportent les coefficients qui mesurent l'élasticité 

prix, seules les ventes du magasin Provvida de Catane et de Gela et 

de la coopérative de consommation du Frioul ont révélé un comporte­

ment normal. A part ce dernier point de vente et le magasin Provvida 

de Palerme et de Foggia, tous les autres se comportent normalement 

en ce qui concerne le rapport des prix entr~ les deux types d'huile· 

6. Les fluctuations des quantités vendues en fonction des.fluctuations 

des écarts enregistrés entre le prix de l'huile d'olive et celui 

de l'huile de graines 

Compte tenu des résultats très peu satisfaisants que nous avons pu 

tirer des analyses effectuées dans les pages précédentes, nous avons 

voulu réaliser une autre étude sur les données recueillies en examinant 

les fluctuations qu'ontsubi, d'un mois à l'autre, tant les quantités 

d'huile d'olive vendues dans chaque magasin que l'écart entre les prix 

de l'huile d'olive et ceux de l'huile de graines 

En donnant la forme Qt 
(o) au rapport existant entre les quantités 

--,-(o~) 

Qt-1 

vendues à une époque tet les quantités vendues à l'époque précédente 

t-l et la forme Rt (P
0

/Pg) aux rapports analogues établis en 

Rt l (P /P ) 
- 0 g 

f.onction des valeurs estimées, en faisant le rapport entre les 

prix de vente de l'huile d'olive (P) et los prix de v~nte de l'huile 
0 

de graines (P ) (les valeurs des séries calculées pour les divers 
g 

points de vente sont indiquées par les tableaux de l'annexe IV) nous 

avons établi les fonctions 

(o) 

(o) 
Qt-1 

Rt (P /P ) 
0 g 
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en prenant commP variable dépendante les valeurs naturelles du rapport 

entre les quantités d'huile d'olive vendues et 

Qt 
(o) 

R~ (P /P ) Log b 0 + bl ~ 0 g 

Qt-l(o) R~ l (P /P ) 
~- 0 g 

en prenant par contre comme variable dépendante les valeurs logarithmi­

ques du rapport entre les quantités. 

Les estimations des paramètres qui sont utilisés dans ces fonctions 

sont indiquées au tableau 38 elles font apparaître clairement que, 

dans la presque totalité des points de vente (à l'Axception de la 

Cooperativa friulana di consuma), une diminution de la quantité d'huile 

d'olive vendue correspond en moyenne à une augmentation de l'écart 

entre les prix et, qu'à l'inverse, une augmentation de la première 

correspond à une diminution du second. 

Néanmoins, le degré de vraisemblance des fonctions calculées, évalué 

sur la base du coefficient connu R2(l) est trop modeste pour permettre 

de considérer que les résultats obtenus pour les paramètres a1 et b1 
des fonctions considérées sont significatifs. 

(1) Voir foot-note (2) page 111. 
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La constatation du niveau insuffisant du degré de vraisemblance 

de presque toutes les fonctions mathématiqu~s adaptées dans cette 

partie de l'analyse peut conduire à conclure, comme nous l'avons 

déjà fait dans les pages précédentes, que les données statistiques 

recueillies ne sont p~s représentatives et ne permettent pas d'éta­

blir des rapports valables aux fins de la présente étude. 
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CONSIDERATIONS FINALES SUR LES RESULTATS DE L'ANALYSE DETAILLEE 

L'analyse détaillée partant de l'hypothèse qu'il existe un parallèle 

entre la consommation et le volume des ventes des magasins se pro­

posait d'étudier plus en détail les résultats de l'analyse générale 

en mesurant essentiellement l'incidence des variations des prix de 

l'huile de graines sur les prix et la consommation d'huile d'olive. 

En réalité, l'évolution des ventes des divers magasins étudiés 

a semblé peu apte à représenter la consommation, étant donné qu'elle 

accusait parfois, dans les comparaisons entre années, une tendance 

à l'augmentation ou à la diminution des ventes trop accentuée pour 

être le fait d'une clientèle stable, et étant donné en outre que 

de nombreux points 4e vente de Sicile enregistraient une baisse 

des ventes, notamment de 1 1huile d'olive en 1964, qui coïncidait 

avec une augmentation des disponibilités de cette huile et une 

diminution de son prix. 

En raison de ces faits et d'autres faits peu mesurables et néces­

sairement négligés dans lessystèmes d'équation dont on s'est servi, 

les résultats obtenus sont non seulement inappropriés pour expli­

quer le phénomène que l'on s'était promis d'étudier, mais sont même 

souvent paradoxaux étant donné qu'on a obtenu parfois des élastici­

tés des ventes à l'égard des prix de signe positif aussi bien pour 

l'huile d'olive que pour l'huile de graines, l'augmentation des 

ventes d'huile d'olive allant de pair avec une diminution des prix 

de l'huile de graines et avec l'augmentation du rapport des prix 

et inversement pour l'huile de graines. 

En raison de ces comportements, que nous avons cherché à expliquer, 

au moins partiellement, au moyen d'hypothèses qui semblent tenir 

compte de la réalité du marché, nous ne pensons pas que les données 

de base sur lesquelles nous avons opéré puissent être utiles à l'ob­

jet de l'étude. D'autre part, en admettant que cela ait été possible, 

la situation, n'aurait pas été améliorée, par un élargissement de 

la base des recherches, tout au moins dans les zones de production 

d'huile d'olive. 
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Nous n'aurions vraisemblablement p~s rencontré les inconvénients qui 

sont apparus si nous avions opéré sur la base de données portant di­

rectement sur la consommation, telle qu'ellB ressort des budgets 

des ménages. 

De ce fait, étant donné que l'on ne dispose pas de ces sources, 

l'avis des auteurs du présent rapport est qu'il convient d'accorder 

une plus grande importance à l'analyse générale, dont les conclusions 

doivent être considérées comme généralP-ment valables, tout en s'ef­

forçant de perfectionner les résultats de cette analyse au moyen 

d'études ultérieures qui devront être menées sur la base des indi­

cations déjà recueillies. 
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TROISIEME PARTIE 

CONCLUSIONS FINALES 
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Nous avons divisé la présente étude en deux parties : dans la première 

(analyse générale) nous nous sommes fondés sur les données, dont nous dis­

posions ou que nous avons estimées, valables pour toute l'Italie ; dans la 

seconde (analyse détaillée) nous avons pris pour base les données relatives 

aux ventes et aux prix à la consommation, recueillies dans un certain nombre 

de points de vente répartis dans trois régions. 

Dans l'analyse générale, en nous référant plus précisément à la période 

1950/51-1964/65, nous avons tenté de tracer l'historique des fluctuations 

subies par la production, le commerce, le marché, les disponibilités, la 

consommation et les prix des huiles végétales. 

En fait, pendant la période couverte par l'enquête, l'Italie a enregistré 

des changements notables qui ont exercé leur influence de façon plus ou 

moins sensible sur la structure et sur l'importance de la consommation. 

Parmi ces changements, il n'est pas possible d'ignorer, en raison même de 

leur importance, l'évolution de la dépense pour la consommation de produits 

alimentaires et les changements qui sont intervenus dans la structure de la 

population. 

En effet, de 1951 à 1965, la valeur à prix constants de la dépense pour la 

consommation de produits alimentaires et de boissons a accusé une augmenta­

tion de 85 %, passant de 4.700 à 8.800 milliards de lires exprimés en pou­

voir d'achat constant en 1963 ; pendant la même période, la dépense globale 

pour la consommation privée a augmenté de 99 %, alors que la valeur du re­

venu national net, toujours calculée à prix constants, s'est accrue de 108 %. 
Les modifications qui sont intervenues dans la population sont également im­

portantes. Parallèlement à un accroissement de plus de 3 millions d'unités 

pour la population résidente et à une réduction de 20 % du nombre des 

analphabètes, entre les recensements de 1951 et de 1961, des changements 

importants sont apparus dans la structure même de la population et dans sa 

répartition sur le territoire national. 

Nous constatons en effet une réduction de 32 % de la fraction de population 

occupée dans l'agriculture et ce phénomène a continué à se manifester égale­

ment au cours des dernières années, à un rythme plus ou moins accentué. Pa­

rallèlement à un mouvement important d'émigration vers l'étranger, qui frappe 
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notamment les régions méridionales, nous notons que la population accuse une 

tendance marquée à s'établir dans les villes, tendance qui la pousse vers 

les chefs-lieux : ceux-ci qui, en 1951, accueillaient 28,6 % de la population 

résidente, en accueillaient 32,0 % en 1961. 

Le changement intervenu dans la répartition régionale est également sensible 

et il est marqué par la tendance de la population à se déplacer vers le ter­

ri toire du "triangle industriel" la densité, exprimée par le nombre d'ha­

bitants au km2, passe de 139 à 154 dans le Piémont ; de 278 à 311 en Lom­

bardie ; de 289 à 320 en Ligurie. Par contre, dans d'autres régions, telles 

que les Abruzzes et la Molise, la Calabre, etc •••• , le nombre d'habitants 

diminue ou reste stationnaire. 

Il convient de signaler également le fait que l'analyse générale porte sur 

une période profondément influencée par la politique économique mise en 

oeuvre par l'Etat italien dans le secteur des huiles végétales. Les données, 

recueillies ne traduisent donc pas le libre jeu du marché dans ce secteur, 

mais plutôt la portée des interventions de l'Etat Yisant à protéger la pro­

duction nationale d'huile d'olive. Cette précision est particulièrement im­

portante, en ce qui concerne les écarts que nous avons notés entre les prix 

de l'huile d'olive et ceux de l'huile de graines, les diverses mesures ~ant 

porté principalement sur ces écarts en vue de garantir l'écoulement de la 

production nationale d'huile d'olive à des prix jugés satisfaisants. 

La part de l'Italie dans la production mondiale d'huile d'olive est, comme 

l'on sait, considérable ; pour les quatre campagnes 1961-1962/1964/65, la 

production d'huile d'olive, calculée en moyenne annuelle, a en effet atteint 

31,7% de la production mondiale, soit exactement 4,2 millions de quintaux. 

La place importante qu'occupe l'oléiculture dans l'économie italienne est 

clairement mise en lumière par le fait que, pendant les quatre années pré­

citées, les produits de l'olivier ont atteint une valeur de 232 milliards de 

lires et ont représenté 5,5% de la production vendable de l'agriculture. 

Dans les Pouilles et en Calabre, ils ont même dépassé 1/5 de la production 

agricole de ces régions. 

En effet, l'oléiculture se concentre dans les régions méridionales qui, avec 

les Iles, comprennent 78,9 % de la superficie consacrée aux cultures spécia­

lisées et 71,6% de la superficie consacrée aux cultures associées. D'après 
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les données recueillies ces dernières années, l'Italie centrale semble 

s'être engagée dans un processus de conversion des superficies consacrées 

aux cultures associées en superficies consacrées aux cultures spécialisées, 

mais aussi dans une réduction massive des superficies consacrées aux cul­

tures associées, alors que, dans l'Italie du Nord, la place déjà faible que 

détenait autrefois la culture a encore diminué. 

Parmi les causes qui ont contribué à déterminer ces changements, nous pou­

vons citer : pour l'Italie du Nord, la diminution rapide de la population 

agricole et la hausse des salaires qui ont irllué sur la culture, pour la­

quelle il est difficile de mettre en oeuvre des moyens mécaniques et qui ne 

peut assurer que des revenus assez modestes ; pour l'Italie du centre, la 

crise qui sévit dans le mét~age et l'extension de la mécanisation qui ont 

entraîné le recul de toutes les cultures associées ; pour l'Italie du 3ud et 

les Iles, l'impact des lois de réforme agraire. 

Il est évident que la production d'huile d'olive est localisée près des ré­

gions où l'olivier est cultivé. Du point de vue quantitatif, l'apport des 

régions septentrionales est négligeable, mais celui de la Ligurie et notam­

ment de la province d'Imperia, revêt une certaine importance; dans l'Italie 

centrale, la Toscane et le Latium fournissent le plus grand apport, et dans 

l'Italie du sud et des îles ce sont les Pouilles, la Calabre, la Sicile, les 

Abruzzes et la Molise qui enregistrent la plus forte productiono 

Une comparaison en termes de valeur donnerait aux régions septentrionales et 

centrales une place légèrement plus importante, leur production étant consti­

tuée dans une plus large proportion d'huile d'olive d'excellente qualité. 

Si l'on exclut l'olivier, le poids total de la production d'huile végétale 

tirée de produits nationaux est très modeste, étant donné qu'elle ne dépasse 

pas 50.000 tonnes par an. L'approvisionnement en matières premières des in­

dustries d'extraction d'huile de graines est par conséquent principalement 

assuré au moyen d'importations en provenance de l'étranger, dont l'évolution 

dans le temps met en évidence le développement de ce secteur, qui a très 

fortement progressé, parallèlement à l'augmentation de la demande d'huile 

de graines. 

Selon les estimations, la quantité d'huile d'olive destinée à la consommation 

directe est en augmentation sensible (étant donné qu'elle est passée de 
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262.000 tonnes en moyenne par an pour les campagnes 1951-52/1954-55 à 

515.000 tonnes pour les campagnes 1961-62/1964-65, soit une augmentation 

de 9?,?%. La quantité disponible correspondante par habitant enregistre 

une augmentation plus modérée (63,8 %), en raison de l'augmentation si­

multanée de la population italienne ; de toute façon, ces quantités sont 

passées d'une moyenne annuelle de 6,07 kg par habitant au cours de la pre­

mière période considérée à une moyenne de 10,14 kg par habitant au cours 

de la seconde période. 

La quantité d'huile de graines destinée à la consommation directe accuse 

une augmentation encore plus marquée, étant donné qu'elle est de 120% 

par rapport à la quantité disponible totale (qui est passée de 100 à 

220.000 tonnes en moyenne par an entre les deux périodesenvisagées pré­

cédemment) et de 106 % en ce qui concerne la quantité disponible par ha­

bitant (qui est passée de 2,10 à 4,30 kg pendant la même période). 

En conséquence, on ne peut pas nier que la consommation directe d'huiles 

liquides en Italie a considérablement augmenté au cours des 15 dernières 

années, même si l'on considère les réserves qui peuvent être formulées au 

sujet de la vraisemblance des estimations portant sur cette consommation. 

En termes quantitatifs, elle est passée de 8,17 kg en mqyenne par habitant 

pour la période 1951-52/1954-55 et à 14,47 kg pour la période 1961-62/1964-

65. Cette augmentation semble être déterminée essentiellement par l'élévation 

du niveau de vie de la population italienne dont le revenu et, par consé­

quent, la dépense pour les biens de consommation ont sensiblement augmenté 

au cours de la même période. 

La comparaison de l'évolution dans le temps de la production d'huile d'olive 

et des prix de gros de cette huile ne fait apparaître aucune relation ap­

préciable ; du reste, le prix moyen, calculé pour toute une campagne, est 

trop influencé par les fluctuations des stocks et par les variations qui 

interviennent dans le rapport entre les importations et les exportations 

et qui tendent à compenser les effets provoqués par une production plus ou 

moins forte au cours d'une année déterminée, pour que l'on puisse considérer 

que ce prix est lié au volume de la production. 
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Par contre, la même comparaison effectuée pour l'huile de graines fait 

clairement apparaître que les quantités disponibles et les prix de gros sont 

inversement proportionnels ; néanmoins, l'analyse statistique ne permet pas 

d'affirmer si ce sont les prix qui déterminent le volume des quantités dis­

ponibles ou si ce sont ces dernières qui déterminent les premiers. Toutéfois, 

compte tenu de la politique économique particulière mise en oeuvre en Italie 

au cours de la période envisagée, nous pouvons poser comme hypothèse que les 

prix ont joué le rôle de variable exogène. 

L'analyse, réalisée au niveau de la consommation en vue de constater et de 

définir les effets exercés sur la consommation par les fluctuations de l'écart 

entre les prix à la consommation de l'huile d'olive et ceux de l'huile de 

graines, prend la forme d'un modèle économétrique à deux équations qui com­

prend deux variables endogènes (la consommation par habitant pour l'huile 

d'olive Y1 et pour l'huile de graines Y2) et deux variables exogènes (L'écart 

entre les prix à la consommation des deux huiles z1 et le revenu par tête z2) 

L'estimation des paramètres du modèle permet de constater que,pendant lapé­

riode considérée, une augmentation de 10% dans l'écart entre les prix à la 

consommation a été accompagnée en moyenne d'une diminution de 7 % de la consom­

mation d'huile d'olive et d'une augmentation de 9% de la consommation d'huile 

de graines. Il apparaît également qu'une augmentation de 10 % du revenu par 

tête s'est accompagnée en moyenne d'une augmentation de 9% de la consommation 

d'huile d'olive et d'une augmentation de 5% de la consommation d'huile de 

graines. 

Le signe positif de l'estimation du paramètre a
21 

(élasticité de la demande 

d'huile de graines par rapport à la demande d'huile d'olive) confirme l'hypo­

thèse selon laquelle les variations constatées dans la consommation des deux 

huiles, se font dans le même sens, ce qui peut être attribué au fait que la 

demande d'huile d'olive et celle d'huile de graines se comportent de la même 

manière vis-à-vis des variations du niveau du revenu par tête. 

En termes formels, le calcul des fluctuations de la consommation d'huile 

d'olive (C(1 ) et d'huile de graines (cx2) qui peuvent être imputées aux va­

riations simultanées de l'écart entre les prix à la consommation des deux 

huiles ( ~1 )et du revenu par tête (,S2) peut être effectué en se fondant sur 

les fonctions suivantes. 
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Log (l + 0)_) = Jt'll Log (l + QJl) + ,.,..12 Log 

Log Cl + "'2) = rr 21 Log c 1 + ~ 1) + rr 22 Log 

nous pouvons tirer du modèle économétrique 

valeurs 

ff22 

suivantes 

bll 

bl2 

b2 + a21 bll 

all bl2 

(1 + ~2) 

(1 +~2) 

pré ci té, si nous adoptons 

Si, à titre de première approximation, nous prenons comme hypothèse que 

l'écart entre les prix à la consommation Po augmente de 1 %environ et 
pg 

que le revenu par tête augmente de 5 % environ, les fonctions susmentionnées 

nous indiquent que la consommation d'huile d'olive subirait une augmentation 

de 3,7 %, alors que la consommation d'huile de graines subirait une aug­

mentation de 3,3 %• 
Le modèle économétrique adopté permet également de prévoir, avec une marge 

suffisante de vraisemblance, quelle variation il convient de faire subir 

au prix de l'huile d'dive à la suite d'une fluctuation programmée du prix 

de l'huile de graines, pour que la consommation d'huile d'olive ne subisse 

aucune variation. A titre indicatif, si nous prenons pour hypothèse une ré­

duction du prix de l'huile de graines de 33 /u et une augmentation du revenu 

par tête de 5 %, les fonctions indiqueraient que le prix de l'huile d'olive 

doit subir une diminution de 29 % pour que nous obtenions une variation nulle 

de la consommation de cette huile. La consommation de l'huile de graines en­

registPerait une augmentation dépassant légèrement 8 %. 
En résumé, l'analyse économétrique effectuée sur les séries chronologiques 

construites en fonction de la disponibilité par tête, du revenu et des prix 

des huiles d'olive et de graines, a permis de préciser les points suivants : 

a) Le comportement du consommateur dans le choix entre les deux types d'huile 

apparaît fondamentalement influencé, d'une part, par les écarts de prix 

qui apparaissent entre l'huile d'olive et l'huile de graines et, d'autre 

part , par 1 e revenu par tête. 
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b) Le taux élevé d'augmentation du revenu pendant la période prise en 

considération a permis d'enregistrer une augmentation de la consom­

mation d'huile d'olive, en dépit du fait que l'écart entre les prix 

des deux huiles a augmenté ; cela est dû au fait que l'élasticité de la 

demande d'huile d'olive par rapport au revenu est sensiblement supé­

rieure à celle de l'huile de graines. 

c) Pour l'huile de graines, l'accroissement de la consommation semble être 

plus lié aux fluctuations intervenues dans les écarts de prix des deux 

types d'huiles qu'aux fluctuations du revenu par tête. En conclusion, 

étant donné les habitudes alimentaires de la population italienne et les 

interventions de la poDtique économique mise en oeuvre au cours des cinq 

années examinées, l'effet du revenu a prévalu sur l'effet du remplace­

ment pour déterminer les consommations d'huile d'olive, alors que pour 

l'huile de graines l'effet du remplacement a prévalu sur l'effet du re-

venu. 

L'analyse détaillée, réalisée d'après les données mensuèlles recueillies au 

cours des trois années 1963-65 pour les ventes et les prix à la consommation 

dans un certain nombre de points de vente, répartis dans ~rois régions, n'a 

pas permis d'aboutir à des résultats satisfaisants. 

Les causes de cet insuccès peuvent essentiellement être imputées à la faible 

stabilité de la clientèle des divers points de vente, non seulement en rai­

son de l'accroissement ou de la réduction survenus au cours de la période 

étudiée dans la clientèle habituelle des divers magasins, mais aussi, et 

surtout, en raison de la concurrence que l'on enregistre entre l'approvi­

sionnement dans les magasins et l'approvisionnement par l'intermédiaire d'au­

tres canaux de distribution (détaillants ambulants et, pour l'huile d'olive, 

approvisionnement direct à la production et autoconsommation des producteurs). 

L'intensité de cette concurrence varie dans le temps en fonction de certains 

facteurs qui semblent avoir une importance sensible au moment où le consom­

mateur fait son choix.Parmi ceux-ci, il y a lieu de signaler pour l'huile 

d'olive (en ce sens qu'ils déterminent simultanément une augmentation de la 

consommation et une chute des ventes dans les magasins) l'abondance de la pro­

duction qui entraîne une baisse des prix (plus élastiques au niveau de la 
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production et des détaillants ambulants) et la bonne qualité de l'huile 

produite. 

Les résultats des calculs réalisés accusent par conséquent des distorsions 

et un comportement parfois paradoxal et, de ce fait, ils ne sont pas jugés 

propres à éclairer le thème de la présente recherche. 
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ANNEXE I (sui te) 

Tableau n° 9 - Production et ioaportation nette d'huile de eraines (par 1.000 t. ; r 0 ,,n~ brute) 

Produit 1950-51 1951·52 1952·53 1953·54 1954-55 1955-56 1956-57 1957-58 1958-59 1959-60 1960-61 1961-62 1962-63 1963-64 1964-65 

~ 

de eraines d'origine nationale 1 

de erain.. iaporUea 

iaportation natta 

!!2.a 

_.L _s_ 
13 

_lL_ 

18 

_2_ 

6 

13 

16 

23 

_2_1 

44 

60 

_u_ 
83 

39 

_.L.. 

43 

48 

_j_ 

49 

41 32 29 55 70 34 

.....1.._ --- ---- _2 _ __,!_ 
42 32 29 57 71 34 

de erainea iaportha 

iaportation natta 

6 27 33 53 58 56 57 
...lL __&_ __ 10_ ___.t_ __ 1 _ __2 _ ....J.L. JL. _!!_ ---'.L.. _1_2- -L _2 _ __]_ __ 2_ 

'9 

Colza at nantte 

de erainaa d'origine nationale3 

de erainaa iaporUes 

29 10 

iaportation natta _2- ---- ___ 6_ ___J_ 

TourDeaol 

de eraines d'origine nationale 1 

de erainaa iaport6ea 

4 10 

iaportation nette .....L _2 _ __L_ 

~ 

de erainea d'or1gina nationale! 

4 

JI 22 46 41 45 58 60 63 

4 4 4 

9 26 25 21 25 19 46 23 

_.J._ _s_ __2_ __s_ -lZ- ---2.... --'- ......L__ __ I_ 

19 32 34 52 38 23 SI 27 

14 19 31 16 28 

__ 1 - ___j_ __ 1 -

1 

1 1 

14 

__ 2_ 

21 

_,L_ __.!_ _j_ 

33 17 33 

de eraines i•portha 

iaportation natte _1_ --- __ 1_ __1_ _ __ 1 - __ 1 - ___.L _6_ - - ---------
Pfpins de raisin 

d 1 origine nationale 

iaport'• 

10 

4 4 

12 14 
__ 1 _ __ 1_ 

12 17 17 16 14 25 15 

59 

34 

·-----
37 

1 

14 

15 

20 

10 13 15 12 17 17 16 14 25 IS 20 

Coprah et coco 

da erainea iaporUea 

iaportation natte 

14 18 7 9 3 10 8 Il 13 Il 18 12 17 

_lQ_ ..J.2....._ ___li_ ---lL _a_ --lL _2_8 _ ___l.4.._ __u_ _2_8_ _.u_ ~ .J.L. _lL_ ....J.L_ 

34 37 32 27 33 35 36 34 32 39 46 37 39 31 31 

Palae et palaiate 

iaportation natta ._1_6- _J_ __ 16_ _u_ __ 22_ ___!.L_ _1_2- __ 16_ _.u_ .......lQ_ .....l.L __ll,_ ~ .....A!L __jQ_ 

16 7 16 23 22 13 12 16 22 JO 25 22 26 40 40 

~ 
da erainea d'origine nationale 4 2 2 2 

de eraines iaporUea 9 7 7 6 10 10 Il Il 3 3 7 5 3 

i•portation nette _A_ .....1.,_ _1_0_ ......!J_ .....lL.. ...,lL _1_8 _ _!.L_ ...J.L ....JL ....JL ..l.L- ...J.L ~ __IL 

16 20 20 23 37 40 31 31 23 22 26 21 22 21 18 

~ 
da erainea iaporUea 

4 6 

Oeraea da aata 

da erainea dbrigina national!...2.,_ ...1J_ _1_0_ __10 __ 10 _ __u_ ~ _18_ ~ .....IL. ....JL ..u._ .....JL_ ....JL __li_ 

Il 10 10 10 15 20 18 14 14 17 24 18 17 21 

.&utrea huilu 

da erainea d'origine natiœala 2 2 4 

de eraines iaporUu 1 1 18 15 Il 17 14 10 10 16 12 10 IJ 12 15 

_1_2- __ 1_1 - __ 6- -L ___j_ _.J._ --L.. ___.t_ _j_ ....J.!L_ iaportat1on nette - - ---------
17 IJ 20 18 14 32 29 20 16 23 18 18 21 21 JO 

116oapi tula ti on 

Production d 1hu1lu de 
eraines d'oricina nationale 27 

Production d 1hu1l .. de 
eraines iaport, .. 49 

34 

43 

33 35 

37 32 

33 39 44 

50 60 107 

41 44 43 43 47 53 43 52 

100 102 136 145 163 215 209 179 

Iaportation nette 
d'huile ....§!.... _LL _li. _n_ __.1.1,__ _!l.L _L1Q_ __2i.._ ____!l.L _1_2_1- __ 1_01 _ _],j_ _li_ ---2.L __ 8_1_ 

140 151 154 139 155 212 291 240 259 JOO 289 285 343 348 

Pour les ann4ea 1950-51 1 1951-52 1 1952-53 1 1953-54 at 1954-55, les chiffres de production d'huiles de gre.inea oléagineuses 
d'origine nationale sont tirh de "01' oUi e i erasai vagatali in Italia11 (Ed1zioni Olearia1 Rome 1 1961) • Lu oh1ffru da produc­
tion d'huilu de erainaa cUagineusea iœporUea ont 6t4 calouUa sur la baoe dea importations de grainea publUea dans lee "Bollettlnl 
œensili del c011111ercio con l'estero" (ISTAT), an appliquant les taux suivant. d'huile brute 1 arachide 45 ~. acja 17 ~.colza 38 ~. 
tcurneacl 36 ~. coprah 64 ~. ricin 46 ~. lin 36 ~. coton 16 ~. autrêa huilee 40 ~. Les chiftru du importation& nettes d'huiles 
aont tir4a ella "Bollettini menaili del C01111eroio con l'estero" (IST!T). 
Jin ce qui concerne laa ann4ee euivantu, lee dcnnhe ecnt tidee de 113tatietica agraria" 1965, n• 2 CEE) 1 et da œat6riaux encore 
in6di h fournie par l'Office etatiatique dea coaooaunllut6a europ6ennea. 
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QUANTITES D'HUILE VENDUES PAR MOIS ET PRIX 

CORRESPONDANTS, PAR POINT DE VENTE ET PAR 

QUALITE D'HUILE 
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QUANTITES MOYENNES D'HUILE D'OLIVE ET D'HUILE 

DE GRAINES VENDUES PAR r10IS, PRIX ~10YENS ET 

RAPPORT ENTRE LES PRIX DES DEUX TYPES D'HUILE, 

PAR POINT DE VENTE. 

ANNEXE III 
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VALEURS LOGARITHMIQUES DES Vlli1IABLES 

x1 , x2, z1 , z2, z
3 

PAR POINT DE VENTE 
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2t82366

2,85248

^ 
/a^-atroozlo

^ 
aa^-alrOOtIO

2,6627 6

^ 
aa^dazrooz{o

^ 
a^^O-zroyto)

2r69108

, ?r'r Ar(t I rrvL

^ - ^^-/1t(4v50

z ro>o> |

2J|6OO

2,7L6OO

2,7O4L5

2,7O5OO

tt I Lovv

2,71600

2 '716.^^

2t72509

o,r9756
o 125575

^ ^O. ^au , zoLlo

c,26364

o t2r352
o,21r39

O,2o58l

o,t529O
^ - .a- \urI40rJ
o rog482

a pg62t

o,OBBB4

^ ^^-a^uruylou
o,08458

o,ogBgg

o,11261

o,t27 43

Point de vente: Prowid.a - Catane

2rIO72I

2ro3342

L r9O849

I 162325

r r7 4036

1 
' 
85733

Lr99L23

2rO4LOO

2,O4922

2r29292

2,29661

2.19611

l.192942

L,75587

1 ,3Bozt
r | 46240

tr3Bo21

L,44248

I,55630
1 qo??nLr)./t tv

1 A't AKo

r fl"r \ oo

I t9777 2

1 6 A). Atr,.. ) \'+J.+,'

2t9ot46

2,9OO9L

2, BBB1B

2,87967

2,84510

2,81023

2, BCB2I

2,79309

2\BO7O9

2 ,qr /-on

2tg2g95

2,6567 3

z

2

a

z

69020

7r600

7 4036

71600

71600

71500

71600

7]600

71600

71600

71600

73239

a

z

a

Z

Z

0,21139

0,1B4gB

o tr4768
o,16376

o tr29o,
o ra94t2
o to9237

0,07700

c , 08600

0, 1c106

o, 11394

0, I24tB

Point d.e vente: Prowida - Trapani

I,4L49'l

1,00cc0
n !,, q,'r nv , v+) L\r

o,84510

1,1o721
'l '1 11O/rLILLJ/t.+

I t32222

0,60206

n R,4qrn

r ,12185

1 , r3354
't t n't't Arth.it ,-\,

r,21 4le
I,24304

2,32338

2/)2934

2 rt97 2E

r ,96843
t nAoA'l

1 ,93450

.Lti.)\:Zll

r,t7609
1 ,32222

1 r 4!r?5
1,39445
'l tr11 rlQ

r, /9914

1,'/632t3

a

z

a

{
a

a

E66qg

92942

95424

93450

91908
or onli

90309

84510

i75c6

Blz lr
357 33

35t:l
88649

90849

a

?-

Z

z

erOOZ/O

^ aa^-/
lrt)oz(o

zroolIo

2166276

2t69148

2t70927

2 rI 4a36

2t69897

2_,7I600

c 't1A(\Aatlrvvv

2 tlcr57
) 't1Ai',ic 

' 
I t.v\,v

2J).600

2,'f 3239

c,22376

o t2667O

n ,o1 qo
v,1/,L'''/

o r27rB4
o r2235O

o,2o97B

o,16286

0,14613

0, 15897

0,14145

c) .15564

0, r4145

n r ?nq<

c r'76no



ANND(E fV(gul.te)

zr=LeP* l ra="u Rp

Point de vente: Prowida - Cela

2,56276

!,oolz Io

2,6627 6

2,5627 6

2169020

2$9o2o

Z, TIOUU

2r7 4036

2,69897

2J|6OO

217l.600

2r7l-600

217l-600

2,7L6QO

2,73237

0,19451

o r25tL5
vrzloo>

o, 26150

o r2r299

o, 20? 37

n rRlqK

o,13481

0,14613

o,o835o

o,o69lo

o,oB350

0,0969r

orlo992

o,11893

2,ro3Bo I z,a5lr:
2 J238' | 2,91381

r,91116 | 2,93952

r,95904 | Z,92428

r,84696 | 2,90309

1,51188 | 2t89763

t,85126 | 2,89163

1,81291 | Z,e75oa

r,50515 | 2,84510

L,60959 | 2,79934

L,55630 | z,7a5ll
r,56820 | Z,l99y
r,7or57 | 2,8r29t

1,85?33 | 2,82607

1,69020 | z,85tze

1 ,81291

r rr7609

I,29OOl

I,39794
r t3r597

r 134242

1,49136

1 ,19033

o,84510

I ,16137

Ir457BB

rr8o271

I,15587

1 r 90309

L,82607

janvier -

f6vrier
mars-avril
mai

juin-ao0t

septembre-octobre

novembre

d.6cembre-1964 ja.nv.

f6vrier
ma.rs-juin
juillet-1961 mars

avril+ai
juln-aofit

septembre

octobre-novembre

\963 janvier-avril
mai

juin
juillet-ao0t
septembre-d6cembre

1964 jarrvier*mars

avril-1965 janvier

l-955 f6vrien-mars

avril-c[6cembre

mars-avril

mai

juin-aofit

septembre-oct obre

novembre

d.6cembre-1964 ja.nv.

f6vrier

mars-mai

juin-juillet

aoOt

septembre-1965 ianv.

f6vrien-avri1

mai

juln-aofit

septemb16

ootobred6cembre

janvier

f6vrier

mars-avril

mai

juln-ao0t

eeptembre-octobre

novenbre

rl6oembre-195!, janv.

f€vrier

mare-nai.

juin-aofit

septembre-1965 ia.nv.

f6vrien-avri1

mai

juin-aoOt

eeptembre

oct obre-d6cembre

janviermare

avril

mai

juin-ao0t

septembre

oct obre-novembre

d.6cembre

janiver

f6vrier

mar9

avril-novembre

d6cembre-1965 jatv.

f6vriel*avriI

mai-juil1et

ao0t

septembre

oct obre-d6cembre .

Point d.e vente: Magasin corununal de consommation

2,74036 | OtL992r

2J4036 I o,rBB93

2,74036 I 0,18639

2,74036 I 0,17869

214036 | O,reZ86

2{t N36 | o,14613

2,7 &36 | o, r34Br

2J4036 | o,rg8gl
2,74036 I o,17869

r,69020 | Z,9l95Z

r,63347 | 2,92942

L$3347 | 2,92686

L,63347 | Z,9r9o8

1,72997 I Z,9OIO9

r,B3BB5 | z,8ao49

r,BrB23 | z,B75oe

r,85332 | 2,92942

r184942 | z,9r9o8

2,L7955

2tL5229

2tL73I9

2,LM57

2120602

2t23629

2 123477

2r22789

2t23779

Poi.nt de vente: Prowida - Bari

o,2528'
o,23980

o r2r775

o r22I94
o, 19618

o, 15351

0r14513

o, 12513

o,11826

o, r3?67

o,oBB14

o,0962L

o,13450

o,11551

o,12090

o,13450

2)59O2O

2r69020

2r69020

2r5go2o

2,71600

2.74036

2$9897

2r7160,0

2r7t&O

2, ?1500

2,71600

2,7r6p,O

2t7L6n,O

2r7L&O

2JL5OO

2t73239

2,94300

2,92993

2,90795

2r9r222

2r9r222

2,893'16

2r845LO

2,84198

2r83M2

2,85370

2,80414

2t8t224

2185065

2t8325L

2tB36g6

2t86688

Lr959o4

1 ,90849

2116732

2122789

2,52504

2r37Or4

1 ,86332

2trg783

2t29M7

Lt9O849

2t2t059

21028]-6

2154654

212&55

2r5r322

2rfrl4'l

r,77085

Lt79934

r ,8o4r4
L$946r
2,33041

2,L78gB

r ,83885

Ir29441

I,O2119

1,38021

1,8O2O9

r,845ro
2143L35

rt8B252

2rO2938

2tO6M6

o r2o952

o r25LL5

o 127784

0,26458

o,2t932
o32246

o,19562

o 115164

o,14513

o,13450

o,1tr26
0, 10755

o,111.26

o, I3033

o tL2775

o, 14519

0,13862

2166275

2,65276

2,66275

2r66276

2169020

2169020

2JL6c/]-

2,7 4036

2t6g897

2{L6OO

2t71600

2,7L6OO

2r'l1600

2t7L6OO

2|7L6OO

2r7L6co

2r73239

2t8"12L6

2,91381

2;94052

2192737

2,90955

2t9r275

2r9Lr69

2,89597

2,84510

2185065

2rB2'137

2r823n
2,8273"1

2184634

2t84386

2,856L2

2,87099

r,14613

o t95424

L,34242

I,3OtO3

L,32838

L,73239

2tO569O

L,8L954

2,O3743

Ltl9934
t,8149r
1 A)1a7

L,79727

1 ,91908

L,54777

Lt7o757

Lt73239

o

I,30103

L,4L497

rr49L36

1, BBO81

2rr2548

2 r 33041

2,40398

2132222

2rlr)94
2r2L4O5

2rrL925

2r2253L

2,32015

2rOO13o

Lt73239

2to9934

point de vente: coop6rative de consommation ilu Fri.oul-ucline

o122063

o 122994

o t26r76
0,24130

0, 17840

o,1?696

o,16286

o, 13001

o,10346

o 112646
n rnAlo

o rLr694
o 112969

o 
' 
14333

o,19507

o, lg8g3

o. 2116

2r87O99

2,87737

2.90526

2\BBT62

2rB325L

2t83596

2, B1506

2,8r757

2,787 46

2,79934

216790

2,77887

2,79796

2, BOSBg

2t84634

2t9r49r

3,2r?83 | l,?grz7

335624 | I,Z'lBr5

3J9425 | :,g30rl
3'31359 | 3'8563?

3,25648 | l,B9z5a

3,24810 | I,gleeZ

3,18583 | 3,870U

3,rt95g I I,eSrze

3,2081? | I,tgala
3,21696 | llbea
3,23111 I I,gZ9r9

3,23679 | I,aalo+

3,21924 | :,e55ro

3,2M52 | I,g:aZo

3 p6928 I I, g54oo

2 rBTOgg | 3,96,-'t38

3,10517 I 3

2t65}3t
2r64738

2,63949

2164640

2,654L8

2,65992

21672rO

2,68753

2,69395

2,67302

2,66LBr

2,66181

2t66839

2,56558

2t65128

2r656tO

2,6



INDICE DES FLUCTUATIONS MENSUELLES DES QUANTITES 

D'HUILE D'OLIVE VENDUES ET DES ECARTS ENTRE LES 

PRIX DE L'HUILE D'OLIVE ET CEUX DE L'HUILE DE 

GRAINES, PAR POINT DE VENTE. 

.ANNEXE V 



A;ii:fiE IrlDicE DEs fl,fcfu,{Tlo]is vnlsuxll,xs Drs qu^xlrT:s ),trgltE DrcLrvE vnrcrlEs Et ::i Ef,tsTs DllTtE r,{; F?I; rx irJrLlIlS DroiTvS t! cg"1x DE tr,;uIi.5 D5 CFi,Ir}::.
PAP TC]}IT ]-' YtrT:

A l,loi

j noint de vente

; Standa - Palerme
I

I'oint de venb
ElillL,- Pal erme

Poinb d-e vcnbe
Prol"vida - Pa-l.errn

Point de vente
ProrryidLa - Oatan

r (o)
a+

--r;r
;1't-1

Rr_ (PulPp ) ^ 
(o)*t

- ril-
')t-t

R, (Rori,'o ) c* (o)

--cr
C.t

Rt Q'o/,'r) I o. (o)

l:;r
Ra ieoz'n- ) . (o)

-i i ,U @ o/Y,)
H lP;r) 1

't_l\- 
ot 

- !t/ Ir* . (P^/1,-)
U-L U )

tt ( p /tr \,..+ r \'^/'et
tr-L V O

-r----7p7e-T-'t-l \'^ o/'a''
---Gr-_
Q.,

t -l

I ;-r-.--7;--T
| 't-t \r o/ rg )

rg63

1964

Lyo)

fivrier
mars
avril

juin
rr11 | I 6t

J4t+!vv

aofit
conf amhna

oct obre
novembre
d6cembre

irnrri pn

f 6vri-er
mars
avril
mai
juin
'irri l l ot
ao0t
sept embre
oct obre
novembre
d6cembre

janvier
fr!vrier
mars
avril
mai
juin
irri'lIot
aorf t
septembre
oct obre
novembre
d.6cernbre

I,3oo5
^ 

7 r.a1! t , ,L I

o, gli33
1 ,0547
o,16C)4
o,95zt
1 ,0(.) / 2

1 ,02t)5
a,9192
o l,--r t

Lt+Ltl

0,594I
1,396t)
1 

' 
0355

o,9932
0,glo3
Ct r)62L
o,g6t35
1 r0031
o, 8065
1,29oC
o r9J3,
Lrtz(o

o,8477
o tBI25
r tzdp4
o, 8062
'l 1\oA.

L, I L/J

(D 

' 
4J37

1 ,894r
c, gc53
o ,62j3
1 , C_3Jo

r 
''' 

211

I,0000
1,041I
0,9304
1 , OC)42

1,0000
I ,0000
I ,000c)
I ,0000
I , O00o
C 

' 
9533

l_,c()00

I ,00Cu
,-) tgc62
I rCrZI4
1,C000
I , ocoo
I ,00oo
1,OO00
r.,o563
I,OOO0
t-roo0o
i , i2f]o
1 , 0000

o t9979
o,9935
I ,0000
I ,00oo
1 ,00oo
't rCO22
I , ClO00

I , i)OO()

r,0653
r r qtlcLl\)v/
o r 93tcr
I , t)000

O, IOOCI
I r ltr65
\tJYD5
\' t'i Jr

t,C1){
., r47'i
(,, i3g7
a,9969
l rC'300
o t6246
1'C9'/1

'r 17 1A
.L 

' 

J I J/

o,B67g
I,1243
I r(}462
1, r(iZ5Z
1r00tr0
r,1471
i,0386
o t92L5
1,13Oo
n c20tr\, t ./ J) )
o,9395

L ro996
o,949r
1 ttrR'7L I L )v I

r,0980
r,0536
o,8534
1 ,0685
n ooo,vr/.//4
1r0317
o, g3B2
I tO542
I ,1054

1,OCCO
1,Ooco
i, Or)OCr

1 ,OOt){)
1,fr000
I,0000
1 , O00c
1,0000
I,0000
1 , CrlOO

1 ,0000

0,3903
1,0000
o $06'l
1 ,0t)C)0
I ,0000
1 , -rO(lO
1 , t,rJ0i)

I , Cot-)O

I ,0000
..i- , t,1'.)0C,

i , r-lrCCr

I , COCO

L,ogL?
J- r 0C,-10

I ,0149
1 r 000,:i
l-,I;OOC

1 , OCOI)

1 ,Oc,Jc
1 ,00oo
l.,00(tt)
-l_ , CliiOr)

IrIle\)

I,C00u

e,'X945
o,6816
L 

' 
LV J,I

L, J1a)-

!r, OIJO

Lrorl.u

-1, i llg
i,423L
(t, lCt)Q
f ,'17I4
1,6019

L r'L54
o,9b97
J t,5i)/
o 

'9i58L r 45qj
a ,9 4[J9
t'r { JUI
I,544t
LrIOl/O
-l.rZJuL
o 19962
o r6'3ct+

1,49L7
o, B33g
1,3833
(\ $367
uroluJ
I,4524
a,972'l
I 

' 
0337

). t\lL2
o rB445
L rOZ>L

I,1434
I,0603
1 , 0000
a,g602
o, B91o
1 , C000
I ,0000
I,00c0
I ,0ooo
a ,95'l2
c, goB5

1 , Oli't r

| ,rB4l
o, E8E7
r,o0oo
I ,00c0
I , O03t
1r0cr00
o,9833
I ,0000
1r0o0c)
1,0000
1 , OoO0

I ,0000
r ta225
I ,0000
I ,0000
o 

'97 
3rr n?nt

1,0000
1 ,0000
L tO322
I 

'0345I , COCO

n R,4 17vtv.+Jl
0,7500

n trr Qtr

I,3095
o,9636
L 19434
o,5825
r r oJJJ
0,4EgB
r r)tuo
\ 13562
o, 8687
o t8255
I,7 324

o 19268
L,3947
r 1qnctlJJv)
c, 3333
2 r 1111
1 ,0000
r noR"

1,6t68
o r 7333
o,8283
o, 871g

O ,9 4?3
a r9r22

rru)fo
0,9114
o,9229
I ,00oo
I,0000
rl QO(1vt/./)J
c,9658
I,0000
I,0000
l_, c0o0
I,0000
I ,0000

1, COOO

1,0000
1 ,000c
r,0209
1 ,0000
1 

' 
0347

1,0000
I,0000
1 ,0305
I t4242
I .0000

0,23au
I , C667
I , 1j37';
l-,e)56!

o t24()O
3,6657
I 15454
^ 

(l-^^v rQ)z>
O ,JLl2
zrL,oo/
0,9032

o,107i

2 | 4296
r , o58B
o 

' 
8333

0 
' 
5333

I ,75oo
0,8571
t,9167
o 15652
, arl'r

o, Br5B

r 
' 
4839

I,1304
o,5577
|,6896'r tror R
L 

' 

)// Lv

O r7 436
o 

' 
8793

1 )1 c,'l

I,2903
a,825A
1,O303

I,13Bg
I ,0610
1 ,0000
o,965't
o,394c)
I ,00oo
I,0000
o 

' 
9875

I ,0000
o,9423
o ,Bg7 6

I ,0000
Lr|JZO (

o,B6j4
1,0c00
1,0000
I rC)000
o, 9683
I,0000
I ,0000
I,0000
I ,0000
I,0000

I,C000
I,0000
I,0000
I,0327
I,0000
''| nllA
!tvJrv

I,0c00
I,0000
I, o30B
I,0204
1 .00c0

Ann6 lto i

Point d-e vente
Prowida - Trapan

Point de vente: iiagasin
communal de consommation -

!ari

Point d"e vente
Prowida - lari

Point de vente
Prowvi-da - Itoggi

Poj-nt d"e vente: Cooperative
cle consommation d.u I'ri_oul-

Udine

^ 
(o)*t

--Gr
Q*tu-r

Rt (Po/Pr)
" 

(o)
'+

---f"T
0*.

v-i

t (p /tt \
't v d'gr

,, (o)

TT
J

-!+ 
1u-r

', 1p /o \
'Lt \1ol 1g /

-:-D---6-\'-'t-f v ol 'g/

r', ( o)
"t--rcr
c+l

Rt Q o/eo)
n (o)''t

---Gr
oJ+1

U-I

Rt (no/ro)
1? l i) ,, iLI

t-I' o' 6'
',11_r 

( PolPs) ,r /p /pl"t-lv ot'F'
---=----G---71i-

r(t-l \rolIq/

1963

1964

r>o)

fdvrier
mars
avril
mai
juin
irri I I a*

aofi.t
septembre
oct obre
novembre
d.6cembre

J aIlvl
f6vri
mars
avril
mai
juln
irriIIot
aofft
septembre
oct obre
novembre
d6cembre

janvier
f6vrier
rnars
avril
llldr

Snin
irr i I 1 af

aofi.t
aoh+onl,no

oc'b obrc
novernbre
decembre

o, 5000
3, 1428
o,0909

lo , O00o
o, Jooo
2 

' 
3333

o tg216
2 rtogctcJL'v

o ,4483
o t3o77
I r75ao
I,0000
L'lri7tr t v,/ | a

r 16|14
i) t?-357
r ]66'l
a 1 ta?.L t L +.-\J

c, Sooo
I, SoOo
o,3339

l_,250(,1
0,45CC
L,1713
v,)at')
3,l1lr
o 

' 
35'/r

()rc833

/ r'.)tli.jrJ
2,5OO0
r),65 /t
a,52Lf

a,9556
o ,3g5l
I , OOOC)

I,CC00
I , OO(-)O

I , C00o
o oR22

o , BB49

1 , OOOO

o 19625
I ,03C)2
1 ,0o0o
a tg6o0
I ,0co0
I , a)o( )c

1'0338
1 , oo0o
1 ,0000
l- , c)o()(.r

1 . O00o

1

t_

1

1

0000
c000
co()rl
rl t)ui.r

9613
C6)J
OCNO

C(-)()0

00c0
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ANNEXE VI 

Tableau 1 - Sommes (1_) et moyennes arithmétiques ( M ) des valeurs, 

des carrés et des produits de~ variables 

Tableau 2 - Sommes ( ~) des carrés et des produits des écarts des 

variables par rapport aux moyennes arithmétiques 



ANNEXE VI 

Tableau 1 - Sommes ( l. ) et moyennes arithmétiques ( M ) des valeurs, des 

carrés et des produits des variables 

Point de vente 

Standa ENEL Provvida Provv.ida Provvida 
Palerme Palerme Palerme Catane Trapani 

n. 15 6 17 12 14 

r xl 32,05246 21 1 51097 39, 12977 24, 1 27 21 15,31745 

r x2 40,41123 20,38402 38,24115 19,67344 24,73743 

I z: 1 44,71036 16163316 48163075 34, 13252 40,53303 

r z2 40,62072 15,56836 45190035 32,60695 37,79308 

r z3 4,08492 1, 06508 2173006 1 1 52553 2174032 

M 2,13683 3,58516 
Xl 

21 31..') 17 5 2101060 1, 09410 

M 2169408 3139734 2,30830 1 163945 1, 76696 
'<2 

M 
Zf 

2, 98069 2,77219 2,86063 2,84438 2,89522 

M 2,70805 2,59473 2170002 2,71725 2,69951 zz 
0,16059 0,12713 0,19574 M 0127233 0, 177 51 

z3 
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ANNEXE VI (sui te) 

(suite Tableau 1) 

Point de vente 

Standa ENEL Provvida Provvida Prbvvida 

Palerme Palerme Palerme Catane Trapani 

n. 15 6 17 12 14 

2 I'x 1 
68161807 77 1 18653 90188523 48197217 17,53310 

2 l x 2 
109,09841 69,43609 91,17230 32,73397 45,30346 

2 
~ %1 133128053 46, 1 147 8 139,15732 97, 10337 117,36684 

~ %~ 1 10,00628 40,39580 123,94129 88,60261 102,03199 

r 2 1, 1298R 0' 19288 0,51238 0,21352 0,57157 
z.., 

..) 

2' x 1 x2 86,30145 7],15905 90,72512 39,94602 27,37752 

I x1 %1 95,51883 59,63855 111,85264 68,60836 44,3335J 

I xl %2 86178842 55,81808 105,653Fi4 65,55746 41,37939 

~xl %3 8,72015 3182151 6,19826 3,05086 2,95457 

I x2 z 1 120149715 56,49899 1 12,20801 55,96312 71,74354 

! x2 z2 IJ9 143565 52,89386 105,18004 53,44384 67,41092 

I x2 %3 1 1, 04827 3,60611 6, 19646 2,51934 5,03403 

! z, %2 1 2 1 1 07 7 2 5 431 1 5890 ~31,29310 92,74624 109,41372 

lzl %3 12,18928 2,95666 7,86328 4135702 7,Q542 1 

I z2 %3 1 1, 0 5807 2, 76383 7,35089 4,14352 7,38272 
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ANNEXE VI (sui te) 

(suite Tableau 1) 

Points de vente 

Provvida Mà.gas in con~ Provvida Provvida Poop.de cons. 
Gela cons omm~ 

tion de 
B-ari Foggia ~u Frioul 

n. 15 9 16 17 ~7 

~ Xl 21,76920 19,79236 35,46256 32,09600 54,49434 

I xz 26,60920 15,69040 29,16796 27,66416 65,37417 

I Zl 42,92770 26,22802 45,87766 48,87510 48,19150 

r z2 40,49916 24,66324 43,37652 45,93116 45,25411 

l z3 2,42877 1, 56464 2,50108 2,94372 2,93758 
M xl 1,45128 2,19915 2,21641 1, 88800 3,20555 
M xz 1, 77395 1, i 4338 1 , 82300 1, 62730 3,84538 
M zl 2,86185 2,91422 2,86735 2,87501 2,83479 
M z2 2,69994 2,74036 2, 71 1 03 2,70183 2,66201 

M z3 0,16192 0,17385 0,15632 0,17316 0,17280 

r x~ 32,94088 43,53764 79,42238 66,18745 174,84824 

I 2 x2 47,77730 27,43389 55,17145 46,58288 251,41411 

I zf 122,88732 76,43807 131,57535 140,54000 136,64050 

r z; 109,35542 67,58616 117,598'58 124,10873 120,46963 

Ï z~ 0,46107 0,27573 0,43178 0,56220 0,54840 

r x1 x2 38,74105 34,53427 65,28594 54,57625 209,51228 

I xl zl 62,22759 57,67570 101,66659 92,16695 154,47957 

~Xl z2 58,79885 54,23819 96, 17014 86,89880 145,03078 

r x1 z3 3,42896 3,43721 5,49623 5,26728 9,42291 

~ X2 z 1 76,23301 45,71732 83,68206 79,44624 185,31558 

2 xz zz 7 1 , 7 9903 42,99734 79,09340 74,84235 174,01824 

r Xz %3 4,43434 2,71974 4,58855 4,60332 11,29808 

Ï zl z2 1 15,89085 71,87422 124,37107 132,04325 128,28089 

~ zl %3 6,99712 4,56344 7,20412 8,49612 8,36015 

l z2 %3 6,53606 4,287681 6,77233 7,91392 7,81177 
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Avant-propos 

INTRODUCTION 

- I-

SOMMAIRE DETAILLE 

PREMIERE PARTIE - ANALYSE G&~RALE 

Chapitre I -LA PRODUCTION D'HUILES VEGETALES EN ITALIE 

A - HUILE D'OLIVE 
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Informations internes sur l'AGRICULTURE 

Sont déjà parus: 

N° Le boisement des terres marginales 

N° 2 Répercussions à court terme d'un alignement du prix des céréales dans la 
CEE en ce qui concerne l'évolution de la production de viande de porc, 
d'œufs et de viande de volaille 

N° 3 Le marché de poissons frais en république fédérale d'Allemagne et aux 
Pays-Bas et les facteurs qui interviennent dans la formation du prix du 
hareng frais 

N° 4 Organisation de la production et de la commercialisation du poulet de 
chair dans les pays de la CEE 

N° 5 Problèmes de la stabilisation du marché du beurre à l'aide de mesures 
de l'Etat dans les pays de la CEE 

N° 6 Méthode d'échantillonnage appliquée en vue de l'établissement de la 
statistique belge de la main-d'œuvre agricole 

N° 7 Comparaison entre les «trends» actuels de production et de consommation 
et ceux prévus dans l'étude des perspectives «1970» 
1. Produits laitiers 2. Viande bovine 3. Céréales 

N° 8 Mesures et problèmes relatifs à la suppression du morcellement de la 
propriété rurale dans les Etats membres de la CEE 

N° 9 La limitation de l'offre des produits agricoles au moyen des mesures admi­
nistratives 

N° 10 Le marché des produits d'œufs dans la CEE 

N° 11 lnc idence du développement de l'intégration verticale et horizontale sur les 
structures de production agricole- Contributions monographiques 

N° 12 Problèmes, méthodologiques posés par l'établissement de comparaisons en 
matière de productivité et de revenu entre exploitations agricoles dans les 
pays membres de la CEE 

N° 13 Les conditions de productivité et la situation des revenus d'exploitations 
agricoles fa mi lia les dans les Etats membres de la CEE 

N° 14 Situation et tendances des marchés mondiaux des principaux produits 
agricoles - «bovins - viande bovine» 

N° 15 Situation et tendances des marchés mondiaux des principaux produits 
agricoles - «sucre» 

N° 16 Détermination des erreurs lors des recensements du bétail au moyen de 
sondages 

(1) La version allemande est épuisée. 

Date Langues 

juin 1964 F.0.(1) 

juillet 1964 F.O. 

mars 1965 F.O. 

mai 1965 F.O. 

juillet 1965 F.O. 

août 1965 F .(2) 

juin 1966 F.O. 

novembre 196.5 F.O. 

janvier 1966 F.O. 

avril 1966 F.O. 

avril 1966 F.O. 

août 1966 F.O. 

août 1966 F.O. 

août 1966 F.O. 

février 1967 F.O. 

mars 1967 F .(3) 

(2) La version allemande est parue sous le n° 4/1963 de la série «Informations statistiques• de l'Office statistique des Communautés 
européennes. 

(3) La version allemande est parue sous le n° 2/1966 de la série «Informations statistiques • de l'Office statistique des Communautés 
européennes. 



Sont déjà parus 

N° 17 Les abattoirs dans la CEE 
1. Analyse de la situation 

N° 18 Les abattoirs dans 1 a CEE 
Il. Contribution à l'analyse des principales conditions de fonctionnement 

N° 19 Situation et tendances des marchés mondiaux des principaux produits agri­
coles - ((produits laitiers» 

N° 20 Les tendances d'évolution des structures des exploitations agricoles 
- Causes et motifs d'abandon et de restructuration 

N° 21 Accés à l'exploitation agricole 

N° 22 L'agrumiculture dans les pays du bassin méditerranéen 
- Production, commerce, débouchés 

N° 23 La production de produits animaux dans des entreprises à grande capacité 

de la CEE 

N° 24 Situation et tendances des marchés mondiaux des principaux produits 
agricoles- «Céréales» 

N° 25 Possibilités d'un service de nouvelles de marchés pour les produits horti­
coles non-comestibles dans la CEE 

N° 26 Données objectives concernant la composition des carcasses de porcs en 
vue de l'élaboration de coefficients de valeur 

N° 27 Régime fiscal des exploitations agricoles et imposition de l'exploitant 
agricole dans les pays de la CEE 

N° 28 Les silos de céréales dans la CEE 
- Partie 1 

N° 29 Les silos de céréales dans la CEE 
- Partie Il 

N° 30 Incidence du rapport des prix de l'huile de graines et de l'huile d'olive sur 
la consommation de ces huiles 

Date Langues 

juin 1967 F 

D. en préparation 

octobre 1967 F 

D. en préparation 

octobre 1967 D 
F. en préparation 

décembre 1967 F D 

décembre 1967 F 
D. en préparation 

décembre 196 7 F 
D. en préparation 

février 1968 D 

F. en préparation 

mars 1968 D 
F. en préparation 

avri 1 1968 D 
F. en préparation 

mai 1968 D 
F. en préparation 

juin 1968 F 
D. en préparation 

septembre 1968 D 
F. en préparation 

septembre 1968 D 
F. en préparation 

septembre 1968 F 
D. en préparation 
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